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      AVANT-PROPOS
    


    
        

      

    


    
      C’est Henry David Thoreau, dans Walden, qui a fait remarquer : « La masse des hommes mène une vie de désespoir silencieux. » Cette affirmation semble être tout aussi vraie aujourd’hui qu’elle l’était alors. Peut-être est-ce encore plus valable aujourd’hui, compte tenu des pressions et de la monotonie fréquente de la société moderne.
    


    
        

      

    


    
      La majorité des hommes et des femmes d’aujourd’hui vivent dans un monde surpeuplé, bruyant et compétitif. La plupart sont placés dans des créneaux horaires et marchent sur un tapis roulant pour se rendre à des emplois ennuyeux, vivre dans des maisons en copie carbone, socialiser, avec les mêmes personnes. Leur désespoir se reflète dans le taux croissant de divorce, d’alcoolisme, de toxicomanie, et parfois est effroyablement libéré par des crimes violents et apparemment non motivés.
    


    
        

      

    


    
      Les filles de cette histoire sont des gens désespérés. Ennuyés, frustrés, malheureux, ils sautent sur la première occasion de se libérer. Dans leur besoin, ils rejettent les mœurs et les scrupules, résolus à ne vivre que pour le moment ; à saisir à volonté avant de l’emporter.
    


    
        

      

    


    
      DEUX SŒURS ET UN DANOIS est un roman sur le « désespoir silencieux » qui sommeille en tant d’entre nous et sur les extrêmes auxquels il peut nous conduire.
    


    
        

      

    


    
      -L’éditeur
    


    
        

      

    


    
      CHAPITRE UN
    


    
        

      

    


    
      Le corps vierge de la jolie petite Sherry Allen picotait d’excitation alors qu’elle relevait sa jupe. Elle s’est affalée sur le canapé pour pousser sa chatte vers l’avant, mais ses jeunes seins mûrs sont restés durs et pointus. Elle ouvrit grand ses jolies jambes et ses yeux bleus se vitrèrent alors qu’elle regardait le Grand Danois se tenir debout devant elle.
    


    
        

      

    


    
      Elle poussa un soupir qui fit se soulever ses seins dans son pull moulant. Avec impatience, elle tendit la main et caressa la tête massive du chien.
    


    
        

      

    


    
      « Bon garçon », ronronna-t-elle en courbant ses hanches. « Sois gentille avec Sherry. »
    


    
        

      

    


    
      L’épaisse langue rouge de l’animal sortit de sa bouche et il haleta vers elle. Sherry tira sur sa grosse tête. Elle se lécha nerveusement les lèvres et écarta davantage ses cuisses. Sa jolie jeune chatte était entièrement exposée. « Oh, Ace, » ronronna-t-elle doucement. "Allez maintenant. Lèche la chatte de Sherry. Lèche, Ace, lèche !
    


    
        

      

    


    
      Haletant un peu, la jeune blonde offrit au chien sa chatte ouverte et humide et le supplia de la lécher. Pour l’attirer, elle utilisa ses doigts fins pour écarter les lèvres de sa chatte. Elle exposa la chair rose de l’intérieur de la chatte, scintillante du jus de son excitation.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, allez, Ace, » souffla-t-elle chaleureusement. "Lèche... lèche-moi la chatte.
    


    
        

      

    


    
      Elle caressa sa chatte de manière invitante et bossa son petit cul sur le bord du coussin du canapé. Elle soupira et un doux gémissement s’échappa de ses lèvres entrouvertes. Elle était excitée.
    


    
        

      

    


    
      Le Grand Danois émit un son dans sa gorge et avait l’air anxieux. Ses yeux noirs brillaient alors qu’il reniflait l’air autour de sa chatte.
    


    
        

      

    


    
      « Fais-le, Ace ! » Sherry haleta. "Oh, allez et fais-le pour moi ! Lick Sherry gentil. Allez, mon garçon, allez !
    


    
        

      

    


    
      Ace baissa la tête et frappa soudainement sa grosse langue rouge contre l’intérieur de sa cuisse. Sherry haleta et gémit immédiatement. Quand sa langue a touché son autre cuisse, elle s’est secouée. C’était comme si le chien voulait la tourmenter en premier.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, ne me taquinez pas ! » Sherry a pleuré. « Fais comme tu fais pour Diane ! S’il te plaît, Ace ! Lèche-moi la chatte !"
    


    
        

      

    


    
      Elle se tordit le cul dans le but de mettre sa langue là où elle le voulait. Haletant chaudement, elle a ramené ses pieds dans le coussin et a étiré ses genoux loin dans un V sexy.
    


    
        

      

    


    
      Ace a senti sa chatte, a reniflé plusieurs fois, puis a léché sa fente de chatte avec sa langue éraflée. Le contact était électrisant pour l’adolescent excité. Elle haleta et se secoua à nouveau.
    


    
        

      

    


    
      « Yow ! » hurla-t-elle lorsque la langue de levrette lécha contre sa chatte.
    


    
        

      

    


    
      Son emportement effraya l’animal et il faillit reculer. Sherry a immédiatement vu son erreur.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, non, Ace », a-t-elle dit. « Ne vous arrêtez pas. Je ne voulais pas te faire peur.
    


    
        

      

    


    
      Rassuré par sa voix, le chien s’avança et poussa sa jolie chatte avec son museau. Sherry étouffa une explosion et soupira lourdement alors que sa longue langue glissait de haut en bas dans sa fente de chatte.
    


    
        

      

    


    
      La grosse langue rouge du chien glissa le long de sa chatte juteuse et il lécha le jus de sa chatte. Sherry se tordit de plaisir et poussa sa chatte contre le nez de l’animal alors que les coups de langue l’excitaient sur quelque chose de féroce.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, bon sang ! » haleta-t-elle. « Quel sentiment ! Diane avait raison. C’est fantastique !
    


    
        

      

    


    
      Elle s’est cogné la chatte comme si elle baisait et a essayé de capturer la langue capricieuse du chien. Elle voulait qu’il lèche et lèche sa chatte uniquement - au diable avec ses cuisses ! Contrairement à sa sœur aînée Diane, qui aimait être léchée partout et n’importe où, la jeune Sherry avait besoin de bonnes sensations dans sa chatte vierge.
    


    
        

      

    


    
      Elle grogna en tournant sa chatte en rond et en rond dans le but d’obtenir un maximum de plaisir de la langue de levrette.
    


    
        

      

    


    
      Ace a glissé sa langue dans la jolie chatte de la fille qui se tordait. Sa langue s’élança sur la chair palpitante de sa chatte jusqu’à ce que Sherry bosse furieusement. Haletante, elle s’est penchée et a écarté les lèvres de sa chatte pour lui et l’a laissé plonger pour son jus de chatte. C’était merveilleux ! Sa langue épaisse lécha directement sa chatte vierge.
    


    
        

      

    


    
      « Euh ! » Sherry a crié.
    


    
        

      

    


    
      Encouragé par sa réaction excitée, le chien lui lécha la chatte presque assoiffé. Le parfum de sa chatte humide l’a conduit dans une frénésie de léchage et de clapotis. Beaucoup d’expériences antérieures avec la sœur aînée de Sherry, Diane, l’avaient mis à l’écoute de la chatte humaine. Alors qu’il léchait la chatte de la fille, ses pattes arrière dansaient et sa pine rouge sortait de sa gaine protectrice.
    


    
        

      

    


    
      Le jeune esprit de Sherry tourbillonnait et ses sens vacillaient de passion. La langue de chien lui a fait des choses dont elle n’avait pu que rêver jusqu’à présent.
    


    
        

      

    


    
      Ses caresses de chatte inexpérimentées avaient récemment déclenché un feu dans son ventre. Elle savait qu’elle avait besoin d’aide mais, comme sa sœur, elle avait peur des garçons. Un chien comme Ace était la réponse aux prières d’une fille !
    


    
        

      

    


    
      Le gros chien entre ses jambes apportait sa passion latente dans sa chatte. L’énorme langue léchant sa chatte nue rendait ses caresses de chatte enfantines et insatisfaisantes. C’était beaucoup mieux.
    


    
        

      

    


    
      Un gémissement de chaton s’échappa de sa gorge alors qu’elle glissait son majeur entre les lèvres de sa chatte pour frotter son clitoris. C’était un endroit spécial pour une fille, elle le savait !
    


    
        

      

    


    
      Elle frotta son clitoris plus rapidement alors que la langue de levrette claquait humidement contre sa chatte excitée. Ses jolies jambes se transformèrent en caoutchouc. Sa respiration s’accéléra et ses jeunes seins mûrs se levèrent et tombèrent rapidement dans son pull moulant. Elle pouvait sentir ses mamelons raides se presser contre le tissu doux.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, bon sang, elle a soufflé en se cognant le cul. » C’est bien. Mmmmm, c’est trop bon.
    


    
        

      

    


    
      Ses yeux devinrent lourds alors qu’elle regardait au-delà de ses seins saillants le gros chien léchant sa chatte. Elle gémit doucement alors que la langue de levrette et son doigt coquin l’excitaient à un ton inconnu de plaisir de chatte. Jamais elle ne s’était aussi excitée ! Même quand elle avait baisé sa petite chatte avec les doigts, il y avait eu une certaine retenue, une certaine retenue, un peu de peur de se laisser aller. Maintenant, la langue de chien menaçait de la faire perdre le contrôle.
    


    
        

      

    


    
      Suivant le flux érotique, elle a cogné sa chatte humide plus rapidement contre la langue de levrette léchante et lapante, et elle a travaillé son doigt humide de haut en bas furieusement sur son petit clitoris frémissant .
    


    
        

      

    


    
      « Oh, » elle râla chaudement, le voulant. « Fais-le ! Lèche-moi ! oh, l’as . . . Fais-moi jouir !"
    


    
        

      

    


    
      Sherry était surprise de sa propre voix, de la faim qu’elle contenait. Mais ce n’était pas grave.
    


    
        

      

    


    
      Sa grande sœur, sa sœur excitée, l’avait laissée venir passer quelques jours avec elle et avait présenté Sherry à son amant secret, un chien !
    


    
        

      

    


    
      Diane comprenait les besoins de sa petite sœur et lui avait dit de se sentir libre avec Ace. Maintenant, Sherry se sentait libre ! Libre de jouir !
    


    
        

      

    


    
      « Oh, oui, murmura-t-elle avec chaleur.
    


    
        

      

    


    
      Ses yeux se sont vitreux alors qu’elle regardait le Grand Danois lui baiser la chatte avec sa grosse langue forte. Elle étira largement ses jolies jambes pour lui et haleta doucement alors que la langue ravissait chaque centimètre de sa douce petite chatte.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, Ace, » gémit-elle.
    


    
        

      

    


    
      Elle a ouvert ses jambes aussi loin qu’elle le pouvait et a poussé sa chatte vers l’avant. Ses doigts fins tremblaient cette fois alors qu’elle ouvrait les lèvres de sa chatte poilue. Puis la langue du chien a frappé des espaces qu’aucune langue, humaine ou animale, n’avait jamais touchés. Sherry a crié.
    


    
        

      

    


    
      La langue épaisse d’Ace lécha sa chatte humide. Sherry a bossé plus vite. Ses yeux se fermèrent de ravissement et sa tête pencha d’un côté à l’autre. Ses seins se cambrèrent et son joli petit cul se tortilla alors que l’implacable langue de chien la rendait folle.
    


    
        

      

    


    
      « Oh ! » gémit-elle d’une voix excitée.
    


    
        

      

    


    
      De la salive coulait d’un coin de sa bouche relâchée. Sa langue rose le léchait comme la langue de levrette léchait la bouche de sa chatte. Ace est devenu violent et son museau humide a cogné contre ses doigts alors que sa langue baisait dans sa fente de chatte. Sentant cela, Sherry retira ses mains et laissa son nez cogner son clitoris tandis que sa langue ravissait son trou de baise. C’était fabuleux !
    


    
        

      

    


    
      Elle haletait et se débattait comme une chienne en chaleur. Ses yeux roulèrent dans sa tête alors que le museau d’Ace heurtait son petit clitoris en érection.
    


    
        

      

    


    
      Haletant d’excitation, elle tira frénétiquement sur son pull et le fit monter bien au-dessus de ses jeunes seins saillants. Elle saisit fermement ses seins et les serra chaudement alors qu’elle se cognait pour jouir au visage de l’animal.
    


    
        

      

    


    
      En gémissant, elle serra ses jolis mamelons roses entre ses pouces et ses index et les peaufina constamment pendant que le Grand Danois la léchait de plus en plus près de ce qu’elle voulait. Maintenant, chaque coup de langue du toutou était comme un choc électrique.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, Ace ! » haleta-t-elle. « Fais-le ! Oh, descendez-moi ! Ewwww, vous allez le faire ! Plus, plus ! Oh, lèche-moi la chatte !
    


    
        

      

    


    
      Sherry sentit le chatouillement au plus profond de sa chatte commencer à éclater en feu pur. Elle reprit son souffle et trembla de partout. Elle a été prise pour la première fois dans le plaisir atroce de l’orgasme complet. Elle s’est laissée aller.
    


    
        

      

    


    
      « Oh-oh-oh ! » s’écria-t-elle.
    


    
        

      

    


    
      Son dos mince se cambra. Ses seins durcissaient dans ses jeunes mains tâtonnantes. Ses mamelons se sont levés et tremblaient comme son clitoris. Elle a poussé sa chatte fort contre la langue de levrette léchée et lapante et a fait rebondir son cul furieusement.
    


    
        

      

    


    
      Elle se tordait et se secouait tellement qu’elle a failli glisser du canapé. Sa tête était contre le dossier du canapé, son joli cul sur le bord du coussin, sa chatte se tordant et se cognant sauvagement contre la langue léchée du chien.
    


    
        

      

    


    
      Elle a crié à nouveau et a poussé sa chatte plus vite, comme si elle se faisait baiser par une bite merveilleuse. Ses petites mains se resserrèrent sur ses jeunes seins fermes. Sa langue sortit de sa bouche béante tandis que le nez humide et reniflant du chien la rendait folle.
    


    
        

      

    


    
      « Uhhhhnnnn ! » gémit-elle soudainement.
    


    
        

      

    


    
      Sa chatte entra dans de violents spasmes. Son esprit et ses sens vacillèrent. Elle se débattit sur le canapé et se secoua sauvagement alors que le chien léchait sa chatte comme Diane l’avait entraîné à le faire. Elle bossait et se secouait si violemment que son jeune corps glissa du canapé sur le sol. Sans manquer une bosse, elle jeta un pied sur le canapé et écarta ses cuisses pour la langue de levrette implacable et infatigable.
    


    
        

      

    


    
      Ace n’avait pas l’intention de s’arrêter maintenant. Il suivait sa chatte avec son museau même quand elle tombait au sol. Il lécha et lapa furieusement sa chatte. Sa grosse langue rouge a giflé son entrejambe, sa chatte et son clitoris à plusieurs reprises jusqu’à ce que la pauvre Sherry soit une masse gémissante et gémissante de chair féminine de sperme.
    


    
        

      

    


    
      Sa jolie chatte a alors eu des spasmes. Elle a pressé l’enfer de ses jeunes seins endoloris alors qu’elle jouissait humide. Elle poussa des cris de plaisir érotique, ouvertement et librement, et lutta contre la langue du toutou jusqu’à ce qu’elle l’imbibe de sa crème de chatte juteuse.
    


    
        

      

    


    
      Rien que l’arôme de la chatte chaude rendait l’animal fou. Le jus de chatte sentait et goûtait la même chose. Ses instincts ont été déclenchés, et même si Sherry se tordait et gémissait impuissante dans ses affres de bonheur orgasmique, il mordillait et mâchait sa chatte crémeuse.
    


    
        

      

    


    
      Une nouvelle série d’ondulations traversa son jeune corps alors qu’elle s’abandonnait au plus long sperme qu’elle ait jamais eu. Elle avait toujours fait attention à ne pas trop se défouler avec ses doigts. Mais c’était scandaleux !
    


    
        

      

    


    
      Sherry gémit vivement et vissa chatte trempée en rond sur le museau du toutou. Elle est venue et est venue ! Et elle a adoré !
    


    
        

      

    


    
      Elle était encore en train de se tordre d’homélie lorsque la porte s’ouvrit et que sa sœur Diane entra. La fille plus âgée jeta un coup d’œil à la scène érotique sur le sol et sourit brillamment. Elle ferma et verrouilla la porte, regardant affectueusement sa petite sœur.
    


    
        

      

    


    
      « Je vois que tu as suivi mon conseil », ronronna Diane. « Comment aimez-vous mon animal de compagnie ? »
    


    
        

      

    


    
      « Oh, Diane ! » Sherry haleta, tordant sa chatte humide contre le nez du chien. "Il est merveilleux. oh, je suis tellement venu tout à l’heure.
    


    
        

      

    


    
      Diane se glissa hors de son manteau et révéla un uniforme étriqué. Elle travaillait comme serveuse de cocktails en bas de la rue. Sa tenue était d’un rouge flamboyant : un t-shirt, une minijupe et de jolies petites culottes qui dépassaient.
    


    
        

      

    


    
      Elle laissa tomber son manteau sur une chaise près de la porte et ronronna : « Ne me laisse pas t’arrêter. Continuez ce que vous faisiez. Je pense que je vais vous rejoindre.
    


    
        

      

    


    
      « Mais... Je viens d’arriver ! Sherry râla vivement.
    


    
        

      

    


    
      « Alors ? » gazouilla sa sœur. « Vous n’avez pas à vous arrêter à un seul. Vous pouvez avoir autant d’orgasmes que vous le souhaitez. Je vous ai tout dit à ce sujet. De plus, d’après l’apparence d’Ace, je dirais qu’il veut plus de ta mignonne petite chatte.
    


    
        

      

    


    
      Sherry respirait rapidement, massant toujours ses seins endoloris pendant qu’Ace léchait sa chatte. Elle regarda Diane alors que la grande brune enlevait sa culotte.
    


    
        

      

    


    
      « Bon sang, Diane, » râla Sherry, regardant sa belle sœur de haut en bas. "Je n’aurais jamais imaginé que ce serait comme ça. Quand tu m’as dit que tu avais un amant secret dans ton appartement, j’ai cru que tu voulais dire un homme.
    


    
        

      

    


    
      « Pas question », ricana Diane. Elle s’approcha de Sherry et sa chatte aux cheveux noirs apparut sous la jupe courte. « Plus de chagrin d’amour pour cette fille ! »
    


    
        

      

    


    
      « Est-ce que ça a vraiment été si mauvais pour toi ? » a demandé Sherry.
    


    
        

      

    


    
      Diane s’agenouilla à côté d’elle et d’Ace. Elle glissa sa main sur la tête du chien et le caressa pendant qu’il léchait entre les cuisses ouvertes de la jeune fille.
    


    
        

      

    


    
      « C’est l’enfer », a déclaré Diane. « Comme je vous l’ai dit dans toutes mes lettres. Ma vie sexuelle était un spectacle d’horreur, jusqu’à ce que j’achète Ace.
    


    
        

      

    


    
      Son ton s’adoucit et ses yeux devinrent scintillants alors qu’elle tournait son attention vers son animal de compagnie. Elle caressa affectueusement son pelage lisse.
    


    
        

      

    


    
      « Tu peux voir maintenant pourquoi je l’aime », ronronna-t-elle.
    


    
        

      

    


    
      « Bien sûr ! » s’exclama Sherry, les yeux écarquillés. « Regardez ce qu’il fait ! Ne se fatigue-t-il jamais ?
    


    
        

      

    


    
      « C’est l’un des avantages », a dit Diane en riant. « Il peut me lécher la chatte toute la nuit si je le veux. »
    


    
        

      

    


    
      « Waouh ! » a haleté sa sœur.
    


    
        

      

    


    
      « Est-ce que ça t’excite ? » Diane l’interrogea.
    


    
        

      

    


    
      « Oui ! Je veux dire, j’ai l’impression qu’il m’a léché la chatte toute la journée !
    


    
        

      

    


    
      « C’est parce que c’est si nouveau pour vous. Mais je suis content que ce soit le cas. Je veux que vous aimiez Ace. Je sais aussi comment ça s’est passé pour toi, avec tous ces garçons effrayants qui te donnent des coups de patte.
    


    
        

      

    


    
      Sherry était contente que Diane comprenne. Elle tendit la main et caressa la cuisse nue de sa sœur.
    


    
        

      

    


    
      « Merci, Diane », murmura-t-elle chaleureusement. « Tu es si bon avec moi. »
    


    
        

      

    


    
      « Pourquoi pas ? » a déclaré Diane. "Tu viens de la même connerie que moi. Maman et papa sont beaucoup trop religieux pour des filles comme toi et moi.
    


    
        

      

    


    
      Sherry a dû rire. « Je sais », a-t-elle dit en riant.
    


    
        

      

    


    
      Elle rougit un peu, légèrement gênée. Mais elle l’a chassé de son esprit et s’est concentrée sur le picotement qui se produisait dans sa chatte pendant qu’Ace le léchait.
    


    
        

      

    


    
      « Ça fait du bien ? » Diane voulait savoir.
    


    
        

      

    


    
      « Euh-huh », a dit Sherry.
    


    
        

      

    


    
      « N’est-il pas beau pour un animal ? »
    


    
        

      

    


    
      « Mmmm, oui », acquiesça sa sœur.
    


    
        

      

    


    
      « Il fera tout ce que je veux », a déclaré Diane.
    


    
        

      

    


    
      Les yeux de Sherry brillèrent. « N’importe quoi ? »
    


    
        

      

    


    
      « Oui. »
    


    
        

      

    


    
      Sherry déglutit difficilement et se prépara à la question suivante. « Voulez-vous dire- tout ? »
    


    
        

      

    


    
      Diane éclata de rire et pinça la joue de Sherry. « Oui, je veux dire tout. Vous le saurez avant de partir d’ici.
    


    
        

      

    


    
      « Je le ferai ? » Sherry haleta, un peu alarmée par cette idée.
    


    
        

      

    


    
      Cela fit rire sa sœur plus fort. Les yeux de Diane parcouraient de haut en bas son jeune corps à moitié nu.
    


    
        

      

    


    
      « D’après ton apparence, dit-elle lentement, je dirais que tu es prête à tout. »
    


    
        

      

    


    
      « Gee, je ne sais pas, Diane. »
    


    
        

      

    


    
      « Nous verrons », a dit sa sœur, souriant malicieusement. "Si tu es aussi excité que je l’étais à ton âge, je pense que ça te ferait du bien de laisser tout traîner. Pourquoi l’économisez-vous ? Un gars effrayant ?"
    


    
        

      

    


    
      « Non, j’ai juste peur de cette partie », souffla Sherry.
    


    
        

      

    


    
      « Tu ne le seras plus le moment venu », lui assura Diane. « Vous verrez. Laisse-toi tout à moi et à Ace.
    


    
        

      

    


    
      Diane claqua soudainement des doigts et le Dogue Allemand cessa immédiatement de lécher la chatte humide et rose de Sherry. Il se tenait en retrait, les oreilles au garde-à-vous et les yeux interrogateurs, attendant les ordres de sa maîtresse.
    


    
        

      

    


    
      « Mon Dieu ! » Sherry a lâché, impressionnée, « Il vous obéit vraiment. »
    


    
        

      

    


    
      « Il ferait mieux, après ce que j’ai payé pour lui », a dit Diane en riant.
    


    
        

      

    


    
      Pour démontrer son pouvoir sur l’animal – un pouvoir qu’elle souhaitait secrètement avoir sur les hommes – elle a fait asseoir Ace, talonner et caracoler, puis poser comme un bel animal dans un magazine.
    


    
        

      

    


    
      Sherry a été très impressionnée. « Il est magnifique ! » a-t-elle haleté.
    


    
        

      

    


    
      Ace se tenait au garde-à-vous. Sherry n’arrivait pas à s’en remettre. Il ressemblait à une statue, mais un animal puissant avec des muscles ondulants - Et il était si grand !
    


    
        

      

    


    
      « Est-ce que je peux le caresser ? » voulut-elle savoir. "Je veux dire, il a l’air si féroce. Sauf quand il me lèche la chatte.
    


    
        

      

    


    
      « Tu peux lui faire tout ce que tu veux », a déclaré Diane.
    


    
        

      

    


    
      Diane ordonna à l’animal de se rapprocher de Sherry afin que la jeune fille puisse satisfaire sa curiosité. Sherry tendit la main avec une certaine hésitation et caressa doucement le flanc lourd du chien.
    


    
        

      

    


    
      « Ça me fait peur », murmura-t-elle à bout de souffle.
    


    
        

      

    


    
      « Qu’est-ce qui le fait ? » Diane éclate de rire. « L’idée qu’il a une bite sous lui ? »
    


    
        

      

    


    
      « Diane ! Bon sang !
    


    
        

      

    


    
      Diane s’est moquée d’elle d’une manière affectueuse et lui a dit de ne pas être nerveuse avec le chien. "Il ne vous fera pas de mal. Je sais qu’il a l’air dangereux, mais il n’attaquera personne à moins que je ne dise un certain mot. Alors il déchirerait le fils de pute !
    


    
        

      

    


    
      « Waouh ! » Sherry haleta.
    


    
        

      

    


    
      Elle laissa ses doigts tremblants parcourir les muscles du chien pendant un moment, le touchant comme elle aurait aimé avoir le culot de toucher un garçon. Elle frissonna.
    


    
        

      

    


    
      « Il est si fort », murmura-t-elle en fixant son arrière-train.
    


    
        

      

    


    
      « Comme un taureau », a dit Diane. Ses yeux suivirent les doigts caressants de Sherry alors qu’elle rêvassait de la pine cachée d’Ace - la longue et épaisse bite de chien qui avait baisée dans sa chatte.
    


    
        

      

    


    
      « Tu m’aimes, Ace ? » Sherry roucoula au chien. À sa sœur, elle a dit : « Il est si grand ! »
    


    
        

      

    


    
      « Plus grand que tu ne le penses », a gloussé Diane érotiquement. Elle connaissait toute la longueur et la force de l’énorme pine du Dogue Allemand.
    


    
        

      

    


    
      Sherry surmonta ses peurs et serra l’animal contre ses seins. Sa main caressa son dos, glissa de nouveau sur son flanc et y trembla. Diane comprenait.
    


    
        

      

    


    
      « N’aie pas peur, Sherry », dit-elle doucement. « Allez-y et passez la main sous lui. Touche sa bite.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, je ne peux pas ! » Sherry râla, tremblant de partout. "Je veux juste qu’il me lèche la chatte. C’était tellement bien, Diane. Dites-lui de recommencer. S’il vous plaît ?
    


    
        

      

    


    
        

      

    


    
      CHAPITRE DEUX
    


    
        

      

    


    
      Diane eut pitié de sa lâche petite sœur. Elle s’est souvenue à quel point elle était excitée quand elle était enfant, et à quel point elle avait désespérément voulu jouir et jouir et jouir ! Sherry était comme ça maintenant.
    


    
        

      

    


    
      Diane claqua des doigts. « Lèche ! » ordonna-t-elle.
    


    
        

      

    


    
      Sherry est immédiatement tombée sur le dos sur le tapis moelleux et a relevé sa jupe. Elle écarta bien et largement ses jeunes pattes alors que l’animal venait docilement vers elle. Mais Ace bavela sa langue humide sur tout son visage.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, non, » gémit Sherry. « Pas mon visage ! »
    


    
        

      

    


    
      « Il t’aime bien », a gloussé Diane.
    


    
        

      

    


    
      « Je sais, je sais », râla Sherry. "Mais je veux qu’il aime ma chatte ! oh, je veux jouir à nouveau !"
    


    
        

      

    


    
      « Je sais que tu le sais, idiot », a réprimandé Diane. "Mais je l’ai entraîné à me lécher partout en premier. Arrête de te battre, ma sœur, et laisse-le s’amuser. Soulevez votre pull. Il veut te lécher les seins.
    


    
        

      

    


    
      Sherry poussa un soupir, mais releva son pull sur ses seins ronds et pulpeux. La langue d’Ace s’est mise au travail sur ses seins.
    


    
        

      

    


    
      « Il me mouille partout ! » Sherry s’est plainte.
    


    
        

      

    


    
      Diane ricana. :"Ouais, et c’est sûr que c’est sexy ! »
    


    
        

      

    


    
      Sherry lui jeta un coup d’œil. « Cela vous excite-t-il ? » a-t-elle demandé.
    


    
        

      

    


    
      « Uh-huh, » Diane hocha la tête. "Maintenant, je sais à quoi il ressemble quand il me lèche les seins. Mon Dieu, quel animal !
    


    
        

      

    


    
      « Mes seins picotent », a remarqué Sherry. Elle baissa les yeux vers la longue langue rouge qui glissait humidement sur ses seins.
    


    
        

      

    


    
      Diane gloussa. « Je savais que vous l’aimeriez une fois que vous l’avez essayé. Mmmmm, c’est excitant de regarder sa langue aller à tes jolis seins. N’est-ce pas délicieux ?
    


    
        

      

    


    
      « Oui, oui », a admis Sherry. "Mais je veux cette langue sur ma chatte ! S’il te plaît, Diane ! Je suis tellement excitée maintenant !"
    


    
        

      

    


    
      « D’accord, d’accord », a ri Diane. "Il suffit d’ouvrir tes jambes et de tordre un peu ta chatte. Voilà. Maintenant, dis-lui de te lécher.
    


    
        

      

    


    
      « Lèche-moi ! » Sherry laissa échapper avec enthousiasme. Elle gémit d’impuissance lorsque le gros chien lécha sa langue contre ses jambes tremblantes. "Ma chatte ! Ma chatte !"
    


    
        

      

    


    
      Elle tortilla son joli petit cul pour attirer l’animal vers sa chatte douloureuse. Jamais de sa vie elle n’avait eu un tel frisson.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, ne me taquine pas », gémit-elle. « Diane ! Fais-lui lécher ma chatte !"
    


    
        

      

    


    
      Ses jeunes seins nus se soulevaient sur sa poitrine avec sa respiration laborieuse alors qu’elle suppliait pour le plus grand frisson de sa vie. Ses yeux se sont vitreux et ses paupières ont battu alors qu’elle bossait sa chatte en l’air.
    


    
        

      

    


    
      « oh, je ne peux plus le supporter », haleta-t-elle, essayant de baiser sa chatte sur le museau du chien. « Il va me rendre fou ! Oh, il ne sait pas où est ma chatte ?"
    


    
        

      

    


    
      « Oh, il sait, d’accord », a dit Diane en riant.
    


    
        

      

    


    
      Sherry se débattit sur le tapis. Ses sens tourbillonnaient d’une nouvelle luxure. Elle avait maintenant mal à la langue de l’animal sur sa chatte humide et excitée.
    


    
        

      

    


    
      Diane s’est aussi amusée. Regarder sa petite sœur faire de la merde de singe était un délice, et l’entendre supplier le chien de lui laper la chatte était un pur plaisir.
    


    
        

      

    


    
      Se sentant mal à l’aise, Diane caressa le dos de son animal. « Ne te presse pas, Ace. Allez-y et profitez de votre repas. Ses jambes ne sont-elles pas jolies ? Vous aimez les lécher, n’est-ce pas ? Lèche-les, Ace. Rendez la petite salope folle.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, s’il vous plaît », sanglota Sherry.
    


    
        

      

    


    
      Ses doigts volèrent vers sa chatte cornée et elle griffa son petit clitoris fiévreux jusqu’à ce que de bons sentiments parcourent son corps.
    


    
        

      

    


    
      « Lèche-le, Ace ! » gémit-elle chaudement, vissant son cul et le faisant rebondir de haut en bas sur le tapis. « S’il vous plaît, s’il vous plaît ! Lèche-moi la chatte !"
    


    
        

      

    


    
      Diane a cajolé son chien. « Bon garçon, Ace », ronronna-t-elle. "Fais-la vraiment chaud pour toi. Fais-lui ce que tu me fais.
    


    
        

      

    


    
      Le chien a ignoré les supplications de Sherry. Bien qu’elle se courbât et se cognât, se tortilla et se contracta, il continua à lécher et à lécher ses jeunes jambes minces. Sa grosse langue racla ses genoux et ses cuisses. Ses narines s’élargirent à l’odeur de sa chatte chaude. Il leva la tête et gémit.
    


    
        

      

    


    
      « Il veut me lécher la chatte ! » s’exclama Sherry en connaissance de cause. « Regardez-le ! oh ! qu’il le fasse, Diane ! S’il vous plaît! Il l’a déjà fait pour moi !
    


    
        

      

    


    
      « C’est parce que je n’étais pas là pour le garder sous contrôle », a déclaré Diane. "C’était un vilain garçon de vous donner tout ce plaisir sans vos ordres. Il a dû être excité pour ta douce petite chatte.
    


    
        

      

    


    
      « Ah ! Pensez-vous vraiment ! Sherry a pleuré. Elle sourit joliment et offrit sa chatte au chien qui léchait les pattes. « Tiens, Ace ! Viens lécher la chatte de Sherry maintenant. S’il vous plaît ?
    


    
        

      

    


    
      Diane a ri du comportement de sa petite sœur avec le chien. Ace comprenait facilement les ordres fermes, mais ne répondait pas vraiment à la mendicité, à la svelte ou aux demandes douces. Quand Ace n’est pas allé chercher la chatte ouverte et humide de Sherry, Diane était contente de lui.
    


    
        

      

    


    
      « Bon garçon, Ace », dit-elle d’un ton apaisant, l’admirant parce qu’il avait résisté à quelque chose qu’il voulait vraiment.
    


    
        

      

    


    
      Elle regarda avec ardeur Sherry, une jeune fille tourmentée bouillonnante de désir et sanglotant pour que le chien lui lèche la chatte. Mais Ace continua à lui lécher les cuisses d’un ton taquin. Diane sourit et caressa affectueusement l’animal. Sa main glissa sous son ventre.
    


    
        

      

    


    
      Sherry haleta. « Diane, » râla-t-elle, « qu’est-ce que tu fais ? »
    


    
        

      

    


    
      Sherry écarquilla les yeux et fut frappée par la main de Diane. Oubliant sa chatte pendant un moment, elle se recroquevillait pour pouvoir voir. Elle a vu les doigts de Diane aller directement dans la gaine poilue de la bite de l’animal et amadouer sa pine !
    


    
        

      

    


    
      « Attends juste jusqu’à ce que tu sentes cette grosse bite », soupira Diane. Ses doigts taquinèrent le bout rouge de la pine du chien jusqu’à ce qu’il sorte de son fourreau dans sa main. Puis Sherry a vu sa sœur saisir la bite du chien et jouer avec. Stupéfiant!
    


    
        

      

    


    
      « Oh, Diane », râla-t-elle vivement, excitée par la vue. "Fais-lui lécher ma chatte maintenant ! J’en ai besoin !
    


    
        

      

    


    
      Elle a poussé sa chatte vers le chien dans le but d’y mettre sa langue méchante. Rejetant tous les soucis aux vents, elle haleta : « S’il vous plaît, Diane... Fais-le faire pour moi. Je ferai n’importe quoi... n’importe quoi.
    


    
        

      

    


    
      « Tu feras tout pendant que tu es ici », gloussa Diane érotiquement, s’amusant énormément. Elle caressa affectueusement la bite de la chienne pour le bénéfice de sa sœur.
    


    
        

      

    


    
      Le sens de Diane était perdu pour Sherry à ce moment-là alors qu’elle remuait ses hanches avec excitation, endolorie de cette langue de chien. Elle hocha la tête à sa sœur, prête à tout accepter, si seulement Diane faisait lécher sa chatte à Ace !
    


    
        

      

    


    
      « Oh, ma chatte est si chaude », gémit-elle.
    


    
        

      

    


    
      Elle tomba en arrière, haletante. Ses mains ont volé vers ses seins et les ont malmenés alors qu’elle tordait sa chatte, suppliant pour être soulagée. La langue alléchante d’Ace était comme une flamme léchant ses cuisses et elle attisait le feu qui faisait rage au plus profond de sa chatte. Chaque coup de langue épaisse d’Ace contre ses cuisses tremblantes faisait sursauter tout son corps.
    


    
        

      

    


    
      « N’apprécies-tu pas l’excitation ? » Diane roucoula.
    


    
        

      

    


    
      « Oui ! Oui ! s’écria sa sœur. « Mais je veux jouir ! »
    


    
        

      

    


    
      « En temps voulu, ma sœur », a dit Diane en riant. "Vous devez apprendre à apprécier des sensations sexy sur tout votre corps. C’est mieux. Roule-toi sur le ventre.
    


    
        

      

    


    
      « Hein ? »
    


    
        

      

    


    
      « Tu m’as entendue », a dit Diane avec un sourire sexy sur son joli visage. "Retournez-vous. Je parie que tu ne t’es jamais fait lécher ton joli petit cul.
    


    
        

      

    


    
      « Bon sang ! » Sherry haleta et elle obéit rapidement à l’ordre obscène de sa sœur.
    


    
        

      

    


    
      Elle s’est retournée et a pressé ses seins et son clitoris raide contre le tapis. Lorsque la langue alléchante du chien lécha de haut en bas ses cuisses, elle se balança et se tortilla et cogna sa chatte excitée contre le sol.
    


    
        

      

    


    
      « Uhhhh, » gémit-elle alors que la langue de chien excitait l’arrière lisse et ferme de ses cuisses.
    


    
        

      

    


    
      Les yeux de Diane se sont vitrifiés alors qu’elle regardait son animal préféré lécher les jeunes jambes de sa petite sœur excitée. Elle admirait le cul de Sherry, si mignon et rond et rose - et serré ! Elle caressa la grosse pine d’Ace pour lui alors qu’il passait sa langue éraflée sur l’arrière des cuisses tremblantes de Sherry. Les miaulements et les gémissements de Sherry étaient de la musique pour les oreilles brûlantes de Diane.
    


    
        

      

    


    
      L’épaisse langue de chien s’est frayé un chemin vers le haut, sur les pentes des courbes du cul de Sherry. Puis le chien a léché sauvagement la chair de son cul, sa fissure et tout. Sherry reprit son souffle et ouvrit ses jambes lorsque la langue méchante dansa près de son trou du cul. C’était se rapprocher de sa chatte !
    


    
        

      

    


    
      « Oh, s’il vous plaît ! » Sherry pleura d’agonie. "Fais-lui lécher ma chatte maintenant ! Ewwww, il est si proche de ça !"
    


    
        

      

    


    
      Attirée par le joli jeune cul de Sherry, Diane se pencha et caressa ses joues, puis passa un doigt dans sa fente du cul. La langue d’Ace suivit le doigt de sa maîtresse et Sherry reçut un double plaisir qui la fit se tordre et bosser sa chatte avec excitation sur le tapis. Elle gémit.
    


    
        

      

    


    
      « Diane ! » s’écria la jeune fille. « Ewwww, ça fait du bien ! »
    


    
        

      

    


    
      « Je t’avais dit que ce serait le cas », a dit Diane en riant.
    


    
        

      

    


    
      Encouragée par la réaction positive de Sherry, Diane caressa le petit cul chaud de la fille et persuada son chien de le lécher partout. Les yeux de Sherry se fermèrent et elle appuya son visage sur le tapis et respira fort alors que son cul brûlait.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, Diane, tu ne sais pas ce que cela me fait ! Vos doigts sont si sexy ! La langue d’Ace est si humide et éraflée !
    


    
        

      

    


    
      Ace lui lécha la hanche, puis ses fesses fermes, puis sa fente du cul... partout où Diane traînait ses doigts. Sherry gémit et leva son cul en l’air et exposa sa petite chatte poilue.
    


    
        

      

    


    
      Diane a regardé avec chaleur l’entrejambe de sa petite sœur et a ronronné : « Tu as l’air sexy de là-bas. » Elle lorgnait le joli cul et les lèvres gonflées de sa sœur pendant que le chien lui léchait la chatte.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, Diane ! » Sherry hurla de plaisir. « C’est merveilleux ! C’est fantastique! Oh, wow !
    


    
        

      

    


    
      Elle poussa son joli cul vers le nez humide du chien, anxieuse qu’il lui lèche également la chatte. Sa grosse langue était plus proche que jamais de sa chatte et elle faisait trembler et frissonner Sherry d’anticipation. Elle gémit chaudement et courba son joli cul plus haut dans les airs, comme une chienne en chaleur. Diane admirait vivement la douce chatte vierge.
    


    
        

      

    


    
      « Mmmmm, tu as l’air délicieux », murmura Diane avec chaleur.
    


    
        

      

    


    
      Sa voix était tendue, ses yeux collés à la jolie chatte de sa petite sœur. Elle serra plus fort la bite du Dogue Allemand. Alors que sa passion montait en flèche, son poing pompait plus vite sur la bite rigide du toutou.
    


    
        

      

    


    
      Sherry sanglota. Le chatouillement au plus profond de son ventre menaçait de s’enflammer. Elle avait hâte que le chien lèche sa petite chatte affamée et elle a supplié sa sœur de le lui faire faire.
    


    
        

      

    


    
      Diane a cédé. Sherry était assez torturée, c’était évident à la façon dont elle tordait et remuait sa petite chatte humide.
    


    
        

      

    


    
      « D’accord, Ace », a dit Diane avec chaleur. "Lèche... lèche !"
    


    
        

      

    


    
      Elle appuya un doigt droit contre le trou de baise scintillant de Sherry - ouvert et rose maintenant - et tout à coup, la grosse langue épaisse d’Ace aspira dans sa fente de chatte.
    


    
        

      

    


    
      « Ah ! » Sherry gémit alors que la longue langue voyageait de son trou du cul à son petit clitoris tremblant. « Il me lèche le clitoris ! »
    


    
        

      

    


    
      « Il l’est bien ! » râla sa sœur d’un ton excité.
    


    
        

      

    


    
      Diane était ravie, à la fois du léchage de son animal de compagnie et de la façon dont la chatte de sa sœur réagissait si juteusement. Elle caressa la bite d’Ace et l’encouragea à lécher et lécher et lécher.
    


    
        

      

    


    
      Le Dogue Allemand répondit bestialement à la tendre secousse de Diane sur sa pine palpitante. Fou de ses doigts taquins et de son poing caressant, il grogna profondément dans sa gorge, renifla l’arôme de la chatte de Sherry et enfonça sauvagement sa langue épaisse de haut en bas dans sa chatte frémissante. Sherry pensait qu’elle allait mourir de ce plaisir extrême !
    


    
        

      

    


    
      Une putain de luxure déchaînée parcourait son ventre. Elle gémit et enfonça ses orteils dans le tapis alors qu’elle soulevait son cul tremblant vers le ciel. Gémissant de besoins sexuels, elle offrit toute sa chatte et son trou du cul à l’animal qui léchait et lapait.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, bon sang ! » a-t-elle crié de joie. « Ça fait tellement de bien ! Euh, lèche-le, lèche-le ! Ewwww, plus, plus, plus !"
    


    
        

      

    


    
      Elle haletait et gémissait bruyamment. Sa jolie bouche s’ouvrit et de la salive coula du coin. Elle se tortillait et baisait son cul chaud alors que la langue et le museau d’Ace frappaient sa chatte et son trou du cul. Diane a énormément apprécié le spectacle érotique.
    


    
        

      

    


    
      « Monte sur ton dos maintenant ! » râla la fille aînée lubriquement, avide de plus de vues de sa sœur en train de s’allumer. « Sur ton dos ! Écarte-lui ces jolies jambes !
    


    
        

      

    


    
      Sherry entendit à peine la demande torride de sa sœur. Son sang battait dans ses oreilles au rythme des battements rapides de son cœur et de sa chatte palpitante. Mais elle a eu le souffle coupé et est tombée sur le dos, se tordant sur le sol. Elle ne voulait pas abandonner cette langue fantastique, même pour une minute !
    


    
        

      

    


    
      Elle regarda à travers des yeux brillants vitreux de sexe sa sœur magnifiquement excitée. Puis elle vit la main de Diane sous le gros animal, pompant sa bite dure.
    


    
        

      

    


    
      « Bon sang ! » haleta-t-elle, le regard brûlant. C’était tout un spectacle pour elle de voir toute l’énorme érection d’Ace, toute humide et rouge, glisser juteusement dans le poing serré de sa sœur.
    


    
        

      

    


    
      Diane sourit malicieusement et claqua des doigts. Ace arrêta de lécher la petite chatte de Sherry.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, non ! » Sherry a pleuré. « Ne l’arrêtez pas ! Pas maintenant !
    


    
        

      

    


    
      Ses doigts fins volèrent vers sa chatte douloureuse et humide et la griffèrent. Elle gémissait et haletait alors qu’elle malmenait sa jeune chatte affamée. Il avait besoin d’agitation, d’irritation, de manipulation, maintenant !
    


    
        

      

    


    
      « Oh, pourquoi l’as-tu arrêtémmmm ? » Sherry gémit, bossant son joli cul de haut en bas contre ses doigts.
    


    
        

      

    


    
      Diane sourit presque malicieusement. "Je veux que tu sentes sa bite en premier. Sentez à quel point c’est grand et merveilleux.
    


    
        

      

    


    
      Sherry haleta : "D’accord... D’accord... tout ce que vous dites... n’importe quoi !
    


    
        

      

    


    
      « Asseyez-vous ! » Diane ordonna au chien.
    


    
        

      

    


    
      Ace s’assit sur ses hanches et Sherry regarda son ventre entre ses pattes arrière vers sa longue bite rouge et épaisse qui palpitait dans les airs. Ses yeux virginaux parcouraient avec chaleur sa puissante pine et ses grosses couilles poilues. Elle déglutit nerveusement.
    


    
        

      

    


    
      « Allez », a poussé sa sœur. « Ne soyez pas timide. Si vous voulez qu’il soit gentil avec vous, vous devez être gentil avec lui. Montrez-lui que vous aimez qu’il vous lèche la chatte.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, je le veux ! » Sherry respirait chaudement.
    


    
        

      

    


    
      Pour le prouver à sa sœur et à l’animal, elle tendit la main de ses doigts tremblants et toucha sa pine humide. Elle caressa expérimentalement toute la longueur de sa bite. Ça faisait du bien ! Alors elle glissa ses quatre doigts autour de sa tige de bite et la tint pendant un moment chaud.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, wow ! » a-t-elle râlé.
    


    
        

      

    


    
      « N’est-ce pas un beau ? » murmura Diane, légèrement essoufflée en voyant sa petite sœur saisir la bite de chien. « Ça ne fait pas du bien ? »
    


    
        

      

    


    
      « Euh, oui, » siffla Sherry.
    


    
        

      

    


    
      Ses yeux étaient aussi brillants que le matin de Noël lorsqu’elle a reçu sa première poupée ! Elle regarda avec ardeur la poupée vivante qui palpitait dans son petit poing et elle fut immédiatement frappée par la pine du chien. Elle resserra son emprise sur la bite, voulant la sentir, jouer avec, l’expérimenter. Quelle bite !
    


    
        

      

    


    
      « C’est humide et chaud », a-t-elle râlé. "Comme ma chatte. Euh.
    


    
        

      

    


    
      La force sexuelle du chien semblait voyager à travers le jeune corps volontaire, vibrant et affamé de Sherry. Il s’est précipité directement vers sa petite chatte douloureuse et elle a haleté en secouant lentement le poteau de baise rigide. Sa chatte se contractait entre ses jambes.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, Diane », gémit-elle impuissante. « Je veux qu’il me lèche la chatte maintenant ! »
    


    
        

      

    


    
      Ce sourire lubrique et lascif revint sur le joli visage de sa sœur. « Ensuite, tu devras faire quelque chose de gentil pour lui. »
    


    
        

      

    


    
      « Comme quoi ? » Sherry voulait savoir, presque effrayée de demander.
    


    
        

      

    


    
      « Une fois qu’il vous a sorti d’un bon, vous devez le branler. »
    


    
        

      

    


    
      "Tu veux dire-jusqu’au bout ? Et le faire tirer ?
    


    
        

      

    


    
      "Euh-huh. Voulez-vous ?
    


    
        

      

    


    
      « Oui ! Oui! Je ferai n’importe quoi ! Fais-lui seulement lécher ma chatte !"
    


    
        

      

    


    
      « Bonne fille », rit sa sœur d’un rire érotique, excitée par ses propres désirs pervers. Elle voulait juste regarder l’adolescente mignonne frapper la grosse du chien !
    


    
        

      

    


    
      « Lèche ! » ordonna-t-elle à son animal de compagnie. Sherry s’étendit rapidement sur le sol et ouvrit grand ses jolies jambes. Elle a tiré sa jupe vers le haut sur son ventre gonflé et a bossé sa chatte vers le haut. L’épaisse langue rouge d’Ace attaqua sa chatte avec vengeance.
    


    
        

      

    


    
      Diane s’est installée et a regardé avidement et excitée l’énorme langue glisser sur toute la jolie chatte de la fille. Comme elle, sa petite sœur était maintenant esclave de la langue de chien et des joies qu’elle pouvait apporter. Diane avait l’intention de profiter pleinement de ce développement. Elle avait mal de voir son Danois de compagnie baiser l’enfer de la jeune vierge.
    


    
        

      

    


    
        

      

    


    
      CHAPITRE TROIS
    


    
        

      

    


    
      Sherry était apparemment prête à aller sacrément loin ! Alors que le chien lui léchait la chatte, elle bossait, baisait et tordait magnifiquement, homélie, librement. Sa langue sortait de sa jeune bouche béante et ses doigts tremblaient violemment alors qu’elle mutilait ses propres seins pour augmenter son excitation sexuelle et son plaisir.
    


    
        

      

    


    
      Ace grogna de luxure animale et attaqua sa chatte avec soif. Il lui pinça les lèvres de la chatte et engloutit sa chatte jusqu’à ce que Sherry gémisse et fasse rebondir rapidement son cul sur le tapis. Il a accordé à sa chatte toute son attention même si sa maîtresse se branlait et caressait sa trique humide pour lui. En réponse à ce traitement, il s’est mis à quatre pattes et a écrasé sa bite et ses couilles dans la main serrée de Diane.
    


    
        

      

    


    
      Sherry rejeta la tête en arrière et hurla comme un cochon coincé. Tout son corps s’est secoué alors que de grandes rafales de sperme juteux tombaient en cascade à travers son putain de canal de chatte sur la langue de levrette qui clapotait. Elle bossait furieusement sur le tapis en venant abondamment. Elle gémit bruyamment alors que ses yeux roulaient.
    


    
        

      

    


    
      Diane a dû se retenir. La vue de sa sœur en train de se débarrasser de ses pierres était excitante, si excitante qu’elle a presque branlé Ace. Elle ne voulait pas que cela se produise. C’était la chance de sa sœur vierge. Elle a dû laisser Sherry frapper la bite du toutou jusqu’à l’orgasme !
    


    
        

      

    


    
      Elle glissa sa main mouillée sous le corps bossu de l’animal et lui tapota le dos.
    


    
        

      

    


    
      « Lèche, Ace, lèche ! » l’encouragea-t-elle, lui caressant le dos en récompense de sa merveilleuse performance sur la chatte ouverte et humide de Sherry.
    


    
        

      

    


    
      Brûlante de ses propres désirs secrets, Diane s’approcha du jeune corps rebondissant de sa sœur. Pour le plaisir de Sherry, Diane a tendu la main et a caressé ses seins tendus pour elle. Le contact était électrique et Sherry gémissait chaudement. Elle haleta lorsque sa grande sœur baissa le visage et prit un mamelon rose pointu dans sa bouche humide.
    


    
        

      

    


    
      « oh, Diannnne, » gémit Sherry avec une joie évidente. Ses yeux se fermèrent et sa tête se balança lâchement alors que la langue du chien la léchait jusqu’à des spermes fantastiques.
    


    
        

      

    


    
      Diane a joué amoureusement avec les seins de l’adolescente et les a léchés et sucés doucement jusqu’à ce que Sherry commence à pousser vers le haut pour plus de cela. Puis Diane leva son joli visage et sourit dans les yeux aux paupières lourdes de Sherry.
    


    
        

      

    


    
      « Tu as de précieux seins serrés », ronronna-t-elle. « Comme le mien l’était. »
    


    
        

      

    


    
      « Les tiens sont gentils ! » Sherry râla chaudement, souhaitant qu’ils soient nus comme les siens. « J’espère que mes seins deviendront gros comme ça. »
    


    
        

      

    


    
      « Ne vous inquiétez pas, ils le feront », lui a assuré Diane. "Mais profite de tes seins tels qu’ils sont maintenant. Les seins de bébé sont mignons et sexy.
    


    
        

      

    


    
      « Ouais, je sais, » dit Sherry en riant. « Je vois comment les hommes regardent mes seins. »
    


    
        

      

    


    
      « Ils sont délicieux », remarqua sa sœur d’une voix épaisse, et laissa à nouveau tomber sa bouche sexy sur les seins de Sherry. Elle léchait et suçait les seins de la fille pendant qu’Ace lui léchait la chatte.
    


    
        

      

    


    
      Doublement excitée maintenant, Sherry haletait pour respirer alors qu’elle bossait et se débattait sauvagement pour la langue de chien qui la rendait folle. Son museau et sa langue ont agressé sa chatte et son clitoris à plusieurs reprises jusqu’à ce que Sherry pense qu’elle n’arrêterait jamais de jouir !
    


    
        

      

    


    
      Grognant comme un animal blessé, elle baissa les mains et écarta les lèvres de sa chatte avec des doigts nerveux alors qu’elle vissait son cul chaud en rond. Diane bavait sur ses jolis jeunes seins pendant que le chien allait travailler sur sa chatte. Sherry était au septième ciel, se faisant lécher comme ça, de haut en bas.
    


    
        

      

    


    
      Elle gémit chaudement et ouvrit grand les lèvres de sa chatte pour sentir la langue épaisse baiser à l’intérieur de sa chatte. Elle s’est déchaînée avec un autre orgasme ahurissant. Gémissant et gémissant chaudement, elle a poussé ses seins vers la jolie bouche de sa sœur et a baisé vicieusement sa chatte excitée sur le museau du chien.
    


    
        

      

    


    
      Ace gémit bas et enfonça le bout de sa langue profondément dans sa chatte, cherchant la source de ce jus de chatte crémeux. La chatte vierge de Sherry se secoua violemment lorsque le bout de sa langue sondeuse embrassa sa cerise. Elle laissa échapper un hurlement qui fit se lever sa sœur et la regarder avec émerveillement. Puis Diane vit le chien tordre sa grosse tête et planter sa langue épaisse dans la chatte de la fille.
    


    
        

      

    


    
      Diane gloussa de manière obscène quand Ace fut frustré par la chatte tortueuse et tordue. Il a sondé le trou de baise de Sherry avec sa langue, mais ne pouvait atteindre que jusqu’à un certain point, même avec ses lèvres de chatte écartées. Il a aspiré dans sa chatte, chassant Sherry de son esprit dans le processus, mais il n’a pas pu mettre sa langue comme il le pouvait dans la chatte de Diane. Déterminé, il poussa comme un diable, grognant et grognant avec colère, et alors que sa longue langue sondait son canal de chatte, ses dents nues frappèrent son très petit clitoris. Sherry hurla de joie. Sherry hurla de joie. « Oh, wow ! » gémit-elle, faisant rebondir son cul plus vite. « Regardez ! Il essaie de me baiser avec sa langue ! Ewwww, il ne peut pas le faire entrer ! Oh, bon sang !
    


    
        

      

    


    
      Diane était ravie de la déception et de l’excitation évidentes de sa sœur. Cela signifiait-il que Sherry abandonnerait volontiers sa cerise pour des orgasmes plus nombreux et meilleurs ?
    


    
        

      

    


    
      La chatte de Diane s’est écrémée alors qu’elle regardait Sherry se déchaîner. L’adolescente a jeté sa chatte sur la langue de la chienne comme si elle voulait qu’elle pénètre jusqu’au plus profond d’elle et lui arrache la cerise. Des larmes lui montèrent aux yeux, des larmes de frustration, de désir et de luxure - luxure d’adolescente, luxure vierge. Elle voulait perdre sa cerise tout de suite pour pouvoir obtenir le sperme le plus élevé qu’une fille puisse connaître !
    


    
        

      

    


    
      Ace abandonna cependant la bataille. La petite chatte serrée de la fille lui faisait mal à la langue. Alors il l’a retiré et a recommencé à lécher et à laper à nouveau les lèvres de sa chatte. Sherry gémit et haleta pour une respiration fraîche alors que la langue lavait son clitoris et sa chatte. La façon dont il fouettait sa chatte lui faisait maintenant vaciller la raison. Comme pour le punir de ne pas avoir cassé sa cerise, elle a cogné sa chatte contre son museau jusqu’à ce qu’il doive reculer.
    


    
        

      

    


    
      Reculant lentement, il n’utilisa que le bout de sa langue comme un serpent qui envoyait une toute nouvelle série de frissons à travers la chatte de la vierge. Sherry haleta et se fissa le cul pendant qu’il lapait et léchait. Le bout de sa langue piqua son clitoris plusieurs fois jusqu’à ce que le simple contact suffise à faire sursauter tout son corps.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, mon Dieu ! » s’écria-t-elle, alarmée de ce qui se passait si inopinément. « Il me fait jouir ! »
    


    
        

      

    


    
      Elle a atteint le sommet du plaisir féminin avant d’être vraiment prête pour cela. Tout son corps se tendit vers le haut pour obtenir un soulagement profond et vertigineux. Haletant et s’étouffant bruyamment, elle a baisé son cul excité en l’air et a joui partout sur la langue de levrette.
    


    
        

      

    


    
      « Vas-y, bébé, vas-y ! » Diane râla chaudement, lorgnant cette action. « Donne-le lui ! Sperme partout sur le goujon ! Sperme, Sherry, sperme !"
    


    
        

      

    


    
      « Je suis, je suis ! » Sherry poussa un cri chaud.
    


    
        

      

    


    
      Le Grand Danois, pour sa part, était toujours furieux parce qu’il ne pouvait pas enfoncer sa langue épaisse dans la chatte de la fille. Fou de désir animal pour la chatte chaude et dans une frénésie de puissance, il a mordu avec ses dents la chatte de la fille sans défense jusqu’à ce que Sherry devienne folle d’orgasmes.
    


    
        

      

    


    
      « Yowwww ! » a-t-elle hurlé soudainement lorsque les dents du chien ont mordu son clitoris.
    


    
        

      

    


    
      La sensation était un plaisir douloureux, un plaisir atroce pour une vierge inexpérimentée. Elle glapit et pleura, et secoua sa chatte en petits cercles frénétiques alors qu’elle la cognait cornée contre le museau dur et mordillant de l’animal. Elle a essayé de voir sa sœur, mais sa vision était floue et sa tête était floue. Elle n’arrêtait pas de jouir et de jouir et de jouir !
    


    
        

      

    


    
      « Jésus ! » Diane haleta alors, et elle se frotta furieusement la chatte en regardant sa petite sœur jouir à nouveau.
    


    
        

      

    


    
      Diane se déshabilla rapidement, impatiente d’être nue et chaude, libre et lubrique. De grands désirs s’élevaient à travers son corps pulpeux alors qu’elle jetait ses vêtements de côté. Complètement nue, elle se tenait au-dessus de la scène, écartait largement ses jolies jambes et frottait l’enfer de sa chatte humide pendant qu’elle regardait.
    


    
        

      

    


    
      Sherry se débattit sur le sol et tira frénétiquement son pull par-dessus sa tête. En voyant sa sœur nue, elle voulait aussi être nue. Elle ne pouvait pas encore enlever sa jupe. Pas encore! Jamais elle n’a pu laisser le chien s’arrêter, pas même une minute.
    


    
        

      

    


    
      Elle trempa la langue de la chienne avec de grandes quantités de crème de chatte, plus de sperme qu’elle n’en avait jamais exsudé auparavant. Ses jolies jambes s’élevèrent dans les airs en un magnifique V. Ils se raidirent et tremblèrent violemment à mesure qu’elle arrivait. Elle leva les bras et serra les poings. Elle serra les dents. Les muscles de son cou se tendaient. Son joli visage rougit. Ses seins tendus se soulevaient avec sa respiration. Et elle est venue comme une folle !
    


    
        

      

    


    
      Le chien corné à la bite raide gémit dans sa chatte trempée. Il a grignoté son petit clitoris tremblant même si cela la rendait folle. Il mâchait et pinçait et léchait et lapait excitée la chatte de la fille alors même que ses hanches se secouaient et se tordaient contre le tapis, son énorme érection palpitant et baisant sur le sol. Il enfonça son museau fort dans son trou de baise et secoua la tête d’un côté à l’autre comme s’il arrachait de la viande d’un os.
    


    
        

      

    


    
      « Diane ! » Sherry haleta.
    


    
        

      

    


    
      "Je-je-oh, je suis toujours en train de jouir ! Je ne peux pas m’arrêter de jouir ! Oh, il va me tuer ! Il me mange !
    


    
        

      

    


    
      « Il l’est bien ! » a déclaré Diane.
    


    
        

      

    


    
      Elle a cambré son dos, a bossé sa chatte vers l’avant et a rapidement enfoncé deux doigts dans son trou de chatte humide et chaud. Alors qu’elle regardait son chien manger la chatte de sa sœur, elle s’est baisée sauvagement avec les doigts.
    


    
        

      

    


    
      Le sperme sauvage de Sherry a explosé en une série de spasmes pétillants. Les ondulations de la passion et du plaisir déchirèrent son jeune corps jusqu’à ce qu’elle se torde sur le tapis. Et Ace enfonça cruellement son museau humide dans sa chatte. Sherry a perdu son souffle et a paniqué. Elle tendit la main à sa sœur, chercha quelque chose à quoi s’accrocher avant de tomber complètement au-delà de la folie et de la frénésie orgasmique.
    


    
        

      

    


    
      Mais avant même que ses doigts ne puissent atteindre le pied de Diane, elle a plongé dans l’abîme de la félicité orgasmique, en plein centre de son propre volcan de luxure et de désir. Elle est tombée comme Alice au pays des merveilles - vers le bas, vers le bas, vers le bas, en spirale tout le long alors que des vagues de plaisir de sperme la rendaient faible et impuissante. Et pourtant, la langue de levrette attaquait sa chatte !
    


    
        

      

    


    
      Diane remarqua l’état de joie avancée et probablement inconnue de la petite fille. Préoccupée par l’état d’esprit de Sherry, Diane claqua des doigts et appela son chien.
    


    
        

      

    


    
      Ace s’assit immédiatement, la langue sortant de sa bouche, sa bite raide entre ses jambes, toute mouillée et scintillante.
    


    
        

      

    


    
      Diane sourit à sa petite sœur haletante et haletante. « Reprends ton souffle, Sherry », roucoula-t-elle. « Ace veut sa récompense maintenant. »
    


    
        

      

    


    
      « Bon sang ! » Sherry haleta. C’était tout ce qu’elle pouvait sortir de sa gorge serrée alors qu’elle regardait la pine d’Ace.
    


    
        

      

    


    
      « C’est comme n’importe quoi d’autre avec un animal de compagnie », a expliqué Diane doucement. "Quand il est bon à la maison, il est récompensé par une friandise pour chien. Alors, quand il est bon en sexe, il reçoit un autre type de friandise. C’est juste, vous ne trouvez pas ? Il t’a fait te sentir bien, n’est-ce pas ?
    


    
        

      

    


    
      « Bon sang, oui ! » a déclaré Sherry. Son corps tremblait.
    


    
        

      

    


    
      « Il attend sa récompense », insista Diane, souriant à nouveau.
    


    
        

      

    


    
      Sherry concentra ses yeux larmoyants sur la bite du toutou et sa langue rose glissa sur ses lèvres, si sèches de tout son sperme. Elle regarda avec des yeux écarquillés la bite monstrueuse. Était-ce son imagination débordante ou était-ce qu’elle lui sautait aux yeux ? Elle déglutit nerveusement, un peu inquiète maintenant. Elle n’avait jamais vu un garçon tirer, encore moins un chien !
    


    
        

      

    


    
      « Vas-y, idiot », insista sa sœur. « Tu sais que tu le veux. »
    


    
        

      

    


    
      Bien sûr qu’elle l’a fait ! Elle a soudainement enlevé sa jupe pour pouvoir être nue comme sa grande sœur. Diane sourit. C’était bon signe. Un signe de liberté et de volonté et peut-être même de luxure irrésistible ! Le xérès avait l’air très sexy pour une jeune vierge !
    


    
        

      

    


    
      Elle s’approcha de l’animal qui l’attendait et posa sa main sur sa bite. Elle reprit son souffle tandis que ses doigts couraient de haut en bas sur la tige épaisse et raide de sa pine.
    


    
        

      

    


    
      « C’est tellement grand ! » Sherry a râlé.
    


    
        

      

    


    
      Diane gloussa de satisfaction, heureuse de voir sa sœur se joindre à elle dans son plaisir avec la belle chienne.
    


    
        

      

    


    
      « À terre ! » ordonna-t-elle à Ace.
    


    
        

      

    


    
      Ace roula immédiatement sur le dos et colla ses quatre pattes et sa pine humide en l’air. Les deux filles regardaient sa bite épaisse et humide avec admiration. Sa bite avait l’air si grosse et dure. Cela les a ravis !
    


    
        

      

    


    
      « C’est énorme ! » Sherry haleta en voyant la bite du chien de près.
    


    
        

      

    


    
      Hypnotisée par sa puissance et son magnétisme, elle tendit la main et enroula sa petite main autour de l’épaisse tige de la bite. Les yeux écarquillés d’émerveillement, elle regarda sa propre main glisser lentement de haut en bas sur la bite du chien.
    


    
        

      

    


    
      Le chien gémit. Il tourna sa grosse tête et fixa la fille excitée qui contrôlait maintenant sa pine de la même manière qu’il avait contrôlé sa chatte.
    


    
        

      

    


    
      La main enjouée de Sherry le fit bosser comme sa langue l’avait fait bosser ! Elle soupira et caressa toute la longueur de sa pine de haut en bas dans un lent mouvement sexy.
    


    
        

      

    


    
      Diane était ravie. C’était agréable de voir sa petite sœur si ravie et excitée à propos de la grosse bite d’Alice. C’était amusant d’avoir quelqu’un avec qui le partager. Pourquoi pas sa sœur vierge, qui devrait avoir une expérience sexuelle à l’heure actuelle ? Un coup d’œil au joli visage de Sherry lui dit que l’adolescente voulait que cela se produise.
    


    
        

      

    


    
      Sherry trayait le coq de chien de haut en bas avec des caresses douces et exploratoires. Elle massa sa bite, la caressa et la caressa - la première bite qu’elle ait jamais sentie ! Captivée et enchantée, elle joua ouvertement avec sa pine, appréciant l’aide de sa sœur aînée dans ce sens. La bite d’Ace palpitait dans son poing comme un monstre massif.
    


    
        

      

    


    
      « Waouh ! » a-t-elle soufflé. « Regarde comme il baise ma main ! »
    


    
        

      

    


    
      "Il ne peut pas avoir beaucoup de puissance sur son dos. Tu dois le branler.
    


    
        

      

    


    
      Le gros chien gémit pour exprimer son grand plaisir à la main de Sherry. Ses pattes griffaient l’air tandis que ses couilles poilues se resserraient contre la base de sa pine. Il a essayé d’augmenter son plaisir et son désir en baisant sa main douce.
    


    
        

      

    


    
      « Ewwww, il le veut vraiment ! » Sherry râla vivement. « Ça pousse dans mon poing ! Regardez comme ça prend de l’ampleur !
    


    
        

      

    


    
      « N’est-ce pas sexy ? » a dit Diane, chaude à regarder.
    


    
        

      

    


    
      « Ouais ! » Sherry pleura, excitée maintenant.
    


    
        

      

    


    
      Ses yeux bleus brillaient comme des étoiles alors qu’elle regardait sa petite main se déplacer de haut en bas sur toute la longueur de l’énorme érection du chien. C’était si bon dans sa main, et c’était bon de profiter d’une vraie bite !
    


    
        

      

    


    
      « Il va jouir ! » a-t-elle pleuré. « Je peux le dire ! Peux-tu? Sa pine est saccadée ou quelque chose comme ça ! oh, Diane, regarde ! Bon sang, je vais le faire ! Je vais vraiment faire un tir sur le coq ! Oh, regardez comme c’est grand !
    


    
        

      

    


    
      « Va plus vite ! » insista sa sœur. Elle a baisé sa propre chatte avec excitation en regardant le poing pistonnant de Sherry.
    


    
        

      

    


    
      La respiration de Sherry s’accéléra à mesure que son excitation augmentait. Elle rampa plus près du corps tremblant du chien et pressa ses mamelons roses pointus contre son pelage lisse tout en travaillant sa main de haut en bas sur sa pine. Elle resserra son emprise sur sa bite et commença à pomper rapidement de haut en bas.
    


    
        

      

    


    
      Ses yeux scintillèrent et sa bouche s’ouvrit d’émerveillement devant l’immensité de la pine dans son poing pompant. Elle s’étouffa et trembla d’excitation lorsque la pine d’Ace secoua dans sa main. Elle frappa alors sa bite plus vite, sachant instinctivement quoi faire. Sa nature féminine a pris le dessus alors que la bite devenait grosse pour elle. « Oh, il est cummmmiiinnnggg ! » gémit-elle.
    


    
        

      

    


    
      Diane a également été touchée. En voyant le poing de sa sœur enlever la bite de l’animal, elle râla : « Plus vite, Sherry, plus vite... lui faire tirer des tonnes... pomper le sperme de ses couilles."
    


    
        

      

    


    
      Sherry poussa un cri de plaisir tout à coup lorsque la pine du chien explosa dans sa main. Une grosse giclée de sperme blanc chaud a jailli de la tête de bite d’Ace et a frappé ses seins. Alors que du sperme de chien coulait entre ses seins, elle riait sensuellement et cela la faisait pomper sa pine de plus en plus vite.
    


    
        

      

    


    
      « Il jouit, il jouit ! » pleura-t-elle comme un enfant ravi.
    


    
        

      

    


    
      Elle frissonnait de sensations palpitantes inconnues alors que la bite du chien giclait de plus en plus de sperme sur son cou, sa poitrine et ses seins.
    


    
        

      

    


    
      Diane ne pouvait plus rester immobile. Elle avait tellement chaud ! Voulant partager les sensations fantastiques avec Sherry, elle s’est également jetée sur le chien et a aidé sa sœur à retirer l’animal d’un bon animal. Elle jouait avec ses couilles chaudes pendant que Sherry gloussait et secouait rapidement sa pine de haut en bas. Liasse après liasse de sperme de chien éclaboussa les deux filles et elles rirent joyeusement en faisant jouir Ace et jouir et jouir.
    


    
        

      

    


    
      Sherry pistonna son poing de haut en bas encore plus rapidement et Diane serra le sien. couilles jusqu’à ce qu’il gémisse comme un homme en douleur. Sa langue tomba de sa bouche haletante alors que ses hanches se baisaient et se débattaient violemment. Son énorme érection s’est secouée et secouée dans leurs mains alors qu’elle crachait sauvagement du sperme pour eux.
    


    
        

      

    


    
      « oh, c’est tellement creammmyyyy », gémit Sherry, complètement captivée par l’expérience.
    


    
        

      

    


    
      « Oui, c’est le cas », gémit Diane en signe d’approbation.
    


    
        

      

    


    
      Se sentant torride maintenant, elle a tendu la main libre et a lissé le doggie-jism sur les jeunes seins poussants de Sherry. Sherry gémit sexy et fit de même. Elle s’est penchée et a crémé les seins ronds de sa sœur. Leurs yeux se sont croisés et ils ont souri en frappant la bite du chien, en lui faisant produire plus de sperme et en l’écrémant sur les seins de l’autre. C’était une chose chaleureuse et délicieuse à faire pour deux sœurs aimantes.
    


    
        

      

    


    
      — Je crois qu’il s’est arrêté, murmura Sherry.
    


    
        

      

    


    
      « Uh-huh, » murmura Diane avec chaleur.
    


    
        

      

    


    
      Ils relâchèrent la bite et les couilles d’Ace. Toujours les yeux dans les yeux, ils se sont rapprochés. Leurs mamelons se touchèrent légèrement, tous enduits de sperme de chien. C’était passionnant.
    


    
        

      

    


    
      « Diane ? » Sherry murmura d’une voix rauque.
    


    
        

      

    


    
      « Hmmmm ? »
    


    
        

      

    


    
      « Embrasse-moi... mais... Pas comme une sœur cette fois-ci.
    


    
        

      

    


    
      « Xérès ! » Diane râla, échauffée.
    


    
        

      

    


    
      Leurs bouches se rencontrèrent, chaudes et humides, et leurs langues coquines se léchèrent l’une contre l’autre. Ils gémissaient tous les deux à travers le baiser chaud et ils tendaient tous les deux leurs seins l’un vers l’autre. Leurs mains trouvèrent une chair molle et des doigts tremblants dansèrent. Ils s’aimaient les uns les autres.
    


    
        

      

    


    
      Diane était particulièrement ravie. Elle aimait son chien à ce moment précieux qui l’a rapprochée plus que jamais de Sherry. C’était bon d’être plus qu’une simple sœur pour la mignonne adolescente.
    


    
        

      

    


    
      « Euh, » gémit Sherry, brisant le baiser.
    


    
        

      

    


    
      Sa respiration était rapide et ses yeux étaient vitreux, mais elle détournait le regard du regard pénétrant de Diane avec une certaine gêne. Sa chatte était mouillée ! Sherry avait l’impression qu’elle devait dire quelque chose, n’importe quoi.
    


    
        

      

    


    
      Elle gloussa nerveusement. « C’est donc ce que vous faites pour vous amuser ici. »
    


    
        

      

    


    
      « Uh-huh, » Diane a souri. « Comme lui ? »
    


    
        

      

    


    
      Ils ont tous les deux mis une main sur l’épaisse bite humide d’Ace.
    


    
        

      

    


    
      « Je pense que je l’aime », a soupiré Sherry.
    


    
        

      

    


    
      « Alors tu vas t’amuser plus avec lui », a dit sa sœur avec promesse dans sa voix chantante.
    


    
        

      

    


    
        

      

    


    
      CHAPITRE QUATRE
    


    
        

      

    


    
      Sherry plaisanta sur le sol, toutes les courbes et les yeux brillants. Elle regarda sa sœur avec chaleur. Il semblait incroyable que Diane ait fait l’amour passionnément à un chien et l’ait maintenant laissée se lier d’amitié avec l’énorme animal. Elle sourit mignonnement à sa sœur et ses yeux dansèrent sur les seins pulpeux de Diane.
    


    
        

      

    


    
      « Tu m’as léché les seins », ronronna-t-elle soudainement. « Laisse-moi lécher le tien. »
    


    
        

      

    


    
      « Tu veux vraiment ? » Demanda Diane doucement, se réchauffant rapidement.
    


    
        

      

    


    
      « Mmm-hmmm, » Sherry fredonna doucement.
    


    
        

      

    


    
      Mais Ace, même s’il venait de tirer une charge ardente de sperme pour les poussins, voulait participer à l’action chaude. Avide de plus d’attention féminine, il s’est glissé vers Sherry et lui a léché le visage et les seins.
    


    
        

      

    


    
      « Mon Dieu, » râla Sherry alors que son épaisse langue rouge laissait ses mamelons, « il est vraiment impatient ! »
    


    
        

      

    


    
      « Je pense qu’il t’aime bien », roucoula sa sœur. « Pourquoi n’apprenez-vous pas à mieux le connaître ? »
    


    
        

      

    


    
      « Bon sang, comment puis-je le connaître mieux que je ne le fais maintenant ? Je viens de branler sa ! Mon premier !
    


    
        

      

    


    
      « Il y a une première fois pour tout », dit doucement Diane, les yeux pétillants. « Maintenant, qu’est-ce que cela signifie ? » Demanda Sherry, plissant les yeux vers sa sœur lubrique.
    


    
        

      

    


    
      « Pourquoi ne le découvrez-vous pas ? La bite d’Ace est toujours raide, tu sais.
    


    
        

      

    


    
      Sherry regarda. Sa bouche s’ouvrit et ses yeux bleus s’écarquillèrent sur la longue et épaisse pine de chien rouge et épaisse qui palpitait sous le large ventre de l’animal.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, wow », a-t-elle soufflé. « C’est vrai ! »
    


    
        

      

    


    
      Diane s’est penchée et a caressé la petite chatte chaude de sa petite sœur. Sherry se secoua au contact des doigts minces et doux qui embrassaient sa fente de chatte humide.
    


    
        

      

    


    
      « Diane [...] Ouf !
    


    
        

      

    


    
      « Ça fait du bien ? » murmura Diane, frottant de haut en bas la fente de la chatte de l’adolescente.
    


    
        

      

    


    
      « Euh, oui, » siffla Sherry. « C’est toujours mieux si quelqu’un d’autre joue avec. »
    


    
        

      

    


    
      « Et qui a joué avec ta jolie petite chatte, diablotin ? »
    


    
        

      

    


    
      « Oh, juste quelques copines », a expliqué Sherry. Elle poussa un soupir qui disait qu’elle souhaitait que ce soit quelqu’un d’autre. Comme un garçon ! Un mâle ! N’importe quel mâle !
    


    
        

      

    


    
      « Eh bien, je vais jouer avec ta chatte », a dit sa sœur. « Pourquoi ne joues-tu pas avec la bite d’Ace ? »
    


    
        

      

    


    
      Les oreilles d’Ace se dressèrent et sa pine se détacha. Il lécha sa langue sur les jeunes seins mûrs de Sherry, sa pine excitée et démangeant d’un trou pour baiser. Reniflant humidement, il lécha ses seins et bave partout. Sherry gloussa.
    


    
        

      

    


    
      Elle eut un rire sensuel alors que les doigts de sa sœur sondaient sa chatte chaude et que le chien léchait ses seins. Une sensation crémeuse et rêveuse l’envahit et elle l’aima. C’était tellement bon d’être totalement nue et excitée sur le sol sans se soucier que ses parents la trouvent ! C’était vraiment sympa d’être avec sa sœur sexy !
    


    
        

      

    


    
      « Euh, c’est sympa », murmura-t-elle avec chaleur.
    


    
        

      

    


    
      Elle a démontré son plaisir en tordant sa chatte humide contre les doigts manipulateurs habiles de Diane et en frottant ses seins douloureux contre le museau du chien. Tout était si bon !
    


    
        

      

    


    
      Excité maintenant, Sherry bouillonnait d’un plaisir croissant. Ses yeux devinrent lourds alors qu’elle regardait ce qu’Ace faisait à ses seins sensibles. Elle vit ses mamelons roses se hérisser.
    


    
        

      

    


    
      Ses yeux sexy se sont rendus sur la bite raide d’Ace. Il brillait de sperme et lui semblait très sexy. Elle avait l’eau à la bouche. Elle lécha ses lèvres sèches tandis que les doigts de Diane excitaient son petit clitoris. La proximité de la du chien a captivé son imagination. Elle soupira et tendit la main. Ses doigts tremblaient légèrement alors qu’elle caressait la longue tige épaisse de la bite.
    


    
        

      

    


    
      « C’est tellement gros », souffla-t-elle en fixant sa pine. « Et chaud ! »
    


    
        

      

    


    
      Elle gémit soudainement alors que les doigts de sa sœur chatouillaient son trou de chatte et son clitoris en même temps, et elle saisit fermement la bite de chien dans sa petite main. Elle regarda sa bite avec chaleur alors qu’elle travaillait son poing de haut en bas. Elle avait toute la bite pour elle seule parce que Diane était occupée entre ses jambes. C’était sympa.
    


    
        

      

    


    
      Diane lui sourit lubriquement. « À quoi pensez-vous ? »
    


    
        

      

    


    
      « Rien », a dit Sherry en fronçant les sourcils. « Je profite de tout ça. »
    


    
        

      

    


    
      « Aimes-tu sa bite ? » demanda Diane.
    


    
        

      

    


    
      « Mmm, oui », a répondu sa sœur.
    


    
        

      

    


    
      « Vous vous sentez bien dans votre main ? »
    


    
        

      

    


    
      « Euh-huh. »
    


    
        

      

    


    
      « Comment penses-tu que ça se sentirait dans ta petite bouche sexy ? » demanda Diane.
    


    
        

      

    


    
      « Diane ! » Sherry haleta. « Je ne pensais pas ça ! »
    


    
        

      

    


    
      « Pourquoi pas ? » Diane éclate de rire. « J’y pense tout le temps. »
    


    
        

      

    


    
      Les yeux de Sherry s’écarquillèrent et sa bouche s’ouvrit.
    


    
        

      

    


    
      « Tu le fais ? »
    


    
        

      

    


    
      « Bon sang, oui ! » Diane s’est confiée. "Je t’ai dit que Ace est mon amant ! Et c’est ce que je dis dans tous les sens du monde ! Il est tout ce dont j’ai besoin ! Sens juste cette !
    


    
        

      

    


    
      « Je le suis ! » Sherry haleta, soudain frappée par la taille énorme de la pine qui palpitait dans son poing humide.
    


    
        

      

    


    
      « Eh bien, arrête de jouer avec sa bite et suce-la ! » a déclaré Diane.
    


    
        

      

    


    
      « Ah ! Je ne pouvais pas ! Sherry râla, alarmée par cette idée torride et interdite.
    


    
        

      

    


    
      « Du poulet ? » a lancé sa sœur. « Je pensais que toi et moi allions nous amuser beaucoup avec Ace. »
    


    
        

      

    


    
      « Nous le sommes ! » s’exclama Sherry, regardant la pine dans sa main. « Mais... mais... sucer la bite d’un chien ?
    


    
        

      

    


    
      « À moins que tu ne veuilles arrêter maintenant », a taquiné Diane.
    


    
        

      

    


    
      « Non ! » Sherry laissa échapper une réponse.
    


    
        

      

    


    
      Diane sourit lubriquement. « Eh bien, si tu ne le suces pas, je le mettrai dehors pour la soirée. »
    


    
        

      

    


    
      « C’est du chantage ! »
    


    
        

      

    


    
      « Uh-huh, » Diane gloussa malicieusement. « Vous êtes venu ici pour passer un bon moment, n’est-ce pas ? Eh bien, amusez-vous, ma sœur. Allons-y. Je sais que tu as voulu sucer une. Toutes les filles veulent sucer une bite tôt ou tard. C’est maintenant votre chance, idiot. Allez-y.
    


    
        

      

    


    
      "Bon sang... Je ne sais pas, Diane...
    


    
        

      

    


    
      Elle luttait, non pas contre les désirs de sa sœur, mais contre ses propres passions naissantes. Bien sûr, elle avait rêvé d’une grosse raide entre ses lèvres douces et sexy ! Elle s’était baisée la chatte avec les doigts la nuit et avait pensé à une grosse bite dans sa bouche. Maintenant, elle voyait la pine du chien sous un nouveau jour. À quoi ressemblerait sa bite dans sa bouche ?
    


    
        

      

    


    
      Diane comprend l’hésitation de la jeune fille. « Arrête de te battre, ma sœur », ronronna-t-elle doucement. « Il n’y a rien à craindre. Tu sais que tu veux vraiment sucer une bite, alors fais-le !"
    


    
        

      

    


    
      « Oh, » gémit Sherry. Elle serra plus fort la pine du chien et fixa avec chaleur la bite alors qu’elle palpitait de manière menaçante dans sa prise.
    


    
        

      

    


    
      Elle a mené une bataille perdue d’avance contre ses propres désirs. Elle savait que ce qu’elle voulait dans sa jeune gueule cornée était juste là entre les pattes massives du chien, juste dans sa main. Elle voulait une bite, elle en avait envie, et sa sœur le savait ! Elle jeta un coup d’œil à la pine rouge gonflée et déglutit nerveusement. Quelle grosse bite ! Sa langue glissa sur ses jeunes lèvres et les laissa humides et sexy.
    


    
        

      

    


    
      « Tu devrais vouloir le sucer », a poussé Diane. "Après tout le plaisir qu’il t’a donné. Le branler n’est pas vraiment fair-play. Il a sucé et léché ta chatte pour toi.
    


    
        

      

    


    
      Alors que Diane travaillait sur l’esprit de la fille avec ses mots, elle travaillait sur sa chatte avec ses doigts mouillés. Ses paroles apaisaient et encourageaient ; Ses doigts sondaient, frottaient et excitaient. Sherry ne pouvait que haleter et regarder avec ardeur la grosse pine qui pulsait dans son petit poing.
    


    
        

      

    


    
      Entre la main de Diane sur sa chatte et la langue de chien sur ses seins saillants, Sherry a dû céder, a dû se rendre, a dû avoir ce plaisir interdit.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, d’accord », râla-t-elle avec chaleur, tremblante de la tête aux pieds. « Je vais... Je vais le faire !
    


    
        

      

    


    
      « Tu vas adorer ! » lui assura sa sœur.
    


    
        

      

    


    
      Diane claqua des doigts et donna un ordre. Ace se laissa immédiatement tomber et roula sur le dos comme il l’avait fait plus tôt. Ses quatre pattes étaient en l’air. Ses pattes arrière se sont désagrégées. Sherry regarda avec des yeux écarquillés sa bite épaisse, gonflée et droite.
    


    
        

      

    


    
      Elle s’approcha de sa bite et elle sembla s’agrandir sous ses yeux. Elle faillit s’évanouir à la simple pensée de mettre sa bouche sur cette érection monstrueuse. Pourtant, elle caressa le pelage lisse d’Ace et lui murmura affectueusement en regardant avec chaleur sa pine entièrement exposée, magnifiquement sortie de son fourreau. La bite du chien était toute mouillée, rouge et épaisse.
    


    
        

      

    


    
      Accroupie à côté de l’animal haletant, elle posa ses deux mains sur sa pine et la lorgna. Ace gémit à ses tendres caresses et elle donna à sa bite une pression d’affection qui le fit se branler nerveusement.
    


    
        

      

    


    
      « Suce-le », murmura sa sœur avec chaleur. "Penche-toi et donne un bon baiser à sa bite, Sherry. N’aie pas peur. Je vais jouer avec ta chatte d’ici.
    


    
        

      

    


    
      Diane s’est mise à genoux à côté de Sherry et a frotté sa petite chatte par derrière pendant que Sherry baissait son joli visage sur le ventre du chien.
    


    
        

      

    


    
      Ses jeunes lèvres mûres s’entrouvrirent. Elle hésita un instant, sentant sa bite. Puis elle a étendu sa langue rose et a donné à la bite du toutou quelques petits coups de langue coquins.
    


    
        

      

    


    
      « C’est une fille », l’encouragea Diane. « N’est-ce pas bon goût ? »
    


    
        

      

    


    
      « Mmmmm, » répondit Sherry, trop occupée maintenant pour parler.
    


    
        

      

    


    
      Elle baissa un peu plus la tête et lécha le bout de sa langue de haut en bas sur la tige de la pine gonflée d’Ace. L’animal gémit alors qu’elle lui lavait les couilles et la pine. Sa langue fouetta la bite du chien.
    


    
        

      

    


    
      Un doux gémissement s’échappa de sa gorge alors qu’elle léchait la bite palpitante. Elle voulait sucer sa bite maintenant, voulait s’abandonner à son pouvoir, souffrait de savoir ce que c’était vraiment que de sucer une bite. Elle et ses copines avaient tellement parlé de sucer des bites, mais aucune d’entre elles n’avait jamais sucé une bite.
    


    
        

      

    


    
      Jetant tous les soucis aux vents, avec le majeur de sa sœur baisant son trou de chatte humide, elle embrassa le bout de la pine de chien avec ses lèvres pincées. Elle gémit au contact. Cela la fit frissonner. Ses lèvres s’entrouvrirent et elle lécha le bout de sa langue sur la fente de la pisse du chien.
    


    
        

      

    


    
      Ace frissonna de partout. Sa langue sortait de sa bouche et dégoulinait de salive alors que la petite langue de Sherry titillait sa tête de bite. Sherry gémit de sentir l’animal lui répondre. Rien que ça, c’était excitant ! Alors elle écarta davantage les lèvres et baissa sa bouche sur son épaisse tête de bite. Elle tenait sa bite à l’intérieur et gémissait à nouveau en faisant tourner sa langue autour. Elle suçait une bite !
    


    
        

      

    


    
      Le grand danois gémit et Diane gloussa érotiquement et baisa plus rapidement la chatte tordue de Sherry. Son autre main a volé vers sa propre chatte chaude et elle s’est aussi baisée avec les doigts.
    


    
        

      

    


    
      « Mmmm, » Sherry gémit sur la pine.
    


    
        

      

    


    
      Elle hocha lentement la tête de haut en bas au début, testant la pine entre ses lèvres douces et sexy. Elle a léché le sperme qu’il y avait sur la pine alors qu’elle suçait lentement sa première érection. Sucer une bite la faisait vibrer encore plus qu’elle ne l’avait rêvé.
    


    
        

      

    


    
      Alors que Diane gardait sa petite chatte serrée excitée, Sherry a fermé ses lèvres autour du poteau de baise rigide et a travaillé son visage de haut en bas. Cela l’a ravi alors que la grosse bite baisait sa bouche ! Elle sentit le doigt de sa sœur dans sa chatte et une autre main, mouillée de jus, caresser ses seins endoloris. Cela l’a excitée encore plus. Ça lui donnait envie de sucer ! Cela donnait un goût merveilleux à la pine d’un chien dans sa jeune bouche à sucer !
    


    
        

      

    


    
      Ses narines s’élargissaient et elle respirait chaudement par le nez alors que la bite de chien occupait chaque centimètre de sa bouche. Elle gémit doucement et poussa vers le bas ; Ses lèvres sexy glissèrent sur la pine et touchèrent soudainement les couilles poilues du chien. Toute sa bite épaisse était incrustée dans sa bouche humide.
    


    
        

      

    


    
      La tête de bite d’Ace s’enfonça dans sa jeune gorge serrée et Sherry l’y tint lubriquement pendant de longs moments de plaisir nouveau et virginal. Sa respiration devint frénétique alors qu’elle pressait ses lèvres autour de la base épaisse de sa pine et laissait sa tête de bite palpiter dans son gosier.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, je savais que tu pouvais le faire ! » Dit Diane avec chaleur. "Tu as l’air si sexy comme ça ! Ma chatte crémeuse rien qu’en te regardant. Je ne pensais pas vraiment que tu pouvais tout mettre dans ta petite bouche !
    


    
        

      

    


    
      Sherry gémit vivement pour exprimer sa joie de ce qu’elle accomplissait toute seule !
    


    
        

      

    


    
      « Oh, mon Dieu », entendit-elle Diane râler. « J’ai hâte de le voir pomper sa charge de sperme dans ta gorge ! »
    


    
        

      

    


    
      La simple pensée que cela lui arrivait suscitait de nouveaux désirs et de nouvelles passions chez la jeune fille inexpérimentée. Elle voulait être sexy comme sa belle sœur. Elle voulait tout ce que Diane obtenait dans la vie. Alors maintenant, elle voulait que le gros chien éclate ses noix et tire sa charge de sperme dans sa jeune bouche qui suce chaudement. Elle en avait besoin maintenant !
    


    
        

      

    


    
      Avec ce désir excité qui la motivait, Sherry a commencé à sucer chaudement la pine. Elle balança sa jolie tête de plus en plus vite sur la bite du chien et la fit baiser raide dans et hors de sa bouche humide. Ace gémit bruyamment et se courba les fesses pour que toute sa pine remplisse la bouche de succion de la fille. Sherry lécha sa langue autour de sa tête de bite gonflée alors qu’elle suçait et baissait la tête plus rapidement.
    


    
        

      

    


    
      « Ewww, il va te tirer dans la gueule ! » Diane haletait chaudement. « Comprends, ma sœur ! Oh, petite chose excitée ! Suce-le ! Obtenez-le ! Mmmm, fais-le jouir comme un diable ! Mange-le, petite salope chaude ! Suce-le, suce-le ! Boire son sperme. Aspire le sperme de ses couilles. Allez-y, Sherry ! oh, tu suces des bites aussi bien que moi !"
    


    
        

      

    


    
      Excitée pour sa petite sœur et impatiente de l’aider à l’enfiler, Diane a baisé avec les doigts la chatte tordue de Sherry plus rapidement. Elle s’appuya contre le corps lisse de la fille et s’y frotta tout en malmenant les seins douloureux de Sherry et en lui doigtant la chatte. Sherry frissonnait et tremblait autant que le chien !
    


    
        

      

    


    
      Elle se tordait sur ses genoux et hochait rapidement la tête de haut en bas tandis que sa langue léchait et que sa bouche suçait. Ses lèvres aspiraient de salive alors qu’elle s’emportait, soufflant sa première bite. Elle a pris toute la pine de chien dans sa bouche et l’a aspirée de haut en bas passionnément. Dans un accès de désir, elle saisit soudain la base de sa bite dans son poing serré et pompa comme un diable au rythme de sa bouche de succion.
    


    
        

      

    


    
      « oh, Sherrrryyyy », gémit Diane. Elle était excitée de voir sa propre petite sœur sucer une si grosse de chien. "Mmmmm, tu me ressembles beaucoup ! Je savais juste que tu le serais ! Ohhmmmm, suce-le, soeur, suce-le !"
    


    
        

      

    


    
      La jeune luxure de Sherry jaillit de son ventre gonflé comme un volcan. Tout d’un coup, elle a aspiré ses lèvres de l’extrémité de la pine du chien et, respirant de manière erratique, elle a léché de haut en bas la tige de la bite humide. Diane s’est penchée et a regardé avec ardeur, ravie de voir sa propre petite sœur lécher et sucer les couilles chaudes d’Ace comme si elle en avait besoin dans sa bouche !
    


    
        

      

    


    
      Ace gémissait et hurlait alors que ses quatre pattes battaient l’air. Il se tortillait d’agonie sexuelle et secouait ses hanches comme s’il cherchait plus de cette jeune bouche sexy. Ses couilles avaient mal pour être libérées. Il gémit pour que la bouche humaine revienne à sa pine rigide et lancinante.
    


    
        

      

    


    
      Sherry lécha sa langue chaude tout le long de sa tige de bite palpitante jusqu’au bout où elle lécha doucement son trou de pisse. Ace glapit comme si elle l’avait blessé, mais c’était la douleur d’un plaisir atroce qu’il ressentait entre les mains et la bouche de la fille sexy.
    


    
        

      

    


    
      À la surprise totale de Diane, Sherry s’est laissée emporter par sa soif naissante de bite. Elle engloutit la bite du chien dans sa bouche humide et suça voracement. En même temps, son poing pompait furieusement de haut en bas sur la tige du coq. Puis sa main libre s’est envolée vers l’arrière d’Ace et Diane a haleté en voyant le mignon majeur de sa sœur sonder le trou du cul de l’animal !
    


    
        

      

    


    
      « Mmmmm, quel ! » Sherry haleta en claquant ses lèvres mûres autour de la tête du chien.
    


    
        

      

    


    
      Elle glissa sa bouche sur le poteau de baise rigide. La tête de bite bombée s’enfonça dans sa gorge. Elle gémissait comme le chien, tout aussi excitée. Elle enroula ses lèvres humides autour de sa tige de bite lisse et balança sa jolie tête de haut en bas. Sa bouche pistonna sur sa pine. Ace grogna et se secoua.
    


    
        

      

    


    
      Poussée par une luxure incroyable, Sherry a sucé l’enfer de la bite du chien. Elle l’a branlé rapidement. Son doigt coquin mince et humide entrait et sortait de son petit trou du cul tremblant. Tout son corps se tortillait et se tordait.
    


    
        

      

    


    
      Haletant chaudement, Sherry suça plus vite sa putain de bite à la bouche. Diane gémit de la voir s’y prendre si vicieusement. Il était évident qu’Ace allait tirer sa charge de sperme d’une minute à l’autre, et Sherry semblait le vouloir beaucoup. Elle a sucé sa bite comme une petite pute lubrique !
    


    
        

      

    


    
      Diane fixa avec chaleur la bouche sexy de sa petite sœur alors qu’elle glissait rapidement de haut en bas sur la bite de chien de pierre. Emportée par l’idée qu’Ace enlève ses pierres dans sa bouche, elle libéra les jeunes seins tendus de Sherry et enfonça deux de ses doigts dans sa propre chatte douloureuse. Elle a baisé sa chatte excitée sur ses doigts trempés pendant que Sherry soufflait le chien.
    


    
        

      

    


    
      Sherry sentit la pine du chien gonfler entre ses lèvres. Elle utilisa ses dents sur sa bite alors qu’elle travaillait sa tête de haut en bas avec chaleur. Elle suçait avec frénésie. Elle léchait et mâchait et languette et lapait et suçait pour tout ce qu’elle valait - excitée hors de son jeune esprit. Ace se secoua sauvagement.
    


    
        

      

    


    
      « Descendez-le ! » demanda Diane, les yeux écarquillés.
    


    
        

      

    


    
      Elle a joui comme une folle sur ses putains de doigts alors que la grosse bite de son animal de compagnie jaillissait comme un geyser dans la petite bouche de sa sœur.
    


    
        

      

    


    
      Le Dogue Allemand entra dans de violents spasmes. Il écuma à la bouche et cracha bave le long de sa longue langue pendante qui pendait de sa bouche béante et haletante. Avec d’étranges grognements et gémissements s’échappant de sa gorge, il a baisé toute sa bite dans la jeune bouche suceuse de la fille. Son trou de pisse s’est ouvert et a jailli d’énormes liasses de crème pour bite épaisse. Sherry gémit bruyamment et trembla sur les doigts taquins de la chatte de sa sœur alors qu’elle aspirait tout le sperme de la pine du chien. Elle gémissait aussi, comme Ace, et mangeait tout le sperme qu’il avait à donner.
    


    
        

      

    


    
      Elle déglutit et avala alors que giclée après giclée de sperme jaillissait dans sa bouche et sa gorge. La bite de la chienne secoua sauvagement dans son poing pompant et elle balança sa jolie tête de haut en bas de plus en plus vite et plus fort pour le faire sortir d’une bonne - pour elle, pas pour lui. Elle voulait sucer une bite ! Enfin! Elle se sentait comme une grande fille alors que l’énorme bite de chien crachait sauvagement dans sa jeune bouche chaudement sucée.
    


    
        

      

    


    
      Ace a même essayé de libérer sa pine crachant du sperme de sa bouche, mais Sherry s’est accrochée fermement et lui a fait tirer une énorme charge de sperme dans sa bouche. Elle a tout bu !
    


    
        

      

    


    
      « Mon Dieu, » gémit Diane alors que Sherry se léchait les lèvres. "Vous avez été super ! Quel suceur de bite tu es !"
    


    
        

      

    


    
      « Oh, Diane ! » Sherry pleura en jetant ses bras autour de sa sœur. « C’était amusant. Je t’aime !
    


    
        

      

    


    
        

      

    


    
      CHAPITRE CINQ
    


    
        

      

    


    
      La succion de bite a excité les deux filles - Sherry parce qu’elle l’avait fait, et Diane parce qu’elle avait vu la scène érotique. Le Dogue Allemand n’avait pas l’air si bien. Il était foutu ! Mais cela n’a pas ralenti les poussins !
    


    
        

      

    


    
      Après un acte à couper le souffle comme celui-là, Diane avait besoin de s’allonger sur le sol. À sa grande surprise, sa sœur se déplaça avec elle, l’embrassant toujours. Sherry respira rapidement en se penchant sur le corps nu de sa sœur. Elle frotta les seins corsés de Diane et les caressa avec beaucoup d’affection. Diane murmura et gémit en sentant les mains tendres de Sherry caresser ses globes de seins. Elle ne s’attendait pas à ce que sa petite sœur lui montre sa reconnaissance de cette façon.
    


    
        

      

    


    
      Sherry a senti l’état de sa sœur et a voulu qu’elle se sente bien. Après tout, Diane avait partagé son chien de compagnie assez généreusement ! Le moins qu’elle puisse faire était de faire en sorte que Diane se sente crémeuse-rêveuse.
    


    
        

      

    


    
      Reconnaissante envers sa sœur pour sa gentillesse, Sherry embrassa Diane sur les lèvres. À la surprise et au plaisir de Diane, Sherry glissa sa petite langue dans sa bouche. Elle tordit sa langue de haut en bas et autour de la bouche béante de Diane. Elle a essayé de le faire se sentir aussi bien que possible, chaleureux, tendre et sexy.
    


    
        

      

    


    
      Diane soupira et gémit alors que la langue de la fille titillait la sienne. Cela l’a fait embrasser en retour.
    


    
        

      

    


    
      C’était un long baiser chaud et humide qui a laissé les deux filles à bout de souffle. Leurs yeux brillèrent par la suite et ils se sourirent l’un à l’autre. Le baiser leur a dit à tous les deux qu’ils avaient déjà eu une expérience des baisers féminins.
    


    
        

      

    


    
      « Alors tu évites les garçons et tu le fais avec des filles », a déclaré Diane avec un sourire sexy. « Uh-huh, » Sherry gloussa. « Pourquoi pas ? Les filles sont plus amusantes ! « Je suis d’accord », souffla Diane, les yeux doux sur le joli visage de sa sœur.
    


    
        

      

    


    
      « Je préférerais sucer à nouveau la bite d’Ace, mais elle a l’air fatiguée. »
    


    
        

      

    


    
      « C’est le cas », a dit Diane en riant. "Tu as aspiré l’enfer de sa bite. Voir! Il disparaît à nouveau dans son fourreau. Il a besoin d’un peu de repos avant que nous ne fassions quoi que ce soit d’autre avec lui.
    


    
        

      

    


    
      « Ce n’est pas grave, » a dit Sherry avec un soupir qui a fait se soulever ses seins, « mais je suis toujours excitée. »
    


    
        

      

    


    
      « Moi aussi », ronronna Diane. Ses yeux brillaient.
    


    
        

      

    


    
      Sherry sourit à cela et sentit qu’il serait bien pour elle de faire l’amour avec sa sœur. Elle se pencha et embrassa à nouveau la bouche humide de Diane. C’était un baiser humide. Diane resta immobile, se demandant jusqu’où sa petite sœur pouvait porter l’amour lesbien. Elle ne tarda pas à le découvrir.
    


    
        

      

    


    
      La bouche humide de Sherry glissa également dans la gorge de Diane. Diane gémit. Puis les lèvres de sa sœur descendirent jusqu’à ses seins en poussée. Diane soupira alors que la langue de Sherry sortait de sa bouche pour lécher ses mamelons. Elle est devenue laxiste et a laissé Sherry faire ce qu’elle voulait.
    


    
        

      

    


    
      Les lèvres douces et adorables de Sherry effleurèrent la chair rose des seins de Diane. Elle embrassa doucement ses mamelons, puis les tira dans sa bouche, d’abord l’un puis l’autre. Sherry les suça tendrement, affectueusement, respirant chaudement en même temps. Visiblement, elle l’a apprécié autant que Diane.
    


    
        

      

    


    
      Avec un soupir et un petit gémissement, Diane leva la bouche de sa sœur jusqu’à la sienne. Leurs seins se frottèrent l’un contre l’autre alors qu’ils ouvraient la bouche pour un baiser chaud et lourd. Ils gémissaient tous les deux et commencèrent à presser leurs corps l’un contre l’autre.
    


    
        

      

    


    
      Sherry tendit la main avec des doigts tremblants et toucha la chatte touffue de Diane. Diane gémit à travers le baiser chaud et leva une jambe. La petite main de Sherry prit en coupe la chatte exposée de sa sœur et la frotta doucement, affectueusement, mais excitée.
    


    
        

      

    


    
      Diane gémit quand Sherry serra les lèvres de sa chatte pour les prendre en sandwich avec son clitoris en érection et humide. C’était une chose sexy à faire ! Alors elle a enfoncé sa langue dans la bouche de Sherry pour la remercier.
    


    
        

      

    


    
      Sherry suça la langue coquine de sa sœur comme si c’était la pine d’Ace et elle pensa à sucer le chien pendant qu’elle léchait tout autour de la langue sondeuse de Diane. C’était très excitant.
    


    
        

      

    


    
      Excitée, elle frotta sa main de haut en bas dans la fente de la chatte de Diane, grattant son clitoris avec le talon de sa main dans le processus. C’était un bon frottement de chatte qui a fait se tortiller Diane sur le sol et baiser sa langue dans et hors de la petite bouche de succion de Sherry.
    


    
        

      

    


    
      Diane était tellement ravie du jeu lesbien de sa petite sœur qu’elle a rompu le baiser pour lécher ses jeunes seins.
    


    
        

      

    


    
      « Nous allons devenir gentils et excités pour Ace de cette façon », a-t-elle soufflé chaudement, et a léché sa langue humide sur tous les seins de Sherry.
    


    
        

      

    


    
      « Mmmmm, bien, » gémit Sherry, heureuse avec sa sœur.
    


    
        

      

    


    
      Diane a tiré l’un des seins de Sherry dans sa bouche comme si elle voulait le mordre. Elle tordit sa bouche sur le jeune sein ferme et suça le mamelon rose jusqu’à ce qu’il pointe contre sa langue fouettée.
    


    
        

      

    


    
      « oh, Diane, » soupira Sherry, poussant son sein dans la bouche de succion de sa sœur. « C’est merveilleux. Ewwww, tu es gentil.
    


    
        

      

    


    
      Pour montrer sa gratitude, elle a enfoncé deux doigts dans la chatte de Diane et les a baisés d’une manière lente et alléchante.
    


    
        

      

    


    
      Respirant maintenant de manière erratique, Diane se tordit sur le sol, se sentant érotique comme l’enfer. Alors que Sherry doigtait son trou de baise pour elle, elle se tortillait jusqu’à ce qu’elle puisse embrasser le jeune ventre plat de Sherry. Elle tira la langue et lécha tout le ventre de sa sœur jusqu’à ce que Sherry gémisse.
    


    
        

      

    


    
      « oh, Diane, » râla-t-elle, courbant son ventre vers le haut pour élever sa chatte. « N’arrêtez pas ! »
    


    
        

      

    


    
      Pour encourager Diane, Sherry a baisé chaque centimètre de ses doigts dans le trou de la chatte de Diane et les a remués à l’intérieur. En réponse, Diane a baisé sa chatte en rond et a léché le petit carré de fourrure de chatte blonde de Sherry.
    


    
        

      

    


    
      Ils se tordaient tous les deux, Diane parce que les doigts minces de Sherry s’enfonçaient profondément dans sa chatte excitée, et Sherry parce que les lèvres, la langue et les dents de sa sœur torturaient sa chatte. La chatte de Diane était mouillée. Sherry’s aussi !
    


    
        

      

    


    
      Ils haletaient pour respirer lorsque Diane embrassa soudainement le jeune corps tordu de Sherry. Sherry avait pensé que sa sœur se rapprochait de sa chatte - et elle l’avait voulu - mais Diane était excitée à l’idée d’une étreinte lesbienne.
    


    
        

      

    


    
      Pour le plus grand plaisir de Sherry, sa sœur lubrique l’a embrassée, face à face, bouche à bouche et langue à langue, puis chatte à chatte ! Diane pressa sa chatte et son clitoris contre ceux de Sherry et balança son corps d’une manière lente et ondulante qui fit s’embrasser et se frotter leurs petits clitoris raides. Avec l’intention d’exciter sa petite sœur à un ton aigu - pour des raisons spéciales - Diane a écrasé sa chatte dans celle de Sherry. Ils se sont embrassés et se sont accrochés l’un à l’autre et ont baisé leurs chattes plus rapidement. Des bosses rapides et rapides ont atteint leur désir de sexe chaud et excitant. Leurs beaux corps devenaient de plus en plus chauds alors qu’ils s’embrassaient avec la langue, échangeaient de la salive et baisaient sauvagement leurs chattes.
    


    
        

      

    


    
      Ils haletaient, gémissaient et haletaient alors qu’ils se laissaient emporter l’un par l’autre, s’accrochant et baisant comme s’ils avaient des bites raides dans leurs chattes.
    


    
        

      

    


    
      Diane a écrasé sa chatte dans celle de Sherry et Sherry a répondu à chaque poussée de baise avec l’une des siennes. De la transpiration se formait sur leurs corps blancs et lisses et leur respiration venait par petits halètements courts alors qu’ils s’excitaient complètement. Sherry voulait faire plaisir à sa sœur ; Diane voulait rendre sa sœur plus chaude qu’un pétard.
    


    
        

      

    


    
      Prises dans leurs ébats amoureux frénétiques, les sœurs se frottèrent furieusement le corps, pressant chaque goutte de plaisir d’elles-mêmes. Ils s’embrassaient humidement, avidement, gémissant souvent alors que leurs seins et leurs chattes s’écrasaient ensemble. Ils ont bossé plus vite et respiré plus fort alors qu’ils grimpaient vers leurs points culminants dont ils rêvaient tous les deux. .... ,.
    


    
        

      

    


    
      Leurs langues chaudes s’élançaient et s’entrelacaient. Ils suffoquèrent et haletèrent. Le plaisir les poussait de plus en plus haut. Ils se griffaient le dos l’un l’autre avec des ongles pointus. Elles se sont simplement livrées au pouvoir du plaisir lesbien. Ils abandonnaient leurs jeunes corps nus à des délices atroces.
    


    
        

      

    


    
      Leurs chattes baisées baisaient de plus en plus vite à mesure que le moment magique approchait. Ils étaient manifestement au bord de l’orgasme, haletant et dégoulinant de salive l’un sur l’autre alors que leurs chattes tournaient et se cognaient ensemble.
    


    
        

      

    


    
      Sherry commença à trembler, puis à trembler violemment alors qu’elle pleurait à travers une kiss._ chaude. Son corps vibrant semblait activer celui de sa sœur et en un instant, elles tremblaient et bossaient et haletaient.
    


    
        

      

    


    
      Le jeune corps de Sherry s’est secoué sauvagement tout d’un coup et elle a vibré de partout. Elle tremblait, se secouait, se tordait et se cramponnait fermement à sa sœur. Les ongles égratignés, les chattes enfoncées, les seins saillants. Leurs chattes s’écrasaient fort et leurs poils de chatte s’emmêlaient humidement. Ils ont haleté et baisé aussi fort qu’ils le pouvaient.
    


    
        

      

    


    
      « Ah ! » Sherry couina, se cognant la chatte furieusement.
    


    
        

      

    


    
      Sa sœur gémit, tordant sa chatte juteuse contre la chatte de Sherry.
    


    
        

      

    


    
      « Je suis cummmmiiinnnggg ! » Sherry a pleuré.
    


    
        

      

    


    
      « Moi aussi ! », gémit Diane.
    


    
        

      

    


    
      Leurs cris de plaisir agonisant alarmèrent le chien et le tirèrent de sa léthargie. Il leva la tête et regarda les filles nues qui se tordaient. Ses oreilles se dressèrent à des sons cornés familiers. Ses narines s’évasèrent aux arômes familiers de la chatte. Et sa pine rouge sortit de son fourreau.
    


    
        

      

    


    
      Même dans les affres de son orgasme dynamique, Diane a vu la pine de son animal à travers des yeux vitreux et elle a tendu un bras et a joué avec la bite du chien alors qu’elle venait et venait et venait.
    


    
        

      

    


    
      Sherry était complètement à côté de la plaque. Juste une adolescente, peu familière avec des orgasmes aussi gigantesques et écrasants, elle a succombé à son orgasme et s’est presque évanouie morte devant le plaisir intense de tout cela. Elle haleta quand sa sœur libéra enfin son corps qui se tordait.
    


    
        

      

    


    
      « oh, wow, » Sherry souffla chaudement, tremblante.
    


    
        

      

    


    
      Diane s’est assise et a regardé sa petite sœur traverser d’autres spasmes de plaisir sexuel. Elle sourit en voyant Sherry fermer les yeux, se lécher les lèvres et frotter l’enfer de sa petite chatte trempée.
    


    
        

      

    


    
      « Tu es excité maintenant ? » Diane ronronna. « Mmmm, oui ! » Sherry haleta. « Bien, » dit Diane en riant. « Parce que je pense qu’Ace est prêt à s’amuser un peu plus avec nous. »
    


    
        

      

    


    
      « Oh, c’est lui ? » Sherry gazouilla joyeusement.
    


    
        

      

    


    
      Elle s’assit et regarda le chien et vit le poing de sa sœur enroulé autour de sa pine raide et humide.
    


    
        

      

    


    
      « Diane ! » Sherry a pleuré. "Depuis combien de temps joues-tu avec sa bite ? Ce n’est pas juste !
    


    
        

      

    


    
      Diane gloussa. « Juste quelques minutes. Je jure. J’étais en train de jouir avec toi quand j’ai vu sa pine sortir. Vraiment. Je ne l’ai pas branlé ou quoi que ce soit. En fait, je voulais le garder pour toi.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, oui ? Pourquoi ?
    


    
        

      

    


    
      « C’est toi qui as besoin de lui en ce moment. Je peux m’amuser avec lui n’importe quand, mais tu dois avoir tout ce que tu peux pendant que tu es ici.
    


    
        

      

    


    
      « Mmmmm, j’aime ça », ronronna Sherry. « Puis-je le sucer à nouveau ? »
    


    
        

      

    


    
      Les mauvaises pensées de Diane sont revenues et elle a dû parler vite. « Eh bien... sûr... mais ne penses-tu pas que tu devrais jouer avec sa pine d’abord ?
    


    
        

      

    


    
      « J’aimerais bien », admit Sherry, fixant la bite du chien.
    


    
        

      

    


    
      « Allez-y. Quand tu as sa bite bien raide et raide, alors tu peux la sucer.
    


    
        

      

    


    
      Afin de mettre son plan torride à exécution, Diane a dû faire chauffer sa sœur. Le clapotis mutuel a fait du bon travail sur l’adolescent. Mais maintenant, Diane voulait que sa petite sœur soit captivée par cette grosse de chien. C’était important. Sherry ne pouvait pas seulement être excitée, elle devait être excitée pour la bite de chien !
    


    
        

      

    


    
      « Vas-y, » ronronna Diane, s’asseyant sur ses jambes pour regarder. "Amusez-vous. En fait, ayez deux couilles !
    


    
        

      

    


    
      Sherry a plongé sur la pine du chien et l’a fait se raidir en un rien de temps. Elle caressa sa bite et la branla légèrement jusqu’à ce qu’Ace gémisse de plaisir animal. Puis elle a joué avec ses couilles. Diane s’est assise et a regardé l’homélie alors que les seins de Sherry durcissaient, que ses mamelons se hérissaient et que ses yeux brillaient. Elle aimait ce qu’elle voyait dans sa petite sœur-adolescente désire. Elle voulait que Sherry devienne vraiment chaude et excitée pour qu’elle puisse réaliser l’un de ses propres fantasmes érotiques. Elle voulait que son chien préféré baise Sherry. Elle voulait que sa grosse bite déchire la petite chatte serrée de la fille et déchire sa cerise en morceaux !
    


    
        

      

    


    
      « N’est-il pas beau ? » Diane le taquina, ce qui intéressait de plus en plus Sherry à l’animal.
    


    
        

      

    


    
      « Mmmmm, c’est un beau gosse ! » Sherry râla chaudement, s’amusant.
    


    
        

      

    


    
      Elle s’est plongée dans la piqûre de l’animal, surtout à mesure qu’elle devenait gigantesque. Plus la bite du chien était grosse et chaude dans ses mains douces, plus elle était heureuse et elle branlait et trayait la pine en la prenant dans sa jeune bouche sexy. Mais sa sœur lubrique avait encore plus que cela dans son esprit fiévreux !
    


    
        

      

    


    
      « Tu veux un vrai frisson, ma sœur ? » demanda Diane.
    


    
        

      

    


    
      Sherry pressa l’épaisseur de la bite de chien excitée. « Qu’est-ce qui pourrait être plus excitant que cela ? »
    


    
        

      

    


    
      « Je vais te montrer », rit sensuellement sa sœur. « Je vais vous montrer ce qu’Ace et moi faisons beaucoup, surtout les jours de pluie. Tenez, Ace, roule-toi. Fini, mon garçon !
    


    
        

      

    


    
      Ace roula docilement sur le dos et sa pine pointa vers le haut, raide et rouge et délicieusement humide. Sherry se lécha les lèvres juste pour voir sa pine comme ça. Elle était impatiente de sucer à nouveau sa bite parce que c’était une expérience si merveilleuse pour elle la première fois.
    


    
        

      

    


    
      « Maintenant, tu mets ton cul par ici », a ordonné sa sœur.
    


    
        

      

    


    
      Diane saisit les jeunes hanches nues de Sherry et l’aida à se déplacer sur le tapis dans une position soixante-neuf. À la minute où Sherry s’en aperçut, elle gémit et jeta une jambe de l’autre côté de la grosse tête d’Ace.
    


    
        

      

    


    
      « C’est une fille », a encouragé Diane. "Maintenant, vous l’avez. Déplacez-vous un peu vers la gauche. Voilà. Maintenant, penchez-vous et léchez sa pine. Voilà. Allez-y et sucez-le si vous le souhaitez. Je vais aider Ace à te lécher la chatte.
    


    
        

      

    


    
      "Oh, Diane, c’est fantastique ! Un soixante-neuf avec un chien ! Pleurage! Les filles n’en croiraient jamais ! Ouf !
    


    
        

      

    


    
      Diane rit lubriquement alors que sa sœur prenait la grosse pine de chien dans sa jeune bouche sexy. Tandis que Sherry hochait la tête de haut en bas, appréciant le goût et la sensation de l’énorme bite d’Ace, Diane pinçait le cul de la fille dans un sens et dans l’autre.
    


    
        

      

    


    
      « Lèche, Ace ! » ordonna-t-elle. Elle abaissa le cul tordu de sa sœur, juste assez pour atteindre la langue du chien. Elle agrippa fermement les hanches de Sherry pour la garder aussi immobile que possible.
    


    
        

      

    


    
      La langue d’Ace sortit de sa bouche et commença à remuer partout sur la chatte ouverte et humide de Sherry. Sherry gémit chaudement alors que sa chatte se lapait humidement et qu’elle suçait de plus en plus fort la bite du chien.
    


    
        

      

    


    
      L’épaisse langue rouge d’Ace s’enfonça dans son entrejambe de chatte humide, puis frappa son clitoris plusieurs fois alors qu’elle tournait son cul. Une fois qu’elle a trouvé l’emplacement général de la délicieuse langue, Diane a pu lâcher ses hanches qui se tordaient et la laisser se tordre autant qu’elle le voulait. Sherry voulait beaucoup tordre !
    


    
        

      

    


    
      Elle a englouti la bite de la chienne pendant que le bout de la langue d’Ace s’enfonçait dans le bec de sa chatte ouverte. Le simple fait de sentir sa langue épaisse à l’intérieur de sa chatte suffisait à l’envoyer dans des spasmes de bonheur érotique.
    


    
        

      

    


    
      Diane lorgnait presque obscènement alors que tout le corps de sa petite sœur se secouait et se tordait de manière erratique. C’était assez excitant de voir une adolescente devenir folle avec un gros chien comme Ace. Diane a eu frisson après frisson rien qu’en regardant et en baisant avec les doigts sa propre chatte humide.
    


    
        

      

    


    
      C’était un frisson de voir le cul de Sherry bouger. C’était un frisson de voir son mignon petit trou du cul trembler et se serrer alors que la langue du chien le balayait de temps en temps.
    


    
        

      

    


    
      Cela a tellement ravi Diane qu’elle a dû en avoir plus, juste pour son propre plaisir pervers. Elle a donc profité de l’état de luxure avancé de sa sœur et a appliqué sa propre langue sur le joli trou du cul de Sherry.
    


    
        

      

    


    
      Sherry a crié sur la pine d’Ace quand elle a senti une autre langue lécher son trou du cul. Une toute nouvelle série de sensations érotiques traversa son jeune corps vibrant alors que le chien lui léchait la chatte et que sa sœur lui léchait le trou du cul.
    


    
        

      

    


    
      Ses sens ont vacillé alors qu’elle se faisait sucer le trou du cul pour la première fois de sa vie. C’était un plaisir atroce pour une fille aussi jeune et inexpérimentée. Elle ne se sentait plus vraiment vierge maintenant. Elle a baisé sa chatte contre la langue éraflée et léchée d’Ace et a vissé son trou du cul sur la langue coquine de sa sœur, et a sucé la bite de chien.
    


    
        

      

    


    
      Elle gémit et gémit alors d’une excitation impuissante. Les plaisirs combinés dans sa bouche, son trou du cul et sa chatte suffisaient à l’envoyer dans des accès de joie. Des gémissements s’échappèrent de sa gorge dévorante alors qu’elle prenait toute la pine d’Ace dans sa bouche, et tout son corps se secoua violemment alors que Diane et Ace la léchaient jusqu’à des orgasmes terrifiants.
    


    
        

      

    


    
      Vague après vague de plaisir se propageait dans son jeune corps. Ses yeux roulaient dans sa tête et ses seins lui faisaient tellement mal qu’elle pensait qu’ils donneraient du lait ! Elle a tordu sa chatte chaude et son trou du cul excité en rond sur les putain de langues derrière elle.
    


    
        

      

    


    
      « Mmmmm ! » haleta-t-elle.
    


    
        

      

    


    
      Elle jouit comme une folle, frissonnante et tremblante vicieusement, sauvagement, follement. Il n’y avait pas moyen d’arrêter ses orgasmes fluides sous l’impact d’un léchage de chatte et d’un alésage de cul aussi chauds.
    


    
        

      

    


    
      Diane comprenait l’état d’excitation érotique de sa sœur et faisait ce qu’elle pouvait pour l’améliorer. Elle agrippa fermement les fesses nues de Sherry à deux mains et utilisa ses pouces pour ouvrir son petit trou du cul serré. Une fois qu’elle a eu le trou rose ouvert, elle l’a baisé avec la langue ! La jolie tête de Sherry s’envola dans les airs de la bite de chien palpitante.
    


    
        

      

    


    
      « Yowwww ! » gémit-elle, éjaculant vibrante sur les langues léchantes et fouettantes.
    


    
        

      

    


    
      Poussant des cris et des cris sauvages, elle s’agrippa à ses propres seins fermes et saillants et les malmena alors qu’elle jouait sur la langue du chien et la bouche de sa sœur. Le chien et la fille ont aspiré leur abondante provision de crème pour chatte, ce qui n’a fait que faire jouir Sherry de plus en plus !
    


    
        

      

    


    
      « Oh, mon Dieu ! » a crié l’enfant dans une agonie sexuelle.
    


    
        

      

    


    
      Diane rit sensuellement et s’assit soudainement en retrait du petit cul bossu et baisé de sa sœur. Elle a ordonné à Ace d’arrêter de lécher la chatte de Sherry. Sherry a perdu son souffle.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, non, pas encore ! » gémit-elle, tordant ses seins durs presque brutalement. "Je jouis tellement bien ! Ace n’a pas encore joui ! Oh, mon trou du cul est en feu ! Diane! Diane! Qu’est-ce que tu fais ?
    

  


  
    
        

      

    


    
      « Je te veux vraiment excité, chaton », a ricané Diane de manière obscène.
    


    
        

      

    


    
      — Eh bien, je le suis ! Je le suis ! Sherry a pleuré. « Qu’il m’achève ! Laisse-moi le sucer à sec ! Oh, pourquoi t’es-tu arrêté !
    


    
        

      

    


    
      « Pour qu’Ace puisse te baiser et casser ta petite cerise », a déclaré Diane avec chaleur, les yeux brillants.
    


    
        

      

    


    
      Sherry faillit s’évanouir.
    


    
        

      

    


    
        

      

    


    
      CHAPITRE SIX
    


    
        

      

    


    
      Il a fallu plusieurs instants à Sherry pour réaliser pleinement ce que sa sœur avait dit, puis elle a été ballottée entre deux émotions contradictoires : la peur et la luxure féminine brute !
    


    
        

      

    


    
      « Diane », haleta-t-elle, se tordant d’excitation sur le sol. « Pensez-vous vraiment cela ? Vous voulez qu’Ace ... À... Baise-moi !"
    


    
        

      

    


    
      Diane était sexy. Ses yeux brûlaient. "J’adorerais te voir perdre ta cerise. J’aimerais particulièrement voir Ace le faire pour vous. Le laisserez-vous faire ?
    


    
        

      

    


    
      "Eh bien... Je... Je... Sherry était stupéfaite et confuse.
    


    
        

      

    


    
      « Tu ne veux plus de ta cerise, n’est-ce pas ? » Diane taquina d’un ton excité. "Si tu vas t’amuser beaucoup avec moi, autant t’en débarrasser. C’est juste sur le chemin de votre plaisir. Regarde-moi! Tu ne penses pas que j’ai plus de plaisir à baiser que de simplement jouer ?"
    


    
        

      

    


    
      « Eh bien... oui... mais... Vous avez vingt ans. Je ne suis qu’un enfant.
    


    
        

      

    


    
      Diane sourit malicieusement. « Quel âge pensez-vous que j’avais quand j’ai eu ma cerise cassée ? J’étais un adolescent, tout comme vous. Vous vous souvenez de ce bâtard de Lenny Smith qui m’a brisé le cœur au bal de promo ?
    


    
        

      

    


    
      « Oui. »
    


    
        

      

    


    
      « Eh bien, je n’ai pas baisé avec un garçon depuis. »
    


    
        

      

    


    
      Sherry fronça les sourcils, perplexe. « Mais... »
    


    
        

      

    


    
      « Oh, je sais que je suis sortie avec des garçons. C’était juste pour garder maman et papa dupés. Mais te souviens-tu de ce cabot que j’ai ramené à la maison, Bruno ? Vous vous souvenez de Skippy ? Junior? Rex ?
    


    
        

      

    


    
      Sherry haleta. Son jeune esprit imaginait tous les chiens qui avaient été les camarades de jeu et les fidèles compagnons de Diane au fil des ans. La vérité était incroyable !
    


    
        

      

    


    
      « Mais maman et papa ne l’ont jamais su ! » s’exclama la jeune fille, totalement étonnée. « Moi non plus ! »
    


    
        

      

    


    
      « J’ai fait très attention », a dit Diane en riant. « Je ne voulais pas que quelqu’un sache que je baisais avec des chiens. Mais c’était merveilleux, Sherry ! C’était merveilleux ! Maintenant, vous pouvez voir à quel point c’est bon. Maintenant, je suis plus âgé et j’ai mon propre appartement confortable et mon meilleur ami, Ace, et j’obtiens toute la baise dont une fille a jamais rêvé, sans les tracas des relations. Je déteste les mâles autoritaires ! De cette façon, je suis en contrôle à tout moment. Ace fait ce que je lui dis.
    


    
        

      

    


    
      « Ça te baise ? » a demandé Sherry. Sa chatte se contracta.
    


    
        

      

    


    
      « Bien sûr ! » Diane laissa échapper vivement. "Et comme il baise ! Il est vraiment formé. Il te baisera si tu le laisses faire.
    


    
        

      

    


    
      « Mais je suis vierge », râla Sherry avec chaleur, fixant la pine humide allongée d’Ace. "Peut-il... Je veux dire...
    


    
        

      

    


    
      Diane éclate de rire. « Je vais te dire un petit secret », ronronna-t-elle. « Lenny Smith n’a pas cassé ma cerise ; Bruno l’a fait !
    


    
        

      

    


    
      « Oh, wow ! » Sherry haleta et une ondulation d’excitation interdite traversa sa chatte. Elle regarda soudain la pine semi-rigide du chien avec un nouveau respect.
    


    
        

      

    


    
      « Tu veux te faire baiser, n’est-ce pas ? » a dit sa sœur. « Je veux dire, tu as pensé à baiser quand tu te baises avec les doigts, n’est-ce pas ? »
    


    
        

      

    


    
      « Mon Dieu, oui ! » Sherry l’a admis volontiers. Elle pouvait être totalement honnête avec sa sœur excitée.
    


    
        

      

    


    
      « C’est maintenant ta chance », dit simplement Diane, et regarda dans ses jeunes yeux vitreux pour être d’accord.
    


    
        

      

    


    
      Sherry lâcha ses dernières réserves et soupira. "Oh, Diane... Je le veux aussi !
    


    
        

      

    


    
      Le ton de sa voix chaude et la position de son corps allongé semblaient dire quelque chose au chien. Il a regardé Diane et a soudainement aboyé. Sa grosse bite émergea de son fourreau protecteur.
    


    
        

      

    


    
      Diane gloussa. "Ace veut te baiser. Je pense qu’il peut sentir nos chattes chaudes. Il s’excite quand je suis excitée.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, Diane, » Sherry soupira joyeusement. « Tout cela est tellement fantastique ! »
    


    
        

      

    


    
      Ace remua sa croupe sur le sol et Diane lui sourit.
    


    
        

      

    


    
      "Détends-toi, mon garçon. Tu vas baiser la mignonne petite chatte de Sherry. À sa sœur, elle a dit : « Il a hâte de te baiser. Mettez-vous à quatre pattes comme une chienne.
    


    
        

      

    


    
      « Mmmm, d’accord, » Sherry fredonna chaudement. « J’ai hâte pour sa bite ! »
    


    
        

      

    


    
      Elle gloussa joyeusement, impatiente de se débarrasser de sa cerise bloquant le plaisir, et elle se positionna en levrette sur le tapis. Elle posa ses genoux bien écartés sur le sol et poussa un soupir d’excitation croissante.
    


    
        

      

    


    
      « Je suis prête », ronronna-t-elle. Puis elle jeta un coup d’œil par-dessus son épaule et vit le poteau de baise rigide d’Ace. « Il ne me déchirera pas, n’est-ce pas ? »
    


    
        

      

    


    
      « Juste ta cerise », a gloussé Diane.
    


    
        

      

    


    
      Elle caressa le pelage lisse de l’animal pour l’encourager. Son autre main se déplaça vers les seins de sa sœur et elle les caressa pour l’apaiser.
    


    
        

      

    


    
      « Détendez-vous et laissez faire », a-t-elle dit. "Tu vas aimer baiser. C’est mieux que tout autre type de sexe. Attendez et voyez.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, j’ai hâte ! » Dit Sherry, impatiente maintenant.
    


    
        

      

    


    
      Diane a guidé le chien derrière le beau cul remuant de Sherry. Ace renifla son entrejambe. Sa grosse langue rouge s’étendait de ses mâchoires et il léchait sa chatte.
    


    
        

      

    


    
      « Nnnn, » gémit Sherry, se tordant soudainement. « Fais-le me baiser ! »
    


    
        

      

    


    
      Diane ricana avec excitation. "Ne vous inquiétez pas, il le fera. Lécher sa jolie chatte le rend excité. Les animaux se fient à l’odeur, vous savez. Laissez-le renifler votre chatte pendant une minute. Ça rend sa bite grosse et raide.
    


    
        

      

    


    
      « Oh », a dit Sherry.
    


    
        

      

    


    
      Diane a aidé son animal de compagnie. Elle passa la main sous son large ventre et massa sa pine humide et taquina ses couilles avec des doigts délicats et coquins. Sa pine était si bonne dans la main de Diane qu’elle fut tentée de se laisser tomber et de le sucer. Mais elle s’est retenue. C’était la trique de sa petite sœur !
    


    
        

      

    


    
      La langue fouettée d’Ace chassa la jeune Sherry de son esprit alors que sa chatte se contractait, se retournait et se bossait. Sa respiration s’accéléra et ses seins durcirent considérablement dans la main aimante et caressante de sa sœur.
    


    
        

      

    


    
      « Diane [...] Diane, haleta-t-elle avec chaleur. « Bon sang... Je vais m’évanouir !
    


    
        

      

    


    
      Diane rit sensuellement aux réactions de la fille. Elle a joué avec les seins endoloris de Sherry et a caressé l’énorme érection du chien jusqu’à ce que la fille et l’animal gémissent de désir.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, je ne peux pas le supporter ! » Sherry pleura, tordant sa chatte humide contre la langue du chien. « Je le veux ! Je le veux ! oh, je n’ai jamais été aussi excitée de toute ma vie ! Comment peux-tu le supporter tous les jours !
    


    
        

      

    


    
      « N’est-il pas merveilleux ? » Diane riait de joie, fière de sa compagne de jeu sexuelle.
    


    
        

      

    


    
      Ace aboya. Sa langue humide fouettait le cul de Sherry alors qu’il secouait frénétiquement la tête. Ses pattes de derrière poussaient le tapis avec anxiété. Sa bite palpitait grosse et humide dans le poing tourmenté de Diane. Il voulait baiser !
    


    
        

      

    


    
      Sherry voulait baiser ! Elle n’arrivait pas à trouver une seule raison de ne pas baiser ce chien haletant et baveuse. Elle avait juste besoin de baiser. Sa douce jeune chatte en était trempée !
    


    
        

      

    


    
      « D’accord, Ace », a dit Diane avec chaleur. « Faites ce que vous voulez. »
    


    
        

      

    


    
      Elle aida la bête tremblante à se hisser sur le jeune corps tremblant de la jeune fille. Ses pattes aux ongles épais s’enfoncèrent dans la chair de ses omoplates. Ses pattes arrière poilues raclaient contre ses cuisses. Il a grogné et a poignardé sans but l’entrejambe ondulant de Sherry dans une vaine tentative de baiser tout de suite !
    


    
        

      

    


    
      « Oh, » gémit Sherry, ravie de tout cela. — Aidez-le, Diane ! Ewwww, il va me baiser !"
    


    
        

      

    


    
      Elle sentit ses jambes poilues frotter contre sa chair chaude, sentit sa bite épaisse et humide pousser ses fesses et son entrejambe, sentit son corps bosser dans ses efforts pour baiser dans sa chatte en attente. Ces sentiments érotiques la rendaient folle. Elle gémissait et gémissait comme une chienne en chaleur et pleurait de frustration en essayant de remuer sa chatte vers sa pine.
    


    
        

      

    


    
      « Reste tranquille, idiot ! » beugla sa sœur avec chaleur. "Vous êtes tous les deux en train de piquer aux mauvais endroits ! Garde ton petit cul chaud immobile et laisse Ace trouver ton coup de chatte !
    


    
        

      

    


    
      Il n’était pas facile pour l’adolescente excitée de rester immobile, mais elle a finalement réussi à calmer son cul qui se tordait assez longtemps pour donner à l’animal aiguillon une cible fixe.
    


    
        

      

    


    
      « Attends, bébé », râla Diane d’une voix rauque. « Tu vas te faire baiser ! »
    


    
        

      

    


    
      Elle avait tout ce qu’elle pouvait faire pour rester calme, elle-même. Entre la soif de bite de sa petite sœur et la soif de chatte du chien, Diane pensait qu’elle allait crémer humidement. Elle s’est accroupie pour pouvoir voir, puis a guidé le poteau de baise rigide de son animal de compagnie vers la petite chatte trempée de sa sœur.
    


    
        

      

    


    
      Elle saisit la pine de chien avec tension, tint sa force palpitante dans son poing et la dirigea vers la bouche ouverte et humide de la chatte de Sherry. La tête de bite bombée d’Ace embrassa les lèvres tremblantes de la chatte de Sherry pendant une seconde, puis baisa humidement entre elles jusqu’à la chatte de l’adolescente excitée. Leurs jus combinés en ont fait une entrée facile, et Diane s’est assise pour regarder avec plaisir.
    


    
        

      

    


    
      La bite du chien s’est soudainement coincée dans le trou de la chatte trempé de la fille et Sherry a haleté pour respirer alors qu’elle baisait dans sa chatte. Alors même que la pine épaisse baisait à l’intérieur de la chatte de Sherry, Diane a étiré ses propres cuisses, a haleté chaudement et a baisé avec les doigts sa chatte juteuse.
    


    
        

      

    


    
      Sherry, comme la plupart des vierges, a eu plus de sensations qu’elle ne l’aurait imaginé. Elle grimaça lorsque la tête de la grosse pine remonta dans sa chatte.
    


    
        

      

    


    
      « Aïe ! » a-t-elle crié.
    


    
        

      

    


    
      Son front a heurté le sol. Son souffle lui fut coupé. Ses seins se durcirent douloureusement. Ses orteils se recourbèrent. Et son trou de chatte s’est étiré plus large qu’elle ne l’avait prévu !
    


    
        

      

    


    
      « Aïe ! Owww ! gémit-elle. « Ça fait mal ! »
    


    
        

      

    


    
      Le gros chien a baisé toute sa puissante pine dans sa chatte. Il a heurté quelque chose d’humide et de charnu, juste pour un instant, puis a déchiré l’obstacle. C’était comme si un fer chaud avait été enfoncé dans sa chatte !
    


    
        

      

    


    
      « Oh, mon Dieu ! » gémit-elle. « Qu’est-ce qu’il me fait ? »
    


    
        

      

    


    
      « Il te baise ! » sa sœur râla obscènement, excitée par la vue.
    


    
        

      

    


    
      Des larmes brûlaient les yeux de Sherry alors que l’énorme bite de chien entrait et sortait de sa chatte. La douleur traversait son ventre crispé. Elle avait le souffle coupé, mais aucun souffle ne lui parvenait. Elle ne pouvait que serrer les dents et les poings et supporter la douleur atroce de l’épaisse pine ravageant et pillant sa chatte virginale.
    


    
        

      

    


    
      "Ça fait mal... Ça fait mal", gémit-elle impuissante, même si elle donnait maintenant une légère torsion à sa chatte baisée.
    


    
        

      

    


    
      « Ça fait toujours mal la première fois » ; Dit Diane d’un ton apaisant. Elle se pencha et écarta les cheveux humides du visage de sa sœur. "Laissez-le faire. C’est une fille. Facile maintenant. Baise juste lentement sur sa bite. Laissez-le violer. Les chiens savent baiser une chatte ! Laissez cela à Ace. Il va te faire baiser en un rien de temps.
    


    
        

      

    


    
      Sherry grogna alors que l’animal haletant bavait, crachait sur ses épaules nues et pompait tout son poteau de baise rigide dans et hors de sa chatte serrée.
    


    
        

      

    


    
      « Tu te débrouilles très bien, » murmura Diane, caressant les cheveux dorés de sa sœur et caressant un sein ferme. « Juste quelques coups de plus de sa belle bite et la douleur disparaîtra. Mmmmm, je peux voir ton sang de cerise et ton jus de chatte partout sur sa pine. Je me sentirai vraiment bien très bientôt. Vous le sentez ?
    


    
        

      

    


    
      Sherry tordit son trou de chatte trempé plusieurs fois autour de la pine à piston, le sentant comme sa sœur le voulait.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, » gémit-elle finalement, sentant quelque chose de nouveau au fond de son jeune ventre. « Je... Je... oh, oui, oui... ewwww, Diane ! Je le sens ! Oh, oh, oh, je baise ! Je suis de !"
    


    
        

      

    


    
      Elle gloussa insensément, fière d’elle, maintenant que sa cerise avait disparu et qu’elle baisait réellement. Combien de nuits avait-elle rêvé de se faire baiser. Combien de fois avait-elle rêvé de baiser. Tous ses rêves se sont maintenant réalisés sous le pouvoir d’un putain de chien !
    


    
        

      

    


    
      « Ewwww ! » cria-t-elle, baisant sa chatte chaude avec excitation maintenant sur la bite déchaînée. « Cette... C’est merveilleux ! Aïe, ça fait tellement mal ! Ewwww, putain c’est tellement drôlennnn !"
    


    
        

      

    


    
      Diane ne pouvait que regarder cette fille chienne excitée et obscène agir et lui baiser la chatte vicieusement. Elle s’est jouie plusieurs fois en regardant sa petite sœur se faire baiser, en regardant son gros chien baiser le poussin. Cela a rendu sa propre chatte chaude et juteuse et très, très éjaculante.
    


    
        

      

    


    
      Elle s’est approchée et a tendu la main sous Sherry pour jouer avec ses seins de petite fille. Elle voyait la luxure animale sur le visage de sa sœur et ne pouvait que l’envier, car elle connaissait bien le plaisir de la bite raide d’Ace !
    


    
        

      

    


    
      « Ah ! » Sherry hurla alors que la bite du chien ravissait son trou de baise avec une vengeance animale.
    


    
        

      

    


    
      La puissance terrifiante de sa toute première bite baisant dans sa chatte était une pure extase pour elle. La douleur s’apaisa et le plaisir monta jusqu’à ce que ses sens tourbillonnent follement.
    


    
        

      

    


    
      « Baise-moi ! » a-t-elle crié pour la première fois de sa vie. "Oh, toutou ! Baise-moi !"
    


    
        

      

    


    
      Ace ne comprenait pas les mots humains. Mais sa pine comprenait une chatte chaude et humide ! Ses pattes serraient ses épaules qui se tordaient et ses pattes arrière dansaient sauvagement alors qu’il baisait tout son poteau de baise rigide dans sa petite chatte. Il baisait violemment maintenant, bavant et grognant, bossant et percutant avec sa grosse bite. La chatte sanglante de Sherry suçait sa pine.
    


    
        

      

    


    
      Sa joie et son plaisir ont grimpé en quelques instants. Elle gémissait et gloussait parfois érotiquement alors qu’elle rendait la bite poignardante et perforante. La grosse bite de chien a déchiré sa chatte, a déchiré le reste de sa cerise en lambeaux et l’a élevée à de nouveaux sommets de putain de plaisir.
    


    
        

      

    


    
      Haletant et gémissant, baisant et baisant comme une pute, Sherry a utilisé les muscles de sa chatte sur la magnifique bite. Elle a trait sa bite et l’a sucée et a ravi alors qu’elle martelait violemment sa chatte. La bite du chien remplissait des endroits secrets dans sa chatte virginale et elle aimait chaque instant de la baise, chaque centimètre de viande de bite.
    


    
        

      

    


    
      Son excitation aiguë était contagieuse. Diane haletait d’excitation, sa chatte crémeuse humidement, et elle a glissé sa main libre sous le petit ventre tendu de sa sœur et a griffé son clitoris pendant que la chienne violait sa chatte. Sherry gémit par à-coups alors que la bite du chien la baisait et que les ongles de Diane rendaient son clitoris fou. Le résultat inévitable était des orgasmes fous.
    


    
        

      

    


    
      « Diane ! » Sherry cria en se mordillant la lèvre inférieure. « Je suis cummmiiinnnggg ! »
    


    
        

      

    


    
      Tout son corps s’est secoué et a vibré alors qu’elle en sortait un bon. Le chien a baisé de plus en plus fort dans sa chatte bouillonnante et sa sœur s’est agrippée à son clitoris pour lui donner des sensations sauvages. Sherry a failli s’évanouir de pur plaisir érotique alors qu’elle jouissait et venait et jouissait ! Elle frissonnait et gémissait et baisait son petit cul chaud avec excitation pour faire toute la bite de chien jusqu’à sa chatte.
    


    
        

      

    


    
      « Il va me tirer dessus ! » gémit-elle.
    


    
        

      

    


    
      Aussi jeune qu’elle était, aussi inexpérimentée qu’elle était, elle savait que la trique gonflée qui baisait dans sa chatte serrée et serrée allait se lâcher avec une charge de sperme. Elle a ri sensuellement et a baisé pour ça, voulant que cela se produise. Un mâle allait pomper sa charge de sperme dans sa chatte !
    


    
        

      

    


    
      Elle délirait de joie à ce moment-là, se tordant et bosselant sa chatte humide partout sur la putain de bite de chien. Maintenant, c’était fantastique ! Elle a senti sa pine lancinante gonfler entre les parois étroites de son canal de chatte virginale - et elle a baisé plus vite !
    


    
        

      

    


    
      « Oh, Diane ! C’est tellement bon ! Euh, il me baise si bien ! Quelle bite ! Ma chatte brûle. Ewwww, comme il baise ! Pas étonnant que les chiennes restent immobiles pour ça !
    


    
        

      

    


    
      Elle jeta un coup d’œil à sa sœur à travers des yeux brumeux et remplis de désir et sourit comme une renarde en sentant les bandes de sa sœur, manipulant ses seins instruits et son clitoris crémeux. Elle se retourna pour regarder par-dessus son épaule le gros chien sur son dos - « Il va jouir ! » Sherry gémit de nouveau, frissonnant de la tête aux pieds.
    


    
        

      

    


    
      Prise dans le feu de la baise de Sherry, Diane a libéré les seins et le clitoris de la fille qui se tortillaient. Haletant d’excitation, elle a rampé et s’est placée derrière l’animal bossu et foutu.
    


    
        

      

    


    
      Elle se leva faiblement et chevaucha l’arrière-train d’Ace avec ses pattes fortes et fermes. Elle s’assit sur son dos et poussa de toutes ses forces. Ace hurla à ce traitement, mais Sherry poussa un cri de plaisir alors que la pression envoyait la bite de chien dans sa chatte humide.
    


    
        

      

    


    
      « Baise-la, Ace ! » Diane râla d’excitation. "Va te faire foutre de sa vie ! Déchirez sa cerise en morceaux ! Fais-la jouir jusqu’à ce qu’elle pleure ! Baise-la, mec, baise-la !"
    


    
        

      

    


    
      Diane attrapa ses seins endoloris et les malmena avec sa jolie tête rejetée en arrière de désir alors qu’elle sautait de haut en bas sur le derrière de son chien. Elle a rebondi et s’est jetée sur l’animal et à chaque fois qu’elle le faisait, sa pine s’enfonçait brutalement dans la petite chatte spasmante de Sherry.
    


    
        

      

    


    
      Ils se sont tous réunis à ce moment-là. Sherry a crié qu’elle pouvait sentir la pine d’Ace jaillir du sperme. Ace grogna de manière menaçante alors que sa charge de sperme explosait violemment. Et Diane s’en est sortie en se frappant la chatte sur le dos dur de l’animal.
    


    
        

      

    


    
      Elle serra ses seins endoloris et créma partout sur les fesses bosselées d’Ace. Ace grogna et gémit et pompa tout son jus de bite épais dans la chatte tortillante de Sherry. Sherry a versé des larmes de joie atroce.
    


    
        

      

    


    
      Elle a baisé et branlé sauvagement sur la bite crachant du sperme du chien. Elle sanglotait de plaisir et tremblait de partout alors que ses orgasmes se répercutaient sur son corps nouvellement baisé. L’hystérie érotique a déconcerté son jeune esprit alors qu’elle baisait et faisait du jus humide.
    


    
        

      

    


    
      Ace hurla alors que sa pine tirait et crachait et jaillissait du sperme jusqu’à ce que ses couilles soient vides. Ce n’est qu’à ce moment-là que Diane cessa de haleter et de broyer sa chatte juteuse sur son dos. Elle se leva et laissa l’animal épuisé retirer sa pine humide de la petite chatte serrée de Sherry.
    


    
        

      

    


    
      Sherry s’est roulée sur le dos, haletante et gémissant. Ses mains volèrent vers ses seins et sa chatte et se frottèrent frénétiquement alors que son cul et ses hanches roulaient.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, Diannnne ! » gémit-elle avec chaleur, à peine capable de voir clair. « C’était merveilleux. oh, je ne savais pas que la baise était comme ça ! Ewwww, ce que j’ai manqué !"
    


    
        

      

    


    
      Elle se redressa vertigineusement sur ses coudes et regarda le chien au repos avec crainte. Sa bite était hors de vue, retirée dans son fourreau protecteur.
    


    
        

      

    


    
      « J’en veux plus », murmura Sherry avec chaleur.
    


    
        

      

    


    
      Diane rit et ses seins mûrs tremblèrent.
    


    
        

      

    


    
      « Il a besoin de repos après ça, idiot », ronronna-t-elle.
    


    
        

      

    


    
      « Mais je veux plus de baise ! »
    


    
        

      

    


    
        

      

    


    
      CHAPITRE SEPT
    


    
        

      

    


    
      Maintenant que Sherry avait perdu sa cerise, elle était vraiment excitée à la baise. Plus important encore, maintenant qu’elle avait ressenti le frisson d’une pine raide dans sa chatte virginale, elle avait besoin de plus de tels plaisirs.
    


    
        

      

    


    
      Encore chaude de la lueur rémanente de son plaisir érotique, elle regarda à travers des yeux étoilés sa sœur - la sœur la plus gentille qu’une fille ait jamais eue !
    


    
        

      

    


    
      « Bien, mon garçon », ronronna Diane à son animal de compagnie, caressant son pelage lisse. « Vous avez fait du bon travail sur Sherry. N’était-ce pas bien la façon dont tu as cassé sa petite cerise ?
    


    
        

      

    


    
      La conversation sexuelle a ravi Sherry et elle a sauté sur ses pieds en riant. « Je dois me laver », a-t-elle dit. « Je suis tout sanglant à cause de sa grosse bite ! »
    


    
        

      

    


    
      Diane rit sensuellement et regarda sa petite sœur caracoler hors de la pièce, son joli cul nu se tortillant.
    


    
        

      

    


    
      La petite adolescente excitée s’est enfermée dans la salle de bain et s’est tenue près du lavabo pour se laver. Elle sourit à son visage dans le miroir alors qu’elle trempait un gant de toilette doux avec de l’eau chaude savonneuse. Alors qu’elle appliquait le chiffon humide sur sa chatte, elle ronronnait.
    


    
        

      

    


    
      Elle a mis un pied sur le siège des toilettes pour pouvoir voir sa chatte dans le miroir. Elle s’émerveillait de ne plus avoir de cerise !
    


    
        

      

    


    
      Elle nettoya rapidement toute sa chatte rose et rinça le gant de toilette dans l’évier. Du sang mélangé à du doggie-jism tourbillonnait dans les égouts et Sherry gloussait. Voilà ma cerise, pensa-t-elle sexy. Sa chatte avait l’air fraîche et rose.
    


    
        

      

    


    
      Elle se regarda dans le miroir avec beaucoup d’intérêt. Elle se sentait comme une femme maintenant, une belle femme comme sa sœur Diane - luxuriante, mûre et sexy ! C’était un bon sentiment pour l’enfant. Elle a aimé.
    


    
        

      

    


    
      Elle a pris en coupe ses seins nus et saillants et les a admirés dans le miroir avec plaisir. Elle a lissé ses mains douces sur ses seins. Elle pinça ses petits mamelons roses et les fit picoter jusqu’à ce qu’elle gémisse à la sensation. Ses mains couvraient entièrement ses seins, mais elle savait que ce n’était qu’une question de temps avant qu’elle n’ait des seins pulpeux comme Diane.
    


    
        

      

    


    
      Elle passa sa langue humide sur ses lèvres entrouvertes comme elle avait vu des starlettes sexy le faire. Alors qu’elle se léchait les lèvres de manière sexy pour se faire plaisir, elle glissa ses mains sur ses jeunes hanches évasées - les hanches qui s’étaient si violemment déviées quelques instants auparavant. Le bout de ses doigts atteignit la platitude de son ventre et se rencontra dans la fourrure clairsemée de sa chatte. Elle écarta un peu la fourrure de la chatte et jeta un coup d’œil à son petit clitoris humide.
    


    
        

      

    


    
      L’image de la perche de baise rigide du chien qui avait déchiré sa jeune chatte pour déchirer sa cerise en morceaux, l’excitait. Ses doigts tremblaient maintenant contre l’endroit où la grosse bite de chien avait pénétré et poussé et bossé et baisé !
    


    
        

      

    


    
      Ce seul souvenir lui coupa le souffle. Elle s’était vraiment fait baiser ! Elle n’était pas vierge ! Elle pouvait baiser ! Pleurage! Des frissons traversèrent sa chatte alors même qu’elle la touchait très légèrement, comme si la baise avait sensibilisé sa chatte. Même sa propre baise au doigt de fille ne l’avait jamais fait se sentir aussi bien !
    


    
        

      

    


    
      Les yeux rêveurs de pensées folles, elle se dirigea vers la porte et l’ouvrit doucement. Elle entendit Diane dans la cuisine, préparant du chocolat chaud pour eux trois, même Ace, qui avait été un bon chien !
    


    
        

      

    


    
      Haletant doucement, avec sa chatte et ses seins picotant d’excitation, elle attrapa le gant de toilette et le posa contre le bord de la porte. Tenant le tissu en place, elle pencha ses hanches vers l’avant et pressa sa chatte ouverte contre le tissu. Puis elle serra ses cuisses contre la porte et commença à bosser le tissu rugueux.
    


    
        

      

    


    
      « Mmmm, » gémit-elle alors que des sensations familières se répercutaient dans sa chatte.
    


    
        

      

    


    
      Tout son corps frissonna alors alors qu’elle baisait de plus en plus vite, à bout de souffle. Elle voulait jouir à nouveau, pas comme une petite fille à la maison dans son lit, mais comme une jeune femme qui avait été excitée à la baise par une bite de chien géante !
    


    
        

      

    


    
      Ses yeux se sont alourdis de passion alors qu’elle baisait le gant de toilette. Elle regarda au-delà de ses seins saillants pour regarder son clitoris cogner contre le tissu. Et elle faisait cogner ses mamelons roses pointus contre le bois encore et encore.
    


    
        

      

    


    
      Le petit cul chaud de Sherry se tortillait plus vite. Ses yeux se fermèrent dans un ravissement secret. Elle a fait croire qu’Ace lui léchait la chatte. Le souvenir de la grosse bite du chien déchirant son petit trou de baise étroit la rendait folle. Ses yeux s’ouvrirent et sa langue rose fouetta ses lèvres alors qu’elle haletait et gémissait.
    


    
        

      

    


    
      « Uh-uhhhh-uhhhh ! » haleta-t-elle soudainement, vibrant de la tête aux pieds.
    


    
        

      

    


    
      Ses jointures sont devenues blanches alors qu’elle agrippait les poignées de porte avec tension et baisait violemment sa chatte contre le gant de toilette humide.
    


    
        

      

    


    
      « Oh ! » s’écria-t-elle. « Je vais jouir ! »
    


    
        

      

    


    
      Son cri amena Diane dans le salon.
    


    
        

      

    


    
      « Qu’est-ce que tu fous ? » s’exclama sa sœur, surprise par ce spectacle coquin.
    


    
        

      

    


    
      « Me faire plaisir ! » Sherry pleura d’agonie. « C’est comme ça que je fais à la maison ! »
    


    
        

      

    


    
      Diane éclata de rire pendant un moment. Elle s’était elle-même masturbée de plusieurs façons au fil des ans, mais jamais en baisant le bord d’une porte.
    


    
        

      

    


    
      « Tiens, je vais t’aider », a dit Diane en riant.
    


    
        

      

    


    
      L’aînée se précipita vers sa jeune sœur en détresse et s’agenouilla derrière elle. Elle s’est penchée et a soudainement fouetté la chatte de Sherry avec sa langue humide. Juste quelques longs coups de langue de la chatte bosselée de l’adolescente lui ont permis de s’en sortir d’un bon. Elle frissonna et trembla violemment alors que sa chatte crémait sur tout le visage de Diane.
    


    
        

      

    


    
      « Tu n’étais pas obligé de faire ça », a alors dit Diane. « Ace t’aurait léché. »
    


    
        

      

    


    
      « Mais vous avez dit qu’il était fatigué », haleta Sherry.
    


    
        

      

    


    
      « Seulement sa, idiot », a ri sa sœur. "Il peut toujours nous lécher la chatte ! Espèce de bête. Oh, eh bien, rien n’a été perdu. Venez ici et amusons-nous un peu plus.
    


    
        

      

    


    
      Quand ils furent tous les deux assis sur le tapis chaud, sirotant un chocolat chaud pendant qu’Ace lapait le sien dans un plat, les yeux de Sherry devinrent très brillants.
    


    
        

      

    


    
      « À quoi penses-tu ? » Diane gloussa. « Sur la façon dont tu viens de me lécher la chatte de cette façon. »
    


    
        

      

    


    
      « Tu as aimé ça ? » « Euh-huh. »
    


    
        

      

    


    
      « Tu veux encore ça ? » L’œil de Sherry s’illumina. « Pouvons-nous ? méchant... Pouvons-nous être plus que des sœurs ?
    


    
        

      

    


    
      "Bien sûr, petite salope sexy. J’aime lécher ta chatte. C’est tellement doux.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, mon Dieu ! » Sherry rit, excitée. Elle s’étendit sur le sol, prête, disposée et capable.
    


    
        

      

    


    
      Diane soupira et regarda avec excitation le jeune corps courbé de sa sœur adolescente. Elle rampa jusqu’à la fille qui l’attendait et la regarda avec chaleur. C’était bien plus que le look habituel de sœur auquel Sherry était habituée.
    


    
        

      

    


    
      « Joue avec moi, Diane », ronronna la petite mignonne. « Quand nous luttions, je voulais toujours que tu me fasses des choses sexy. »
    


    
        

      

    


    
      Diane sourit lubriquement et posa sa main sur les seins de Sherry. Sherry trembla à ce contact tendre. C’était excitant ! Surtout quand Diane taquinait délibérément ses mamelons roses.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, Diannnne », murmura Sherry avec chaleur.
    


    
        

      

    


    
      Ses mamelons se raidirent et se pressèrent contre la main et les doigts actifs de sa sœur. Lorsque les doigts alléchants de Diane ont tracé de petites lignes le long de son ventre, Sherry a pensé qu’elle allait mourir de nouveaux besoins de baise.
    


    
        

      

    


    
      « Diane, haletante-la, fais-le... Touche ma chatte. . . Oh, joue avec ma chatte !"
    


    
        

      

    


    
      « Pas si vite, petite salope excitée », a souri Diane. « Jouons d’abord. »
    


    
        

      

    


    
      Elle passa ses doigts taquins sur la cage thoracique, les hanches et le ventre de Sherry. Le bout de ses doigts chatouillait les bords de la petite chatte poilue de Sherry. Mais ensuite, ils sont remontés vers les seins saillants de la fille.
    


    
        

      

    


    
      « Tu vas me rendre fou comme ça ! » Sherry pleura, tordant sa chatte pour plus de sentiments là-bas.
    


    
        

      

    


    
      « Alors cela te rendra encore plus folle », a dit sa sœur d’un ton menaçant.
    


    
        

      

    


    
      Elle abaissa son joli visage sur les seins douloureux de Sherry et les lécha de haut en bas, puis suça ses mamelons roses tout en laissant ses doigts se promener autour de la chatte tordue de la fille. Sherry gémit.
    


    
        

      

    


    
      Chaude et excitée, Sherry a attrapé les seins mûrs de Diane et a joué avec eux à sa guise.
    


    
        

      

    


    
      « Euh, c’est drôlennnn », ronronna-t-elle, appréciant pleinement la compagnie de sa sœur.
    


    
        

      

    


    
      Diane poussa un doux gémissement d’approbation sur l’un des seins de Sherry et lécha sa langue autour du mamelon pointu. Elle aimait la façon dont sa sœur adolescente réagissait à un peu de plaisir lesbien. C’était un bon signe que Sherry deviendrait une jeune femme vive, sexy et libre.
    


    
        

      

    


    
      « Tu veux t’amuser vraiment ? » demanda soudain Diane.
    


    
        

      

    


    
      « Que voulez-vous dire ? C’est amusant !
    


    
        

      

    


    
      "Je veux dire, encore plus amusant ! Le genre que j’ai quand Phi attend qu’Ace reçoive une nouvelle érection.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, qu’est-ce que tu fais ? » Sherry gazouillait, les yeux écarquillés de curiosité. Tout ce que faisait sa sœur échangiste était d’un grand intérêt pour Sherry.
    


    
        

      

    


    
      "Allez. avec moi", ronronna Diane en se levant.
    


    
        

      

    


    
      Elle prit sa sœur par la main et l’entraîna dans la chambre. Elle appela Ace et lui ordonna de le suivre et de s’asseoir dans un coin. Il obéit immédiatement, sa pine rouge à moitié sortie, tout comme sa langue rouge était à moitié sortie de sa bouche.
    


    
        

      

    


    
      Diane ouvrit le tiroir d’une commode et fouilla dans des culottes et des soutiens-gorge. Elle a sorti un objet long et épais d’environ huit pouces de long. C’était définitivement un gode en caoutchouc !
    


    
        

      

    


    
      « Oh, wow ! » Sherry haleta.
    


    
        

      

    


    
      Diane plaça la bite jouet dans les doigts réticents de sa sœur. Sherry le tint avec précaution, le regardant avec émerveillement pendant de longs instants, le tournant dans un sens et dans l’autre, le sentant lentement.
    


    
        

      

    


    
      « Tu fous ça ? » a-t-elle haleté.
    


    
        

      

    


    
      "Euh-huh. Presque tous les soirs. N’est-ce pas une beauté ?
    


    
        

      

    


    
      « Une beauté ! » Sherry a pleuré, la bouche ouverte. « C’est un monstre ! » Mais ensuite, elle a ri. « Bon sang, qu’est-ce que ça fait dans ta chatte ? »
    


    
        

      

    


    
      « Allongez-vous sur le lit et écartez les jambes », a dit Diane.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, Diane ? » s’écria Sherry, surprise, mais ravie.
    


    
        

      

    


    
      Elle a ri sexy et a fait ce que sa sœur lui a dit. Mais ses yeux n’ont jamais quitté le gode. Pour une fille aussi innocente, c’était aussi bon qu’une vraie bite. Elle était hypnotisée par sa taille et son poids. L’idée de l’avoir foutu dans sa chatte était excitante au-delà de toute mesure !
    


    
        

      

    


    
      Pourtant, son innocence virginale s’épanouit à nouveau lorsque Diane pressa la tête de la bite contre les lèvres de sa chatte. Sherry haleta de sentir une si grande chose là-bas dans son endroit secret.
    


    
        

      

    


    
      « Est-ce que ça va aller ? » a-t-elle demandé.
    


    
        

      

    


    
      "Après la d’Ace, ce sera le cas. Il est plus grand, mais vous allez l’adorer. Oui. Attendez et voyez. Gardez vos jambes grandes ouvertes maintenant. Cela rend votre trou de chatte agréable et ouvert pour cela. Laissez-moi faire le reste.
    


    
        

      

    


    
      « D’accord », dit Sherry, incertaine, mais elle céda au jugement de sa sœur.
    


    
        

      

    


    
      Elle s’est appuyée sur ses coudes pour pouvoir regarder cet événement capital. Elle regarda avec chaleur Diane appliquer la tête bombée du gode sur sa chatte ouverte et la pousser.
    


    
        

      

    


    
      « C’est une bonne chose que tu sois venue », a souligné Diane. "Ou nous aurions besoin de crème dessus. Mais ta chatte est belle et juteuse pour ça.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, bien, » a dit Sherry.
    


    
        

      

    


    
      Une luxure brute brûlait dans les yeux de Diane alors qu’elle enfonçait le gode épais dans la petite chatte de sa sœur. C’était aussi un super frisson pour elle. Elle n’avait jamais utilisé son gode privé sur une chatte autre que la sienne.
    


    
        

      

    


    
      Pour le plus grand plaisir de Diane, le jus de chatte chaud de Sherry graissa la pine en caoutchouc et la grosse tête de bite disparut dans la petite bouche de chatte serrée de la fille. Sherry haleta de sentir le gros objet baiser à l’intérieur comme ça !
    


    
        

      

    


    
      Diane l’a relâché et a vu comment la crème de la chatte de la fille recouvrait le gode couleur chair. Son jus de chatte a laissé la chose filmée d’humidité scintillante. Diane le relâcha à l’intérieur, étirant les lèvres de la chatte de Sherry avec lui. Le mouvement de taquinerie était trop fort pour l’adolescent fraîchement baisé.
    


    
        

      

    


    
      « Ne me taquinez plus ! » gémit-elle. « Baise-moi ! »
    


    
        

      

    


    
      Diane vit les yeux de sa sœur se voiler, vit ses petits poings se serrer sur le lit. Sherry voulait vraiment se faire baiser ! Diane ne pouvait pas lui en vouloir. Elle adorait son gode ! À côté de son chien, c’était son producteur de sperme préféré !
    


    
        

      

    


    
      Excitée par la soif brute de bite de Sherry, Diane a baisé la pine dans sa jeune chatte serrée de plus en plus profondément. Elle l’a enfoncé encore et encore, appréciant le regard sur le visage innocent de sa sœur, appréciant la poussée des seins de Sherry. Ivre de puissance sexuelle maintenant, elle a enfoncé la moitié de la bite épaisse dans le trou de baise de Sherry.
    


    
        

      

    


    
      « Ah ! » Sherry gémit soudain alors que des frissons d’excitation se propageaient le long de sa colonne vertébrale.
    


    
        

      

    


    
      Sa chatte se contractait et picotait et s’ouvrait comme une nouvelle fleur pour la pine épaisse. Et elle a grogné alors que Diane la baisait sauvagement avec la bite, la poussant à l’intérieur et à l’extérieur à un rythme furieux.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, oh ! » la fille a crié alors que chaque centimètre du gode épais s’enfonçait dans sa chatte.
    


    
        

      

    


    
      Sa tête retomba sur le lit. Elle ne pouvait pas garder les yeux sur la pine humide qui entrait et sortait de sa chatte excitée. Elle ne pouvait que haleter, gémir et tordre sa chatte alors que la chose merveilleuse la rendait folle de désir. Elle l’a baisé avec excitation, sauvagement, follement alors qu’il plongeait et forait et poignardait profondément dans son jeune corps se tordant. Et sa sœur haletait pour respirer alors qu’elle travaillait avec, baisant l’enfer de la petite chatte fraîche de sa petite sœur.
    


    
        

      

    


    
      « Ah ! » Sherry gémit, se cognant violemment la chatte. « Je suis cummmmiiinnnggg ! »
    


    
        

      

    


    
      Diane a continué à jouir avec le gode, riant et riant tout le temps, prenant ses propres coups de pied en voyant Sherry rendue folle par la soif féminine de bite. C’était un plaisir obscène de faire bosser la jolie petite chatte de Sherry et de baiser sauvagement pour de plus en plus de plaisir de sperme.
    


    
        

      

    


    
      De violents spasmes de bonheur érotique secouaient tout le corps de la jeune fille sur le lit humide, humide de la sueur de Sherry alors qu’elle grognait et baisait comme un animal.
    


    
        

      

    


    
      C’était la plus grosse bite que sa chatte ait jamais baisée et cela a déconcerté son jeune esprit. Cela l’a également rendue très affamée pour beaucoup plus de la même chose !
    


    
        

      

    


    
      « N’arrête pas ! » a-t-elle crié, baisant sa chatte excitée en l’air. « Oh, donnez-moi plus ! »
    


    
        

      

    


    
      Diane transpirait et gémissait d’effort, mais baisait de plus en plus de la pine en caoutchouc dans la petite chatte affamée de sa sœur. Elle a donné à l’enfant ce dont elle avait envie, ce dont elle avait besoin, ce qu’elle voulait. La pine humide baisait sans relâche dans et hors des spasmes de Sherry, suçant le petit trou de la chatte jusqu’à ce qu’elle ne puisse plus jouir sans s’évanouir.
    


    
        

      

    


    
      « Espèce de petite salope excitée ! » entendit-elle Diane râler. "Tu m’as tellement chaud maintenant ! Vous devez me faire ! Lève-toi et baise-moi avec ce truc !"
    


    
        

      

    


    
      « Oui, oui, » Sherry haleta, se forçant à se lever du lit.
    


    
        

      

    


    
      À sa grande surprise, Diane retourna à la commode et revint en tenant de petites bretelles dans ses doigts tremblants.
    


    
        

      

    


    
      « Qu’est-ce que c’est ? » Sherry haleta.
    


    
        

      

    


    
      « Pour le gode », haleta Diane avec chaleur. « Tes bras ne sont pas assez forts pour faire ce que j’ai fait pour toi. Nous avons besoin de la puissance de poussée de tes jeunes hanches !
    


    
        

      

    


    
      « Je ne comprends pas », a déclaré Sherry.
    


    
        

      

    


    
      « Je n’ai pas le temps de m’expliquer maintenant. J’ai envie d’être baisée ! Ici. Tourne-toi. Permettez-moi de vous l’attacher. Là. Voir? Tout comme la bite d’un homme. Sois l’homme et baise la merde de ma chatte. Vous avez compris ?
    


    
        

      

    


    
      « Je pense que oui », dit Sherry muette, regardant l’étrange appareil autour de sa taille mince.
    


    
        

      

    


    
      Diane se jeta sur le lit et étira largement ses belles jambes. Elle a bossé sa chatte touffue en l’air et a haleté : "Baise-moi, Sherry ! Mon Dieu, tu m’as tellement chaud ! Putain! Baise-moi !"
    


    
        

      

    


    
      Diane avait désespérément besoin d’un soulagement sexuel ; Sherry pouvait le voir. Alors elle a monté sa sœur du mieux qu’elle a pu et a mis la tête du gode contre le trou de baise humide de Diane. Elle a poussé plusieurs fois et s’est sentie drôle en le faisant. Ce n’était pas un garçon ! Comment les garçons baisaient-ils une fille ?
    


    
        

      

    


    
      « Bon sang, Diane », gémit-elle impuissante. "Je ne pense pas que je puisse. Je veux dire, je n’ai jamais entendu parler d’une telle chose ! Que faisons-nous ? Comment puis-je te baiser avec ça ?
    


    
        

      

    


    
      « Oh, merde ! » jura sa sœur, exaspérée. « Tout ce dont vous avez besoin, c’est d’une incitation. »
    


    
        

      

    


    
      Elle appela Ace. Le Grand Danois aboya et traversa la pièce en bondissant. Diane a tendu la main vers le doux petit cul de Sherry et l’a tapoté plusieurs fois.
    


    
        

      

    


    
      « Lèche, Ace, lèche » ordonna-t-elle.
    


    
        

      

    


    
      Le chien a immédiatement commencé à lécher sa grosse langue rouge sur le petit cul nu de Sherry. Sherry frissonna et gloussa d’excitation alors que la langue de levrette retournait la chair de son cul. Lorsque le bout de la langue d’Ace a touché sa chatte, elle a gémi et s’est branlée sur les hanches, voulant plus de cela.
    


    
        

      

    


    
      Diane se pencha entre eux et attrapa le gode. Elle en tira la moitié dans sa chatte et ordonna à sa sœur d’enfoncer le reste. Avec la langue d’Ace léchant son trou du cul et sa chatte, Sherry a été poussée à obéir. Haletant et gémissant passionnément maintenant, elle a baisé toute la bite en caoutchouc dans le trou de baise spongieux et en attente de sa sœur.
    


    
        

      

    


    
      La langue d’Ace lécha la chatte de Sherry et Sherry gémit et écarta ses jambes pour lui. Sa bouche rencontra celle de Diane et ils s’embrassèrent passionnément pendant que le chien léchait Sherry et que Sherry baisait la chatte de sa sœur. La langue du chien a aspiré humidement au bout d’un moment parce que Sherry a commencé à jouir de manière incontrôlable. Tout son corps se secouait et se tordait contre la merveilleuse langue raclée et sa chatte avait l’impression d’être en feu alors qu’elle bossait et enfonçait toute la grosse bite dans le trou de la chatte de Diane en train de sucer et de baiser.
    


    
        

      

    


    
      Diane jeta ses bras autour des épaules de sa sœur et lança des choses obscènes dans sa petite oreille. Elle lança ses jolies jambes en l’air dans un large V. Ensuite, elle a baisé et baisé et tordu et bossé et a laissé sa chatte humide engloutir tout le gode en caoutchouc.
    


    
        

      

    


    
      Voulant un orgasme suprême - et sachant comment l’obtenir - elle a ordonné à son chien de sauter sur le dos de Sherry. Son poids supplémentaire l’a énormément aidé, surtout lorsque sa bite pierreuse a trouvé le trou de baise entièrement exposé de Sherry.
    


    
        

      

    


    
      Le poids supplémentaire d’Ace sur la putain de chatte de Sherry a aidé à enfoncer tout le gode dans la chatte affamée de Diane. Diane gémissait avec des orgasmes répétés et Sherry gémissait à travers plusieurs des siens alors que le chien la baisait brutalement.
    


    
        

      

    


    
      La pine lissée d’Ace s’est glissée dans le petit trou du cul serré de Sherry. Elle a crié alors que chaque centimètre de la bite du chien perçait les profondeurs de son cul chaud qui se tortillait.
    


    
        

      

    


    
      Puis, bouche à bouche, seins à seins et clitoris à clitoris, les sœurs ont baisé sauvagement, éjaculant et éjaculant et éjaculant.
    


    
        

      

    


    
        

      

    


    
      CHAPITRE HUIT
    


    
        

      

    


    
      Le lendemain matin, Sherry s’est réveillée rêveuse - et crémeuse - pour trouver une petite note épinglée à son oreiller rose. C’était de Diane et il disait qu’elle serait de retour à la maison vers cinq heures environ.
    


    
        

      

    


    
      Sherry était ravie ! Elle était tellement excitée à l’idée d’être toute seule avec le chien de Diane qu’elle a complètement oublié le petit-déjeuner. Sa chatte était instantanément excitée !
    


    
        

      

    


    
      « Ace ! » a-t-elle crié. « Où es-tu ? Viens ici, mon garçon ! Tiens, Ace !
    


    
        

      

    


    
      Le Grand Danois entra en bondissant dans la chambre, la langue pendante et les yeux noirs brillants.
    


    
        

      

    


    
      Sherry tapota le lit avec enthousiasme. « Oh, viens ici, belle bête ! »
    


    
        

      

    


    
      Ace était heureux d’obtempérer. Il sauta sur le lit et gifla sa langue humide sur le visage souriant de la fille.
    


    
        

      

    


    
      Sherry gloussa et détourna son visage pour s’éloigner de l’assaut de la langue. Elle avait besoin de cette langue humide ailleurs, tout de suite !
    


    
        

      

    


    
      Elle repoussa les couvertures et enfonça sa petite nuisette sur son ventre. Elle ouvrit très grand ses jolies jambes et tapota sa chatte.
    


    
        

      

    


    
      « Ici, Ace, ici », ronronna-t-elle. "Descends ici et lèche bien Sherry. Allez, mon garçon, lèche !
    


    
        

      

    


    
      L’as était de jeu. Il marcha autour du centre du lit comme un roi et planta ses quatre pattes entre les jambes tendues de la fille excitée. Il a plongé sa grosse tête vers le bas et a léché sa langue de son trou du cul à son clitoris en un long coup qui a fait hurler Sherry.
    


    
        

      

    


    
      « Waouh ! » a-t-elle haleté au tout premier coup de langue de la journée. Quel coup de langue !
    


    
        

      

    


    
      Ace lécha plus fort alors qu’il lui caressait l’entrejambe. Sa chatte était déjà juteuse et humide et elle a immédiatement senti des pulsations onduler dans son canal de chatte.
    


    
        

      

    


    
      Ses yeux se fermèrent et elle concentra ses pensées et ses sentiments sur le plaisir fantastique que procurait la langue de chien. Elle a eu un mini-orgasme à ce moment-là, sa chatte était tellement en phase avec la langue épaisse du Danois d’hier.
    


    
        

      

    


    
      La langue éraflée du chien a agressé sa chatte. Sherry gémit et gémit impuissante alors qu’Ace léchait et lapait sa jolie chatte en une mousse plus d’une fois.
    


    
        

      

    


    
      Sa grosse tête caressa son entrejambe chaud et lui fit écarter ses cuisses aussi largement qu’elle le pouvait pour qu’elles lui donnent chaque centimètre de sa chatte chaude. Ses yeux aux paupières lourdes s’ouvrirent lentement pour voir le gros chien se déplacer dans un sens et dans l’autre sur le lit entre ses jambes et elle vit sa pine. Cela l’a ravie d’une manière sexy et coquine et elle a ri sensuellement en bosselant sa chatte chaude contre sa langue fouettée.
    


    
        

      

    


    
      Excitée hors de son jeune esprit, se sentant si libre sexuellement avec l’animal, elle a poussé sa nuisette devant et a pris en coupe ses jeunes seins nus. Ils étaient durs comme de petites oranges et elle pressait ses seins et jouait avec eux joyeusement pendant qu’elle nourrissait toute sa chatte au chien qui buvait et lapait.
    


    
        

      

    


    
      Elle était terriblement excitée - plus qu’elle n’en avait l’habitude - et ses sens tournaient alors que la langue implacable léchait et lapait simplement sans relâche. La chatte d’une fille n’a jamais eu autant de léchage stable et dévoué ! Sherry a adoré !
    


    
        

      

    


    
      Haletant à cause du fort léchage de sa chatte, elle saisit l’oreiller rose et grogna en se levant pour le fourrer sous son petit cul qui se tortillait. De cette façon, elle a mis sa chatte ouverte et humide en l’air. Ace est allé chercher sa chatte avec passion !
    


    
        

      

    


    
      Les épaules de Sherry s’affaissèrent contre le dossier du lit et ses seins saillaient et picotaient alors qu’elle s’étirait luxueusement. Elle était toute seule avec un chien sexy ! Sa chatte était humide et son petit clitoris raide palpitait à chaque fois que la langue d’Ace le frappait.
    


    
        

      

    


    
      Elle s’est perdue dans son délicieux léchage de chatte et ses sens se sont envolés jusqu’à des sommets d’extase alors que frisson sur frisson parcourait sa petite chatte excitée. Cela l’excitait de savoir que cette joie n’était que le début de la journée, que le Dogue Allemand avait une énorme érection entre ses jambes juste pour elle !
    


    
        

      

    


    
      Elle est venue tellement de fois qu’elle a perdu le compte. Un orgasme s’est simplement succédé à un autre, puis à un autre, et à un autre ! Encore et encore, Ace léchait et lapait et sa chatte s’ouvrait comme une fleur pour sa langue épaisse et raclée. C’était tellement beau, charmant et juteux !
    


    
        

      

    


    
      La langue épaisse du grand danois lécha son trou de chatte rose ouvert avec un son spongieux qui envoya des frissons et des frissons dans la colonne vertébrale de Sherry et elle se tordit d’excitation sur le lit, haletant à bout de souffle en mangeant sa chatte. Son nez mutilait son petit clitoris tremblant pendant tout ce temps et quelques fois ses dents acérées grignotaient sa tendre viande de chatte jusqu’à ce que Sherry ne soit plus qu’une masse tordue et bosselée de chair féminine, à bout de souffle.
    


    
        

      

    


    
      Elle se sentait ouverte et libre, vibrante et vivante, totalement excitée par le sexe animal. Haletant chaudement, elle enfonça une main sur son ventre plat et griffa son clitoris humide avec ses ongles pointus pendant que la langue de levrette fouettait l’enfer de sa chatte de jus.
    


    
        

      

    


    
      Le bout de la langue d’Ace trouva soudain la bouche humide de la chatte juteuse de Sherry. Elle a crié et a immédiatement soulevé son cul de l’oreiller et a enfoncé sa bouche de chatte sur la langue du chien. Elle voulait que ce soit plus profond ! La langue d’Ace était large et épaisse, presque aussi épaisse qu’elle se souvenait de sa pine, et elle avait mal qu’elle puisse baiser dans sa chatte.
    


    
        

      

    


    
      L’instinct vint à son secours. Sans y penser rationnellement, elle s’est soudainement retournée sur ses coudes et ses genoux, à la manière d’une levrette. Après tout, Ace était un chien.
    


    
        

      

    


    
      Cela a fonctionné comme par magie pour Sherry et elle a crié de plaisir en levant son cul vers le haut pour qu’il puisse lécher et lécher son trou du cul et sa chatte librement. Alors qu’elle haletait chaudement dans les oreillers et serrait les poings dans une agonie sexuelle, elle a commencé à se demander si les chiens en savaient plus sur les besoins d’une fille que les garçons.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, wow ! » haleta-t-elle, tordant fort sa chatte.
    


    
        

      

    


    
      Encouragé par ses éloges, le chien frappa toute sa langue de haut en bas dans sa fente de chatte avec des mouvements violents. Sherry gémit d’excitation et baisa son cul chaud tour et tour follement, tirant le maximum de bénéfice de la langue de chien.
    


    
        

      

    


    
      Le résultat était encore plus excitant pour l’adolescent stupéfait. Maintenant, elle voulait se faire baiser ! Il fallait se faire baiser !
    


    
        

      

    


    
      « As ! Ace !" haleta-t-elle, tendant la main derrière elle pour doigter sa chatte humide. « Baise-moi ! »
    


    
        

      

    


    
      Le chien n’arrêtait pas de lécher sa chatte et ses doigts juteux. Il fallut quelques instants à Sherry pour rassembler ses esprits et se rappeler comment commander l’animal. Puis elle se souvint des ordres de sa sœur pour le chien.
    


    
        

      

    


    
      « Ace ! » haleta-t-elle. « Debout ! Debout, mon garçon !
    


    
        

      

    


    
      Pour son plus grand plaisir, il arrêta de lui lécher la chatte et la monta comme si elle était une chienne en chaleur. Elle était ravie au contact de sa grosse bite contre ses cuisses. Elle passa sa main entre ses jambes et attrapa sa pine. Haletant d’anticipation, elle guida sa pine vers la petite bouche de son trou de chatte d’adolescente.
    


    
        

      

    


    
      Sa chatte était tellement trempée à ce moment-là que l’énorme érection d’Ace, qui grandit en ce moment même dans sa main douce, s’insère parfaitement entre ses lèvres de chatte serrées. Ses pattes arrière se déplaçaient d’un pouce ou deux sur le lit et sa pine s’enfonçait rapidement dans sa chatte. Cela l’a bien remplie, profondément, complètement, et Sherry a frissonné de plaisir instantané.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, oui, » gémit-elle d’un ton excité.
    


    
        

      

    


    
      Tout ce qu’elle voulait maintenant, c’était une pine raide dans sa chatte. Maintenant que sa cerise était partie, elle voulait baiser ! Elle avait besoin de la puissance et de la force d’une grosse bite qui lui baisait la chatte.
    


    
        

      

    


    
      « Oh ! » haleta-t-elle en se baissant la chatte. « Tu es plus grand que je ne m’en souviens ! Ewwww, baise-moi !"
    


    
        

      

    


    
      La bite de chien était en effet grande et palpitait dans les parois étroites de sa chatte d’adolescente. Cela a rendu Sherry très excitée et excitée. Haletant chaudement, elle s’est penchée et a frotté la merde de son petit clitoris ardent pendant que le chien baveux baisait l’enfer de sa chatte.
    


    
        

      

    


    
      « Oh-oh-oh ! » gémit-elle d’une voix obscène.
    


    
        

      

    


    
      La combinaison de jouer sa coupe pendant qu’un gros chien la baisait était suffisante pour faire vaciller son esprit. Ses seins ont durci et ses mamelons roses ont grimpé juste à force de jouer et de baiser.
    


    
        

      

    


    
      Le plaisir sexuel extrême et intense - auquel une si jeune fille n’était pas habituée - la rendait folle de plaisir éjaculant. Elle a grogné plusieurs fois et a baisé sa chatte chaude sur la bite de chien qui poussait jusqu’à ce qu’elle jouisse abondamment sur les couilles d’Ace. Il a fait couler de la salive sur son dos et sa nuisette et s’est efforcé de lui baiser la vie.
    


    
        

      

    


    
      Elle gémit de sentir chaque centimètre de son poteau de baise rigide poignarder là où aucune bite humaine n’avait jamais été. Quel frisson ! C’était si bon pour elle de ne pas être vierge, d’être excitée comme elle en rêvait.
    


    
        

      

    


    
      L’énorme bite humide s’enfonça profondément dans sa chatte. Elle tremblait de sentir ses propres rougeurs et ses propres élans. Elle tremblait de jouir sur la putain de bite. Elle ne pouvait penser à rien d’autre qu’à une chose : putain !
    


    
        

      

    


    
      « Ewwww, » roucoula-t-elle quand elle sentit la pine du chien grossir encore plus dans son canal de chatte serré.
    


    
        

      

    


    
      Elle était accro à la baise à l’époque. Elle a supplié le chien de lui foutu la vie. Elle l’a supplié de ne pas arrêter de la baiser. La pine a baisé profondément dans son ventre gonflé et elle l’a adoré de cette façon et, même si elle perdait souvent son souffle et ses sens, elle aimait vraiment la façon dont un chien pouvait marteler sa chatte.
    


    
        

      

    


    
      Dans les moments violents qui se sont écoulés dans une chaleur passionnée, Sherry a perdu tout sens de la jeunesse, même de l’humanité, car elle est devenue aussi animale que le grand danois ! C’était juste une chatte affamée qui se faisait baiser par une pine épaisse et lancinante ! C’était si simple, si vulgaire, si obscène, si merveilleux !
    


    
        

      

    


    
      La fille et le chien se déplaçaient alors ensemble dans un rythme fantastique de baise chaude comme s’ils ne faisaient qu’un. Sherry a baisé avec tant d’ardeur et de férocité sur cette magnifique bite animale que sa sueur a coulé le long de sa fente du cul pour se mélanger et se mêler au jus de chatte que la pine a forcé à sortir de sa chatte.
    


    
        

      

    


    
      Ace gémit de son propre plaisir animal à la sensation d’une petite chatte aussi serrée suçant sa pine déchaînée. Sherry gémit de sentir ses puissantes et vicieuses poussées de baise. Elle gémit en sentant ses couilles chaudes claquer contre son clitoris alors que sa bite plongeait et forait et poignardait profondément dans sa chatte. Ses seins gonflaient de passion et elle pensait que ses mamelons allaient éclater de pur plaisir.
    


    
        

      

    


    
      Elle haleta et baissa la tête pour voir en elle-même. Ses yeux vitreux scrutaient l’épaisse bite rouge qui baisait l’enfer de sa chatte ouverte. Elle a vu le jus couler le long de ses cuisses pendant que le chien baisait et baisait et baisait !
    


    
        

      

    


    
      Les pattes avant d’Ace agrippèrent son corps se tordant et il baisa plus fort dans sa chatte. Les yeux de Sherry se fermèrent et elle haleta à bout de souffle alors qu’elle baisait en retour sur sa pine. Elle enfonça son cul en arrière, la pine d’Ace enfouie dans sa chatte.
    


    
        

      

    


    
      « Aïewwww ! » a-t-elle crié, et a joui si fort qu’elle a cru qu’elle allait mourir !
    


    
        

      

    


    
      Jouir si violemment n’a fait qu’activer sa chatte d’autant plus sur la putain de bite du chien et Ace a instinctivement baisé toute sa trique massive dans et hors de sa chatte spasmodique. Ondulation après ondulation de bonheur orgasmique traversa la fille haletante et haletante jusqu’à ce qu’elle s’évanouisse finalement du pur plaisir de tout cela.
    


    
        

      

    


    
      Son front heurta l’oreiller. Un énorme halètement s’échappa de sa gorge sèche. Ses seins lui faisaient mal de douleur de plaisir. Son cul a volé vers le haut. Sa chatte aspirait toute la bite du chien. Et elle est venue violemment et longtemps.
    


    
        

      

    


    
      Les pattes antérieures du chien saisirent son cou. Ses hanches tourbillonnaient de manière obscène. Les poussées de bite devenaient plus intenses, plus sauvages, plus vicieuses. Une passion profonde et un désir intense ont fait pleurer Sherry. Encore et encore, la chienne martelait sa chatte sans défense. S’il y avait des restes de sa cerise là-haut, ils étaient arrachés. Maintenant. Et Sherry en voulait plus. Cette incroyable baise d’animal l’a excitée sur quelque chose de féroce !
    


    
        

      

    


    
      Ses cuisses galbées étaient dégoulinantes de sueur et de sperme. Sa chatte coulait juteusement encore et encore avec les puissantes poussées de baise de la grosse bite de chien. La chambre était remplie de l’arôme de la bite d’un hot-dog et d’une chatte humide. Les seuls bruits dans la pièce étaient ceux des halètements de Sherry, des grognements animaux d’Ace et de l’écrasement de la bite et de la chatte.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, plus ! » Sherry gémit, baisant son cul chaud plus rapidement sur la bite dans sa chatte.
    


    
        

      

    


    
      Son visage était pressé contre l’oreiller. Ses poings se serraient et martelaient le lit alors qu’elle vissait le poteau de baise rigide du chien. Elle est venue follement et c’était tout ce qu’elle voulait faire maintenant - éjaculer et éjaculer et éjaculer ! La tension est montée dans son jeune ventre jusqu’à ce qu’elle n’ait plus qu’à jouir. Elle devait le faire !
    


    
        

      

    


    
      « Yowwww ! » hurla-t-elle comme un animal félin.
    


    
        

      

    


    
      Tout son corps s’est tordu et s’est débattu alors qu’elle jouissait d’un bon, et pourtant sa tension est montée tout de suite et elle avait besoin d’un autre orgasme ! Elle a crié impuissante alors que la putain de bite d’Ace la faisait jouir encore et encore.
    


    
        

      

    


    
      Ses passions de jeunesse ne connaissaient pas de limites. Ses multiples orgasmes ne la satisfaisaient pas ; Ils lui ont donné envie de plus en plus de baiser.
    


    
        

      

    


    
      « Ace, » haleta-t-elle, baisant sur sa pine, « tu n’as pas encore tiré... Vouloir... Vouloir... oh, je veux que tu me tires dans le cul !
    


    
        

      

    


    
      Lubrique et lascive, totalement désinhibée par son état avancé de luxure féminine, elle s’est penchée sous son jeune ventre tendu et a sorti la bite trempée du chien de sa chatte serrée et sucante.
    


    
        

      

    


    
      « Tiens, Ace, oh, ici », gémit-elle.
    


    
        

      

    


    
      Elle ne savait pas à quel point elle était lâche maintenant. Elle savait seulement qu’elle avait besoin de relations sexuelles obscènes. Elle le voulait vraiment et elle savait qu’elle ne serait pas satisfaite tant qu’Ace ne l’aurait pas baisée dans le trou du cul.
    


    
        

      

    


    
      Elle a finalement obtenu le bout de sa pine lancinante contre son trou du cul humide. Elle grogna et tira sur sa pine jusqu’à ce que des centimètres de celle-ci pénètrent le caractère sacré de son petit trou du cul serré. Ace poussa.
    


    
        

      

    


    
      L’excitation de ce qui allait se passer la faisait trembler, mais elle tenait son cul aussi immobile qu’elle le pouvait pour mettre la bite du chien dans son trou du cul. Centimètre et centimètre de la bite rigide entrèrent alors qu’Ace réalisait ce qu’on attendait de lui.
    


    
        

      

    


    
      « Aïe-aïe, ça fait mal », râla Sherry d’un ton excité, une petite fille dépravée à ce moment-là. Tout ce qu’elle voulait, c’était du plaisir ! Beaucoup !
    


    
        

      

    


    
      Quand la bite de chien s’est coincée dans son trou du cul, tout son cul a tremblé. Elle avait envie d’une bonne baise de cul maintenant ! Quand chaque centimètre solide de sa pine était à l’intérieur de son cul, elle a fait de son mieux pour détendre son muscle du sphincter pour lui. Elle voulait qu’il puisse bien lui baiser le cul.
    


    
        

      

    


    
      Il l’a fait ! Il a instinctivement baisé toute sa bite dans le petit trou du cul serré. L’extrémité même de sa bite semblait poignarder dans les poumons de Sherry et elle haletait. Elle a repris son souffle et a failli s’évanouir, mais elle a tenu bon et a commencé à baiser en retour sur la pine humide de forage. Les sensations étaient formidables, tout comme elle savait qu’elles le seraient !
    


    
        

      

    


    
      « Oh, baise mon cul ! » gémit-elle chaudement. « Donne-le-moi, Ace ! Tire ta charge dans mon cul chaud !"
    


    
        

      

    


    
      Elle se tordait les hanches comme une petite pute. Alors qu’elle baisait et soupirait, Ace plongea toute sa pine raide en avant. Il s’est agrippé à son cou et a claqué sa bite à la maison, comme s’il baisait la petite chatte d’une jeune chienne. Avec de plus en plus de force, il a baisé d’avant en arrière et a enfoncé toute sa perche de baise dans les entrailles spongieuses de Sherry.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, Ace ! » s’écria Sherry, tremblante de tout son corps. « Comment quelque chose d’aussi méchant peut-il se sentir si bien ? Euh, est-ce que mon trou du cul est vraiment serré pour toi ?
    


    
        

      

    


    
      Elle gloussa en s’entendant parler à l’animal comme s’il était humain, lui posant des questions personnelles comme s’il pouvait répondre. Mais son rire était sexuel, né de sa soif de baiser le cul. Elle ne savait pas pourquoi, mais elle voulait que ce magnifique animal baise tout son sperme juteux dans son trou du cul.
    


    
        

      

    


    
      « Baise-moi, Ace, baise-moi », gémit-elle.
    


    
        

      

    


    
      Alors qu’elle tordait son trou du cul serré sur sa putain de bite, des douleurs aiguës traversaient son ventre, mais cela ne la dérangeait pas du tout. Il y avait quelque chose de sexy dans ces douleurs-douleurs de passion. Son cul était chaud et avait besoin d’une grosse bite pour bien la faire jouir !
    


    
        

      

    


    
      Elle a tendu la main vers sa chatte et l’a frottée furieusement, tout comme elle le faisait chez elle sur les toilettes. Alors qu’Ace baisait son trou du cul, elle caressait son clitoris jusqu’à ce qu’il soit palpitant et humide. Ensuite, elle a mis deux doigts dans sa chatte ouverte et les a baisés au rythme de la pine d’Ace qui lui baise le cul. Le résultat a été formidable !
    


    
        

      

    


    
      Haletant d’excitation, elle tordait son cul et le tournait saccadément chaque fois qu’Ace enfouissait sa pine dans ses entrailles de cul. Cela la ravissait maintenant que sa bite trempée avait rendu son canal de baise tout mouillé et glissant. Elle a baisé sa chatte avec chaleur pendant qu’elle baisait son petit cul de plus en plus fort sur la bite de chien à piston.
    


    
        

      

    


    
      Ace gémit, grogna et bavea de salive alors que ses pattes arrière se jetaient sur le lit et que toute sa bite déchirait le cul chaud de la putain de fille. Il a enfoncé sa pine en elle avec des mouvements de claquement et de claquement qui l’ont fait vibrer. C’était une adolescente heureuse à l’époque !
    


    
        

      

    


    
      « Oh, merde ! » a-t-elle prononcé de manière obscène, voulant parler salement. "Baise mon petit cul chaud ! Donne-moi ta bite ! Ewwww, tire ta charge dans mon cul, espèce de bâtard à grosse bite ! Baise-moi, baise-moi, baise-moi !"
    


    
        

      

    


    
      Elle riait sensuellement, profitant de sa liberté de dire toutes les putain de choses qu’elle voulait. Quelle liberté ! Quel plaisir !
    


    
        

      

    


    
      « Oh-oh ! » gémit-elle soudainement, frissonnant vivement. "Je vais jouir ! As! As! oh, jouis en moi ! Fais-moi jouir !"
    


    
        

      

    


    
      Comme si le chien comprenait, il lui a baisé le cul plus vite. Mais c’était vraiment parce que dans son état de désir, Sherry baisait follement son cul sur sa bite. Son trou du cul l’a sucé !
    


    
        

      

    


    
      Quelques plongeons supplémentaires de sa bite l’ont fait. De grandes liasses de jus épais s’échappèrent de ses couilles serrées, torpillèrent sa bite distendue et explosèrent de son trou de pisse.
    


    
        

      

    


    
      « C’est tout ! » Sherry a crié.
    


    
        

      

    


    
      Puis elle s’est effondrée dans un accès de violence orgasmique. La chienne a craché sauvagement du sperme dans son putain de cul et elle a joui comme une folle sur ses doigts agrippants et griffants.
    


    
        

      

    


    
        

      

    


    
      CHAPITRE NEUF
    


    
        

      

    


    
      Sherry était ravie. Aussi ravie qu’une fille qui venait de recevoir un beau cadeau de Noël, elle s’affaissa sur le dos sur le lit douillet et regarda avec un amour sincère l’énorme dogue allemand.
    


    
        

      

    


    
      « oh, Ace, » souffla-t-elle en frottant ses seins tendres avec ses mains. « Ce que tu as fait ! euh, je me sens tellement crémeuse-rêveuse !"
    


    
        

      

    


    
      Oubliant complètement que l’animal haletant était un chien et non un garçon, elle lui parla à bout de souffle comme s’il était un amant désiré depuis longtemps.
    


    
        

      

    


    
      Elle prit en coupe ses seins fermes et saillants et sourit au chien.
    


    
        

      

    


    
      « Mes seins sont si bons », lui a-t-elle ronronné. Il s’accroupit sur le lit et la regarda fixement.
    


    
        

      

    


    
      Elle glissa ses doigts vers sa chatte et ouvrit ses jambes. Se doigtant et caressant la chatte, elle sourit au chien.
    


    
        

      

    


    
      "Tu as pris ma cerise, et maintenant tu as baisé ma chatte et mon cul. Dieu, tu m’as tout fait, tout ce dont j’ai toujours rêvé. oh, je t’aime !
    


    
        

      

    


    
      Submergée par un profond sentiment de gratitude, elle se jeta soudain sur le chien. Elle serra fermement son grand corps et pressa ses seins et son visage contre lui et poussa un cri de plaisir. Ace répondit à cette démonstration d’affection en léchant son joli visage.
    


    
        

      

    


    
      Sherry s’agenouilla à côté de lui et poussa ses seins pointus.
    


    
        

      

    


    
      « Lèche-moi les seins », ronronna-t-elle.
    


    
        

      

    


    
      L’épaisse langue rouge d’Ace frottait volontiers de haut en bas ses seins saillants et ses mamelons roses piquaient et picotaient. Sherry a aimé ça.
    


    
        

      

    


    
      « Lèche-moi ici, » Elle rit, se sentant maintenant enjouée. Elle se tapota le ventre.
    


    
        

      

    


    
      La langue de levrette descendit le long de sa cage thoracique et lapa son ventre plat jusqu’à ce qu’elle soit satisfaite des sensations délicieuses.
    


    
        

      

    


    
      Elle écarta les genoux sur le lit et cambra le dos. Elle poussa sa chatte vers l’avant et la tapota avec sa main.
    


    
        

      

    


    
      « Maintenant, lèche ça », souffla-t-elle.
    


    
        

      

    


    
      Elle baissa les yeux avec chaleur et beaucoup d’intérêt alors que l’animal lapait docilement sa jolie petite chatte. Elle frissonna et se pencha en arrière pour que sa langue épaisse puisse vraiment gifler toute sa chatte.
    


    
        

      

    


    
      « Umm-Umm-Umm, » gémit-elle joyeusement.
    


    
        

      

    


    
      Avide d’un plaisir encore plus grand, elle s’appuya sur ses mains, cambra son corps et exposa chaque centimètre de sa chatte.
    


    
        

      

    


    
      « Mange-moi, Ace », a-t-elle râlé dans son homélie. « Mange la chatte de Sherry ! »
    


    
        

      

    


    
      Elle enfonça ses talons dans le lit et se tordit le corps tandis que le Grand Danois obéissait à son ordre de homy. Il gémit, sentant sa chatte chaude, et la fouetta fort avec sa langue comme Diane l’avait entraîné à le faire. Sherry gémissait et frissonnait de partout alors qu’il poussait, léchait, lapait, mordillait et frottait avec son museau.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, Ace, » gémit-elle. "Tu fais tellement à ma chatte ! Bon sang, ça fait tellement de bien ! Euh, je ne savais pas que le sexe allait être comme ça ! Ewww, plus, plus !"
    


    
        

      

    


    
      Elle s’abandonna à ses passions naissantes et au traitement dressé de son trou du cul et de sa chatte par l’animal. Sa tête tomba en arrière et ses cheveux flottèrent sur le lit derrière elle. Haletant chaudement, elle baisa sa chatte plus vite et plus fort contre l’implacable langue de levrette.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, mon Dieu ! » cria-t-elle soudainement, se secouant de la tête aux pieds. "Je jouis à nouveau ! Oh, tu peux me faire jouir et jouir, hein ?"
    


    
        

      

    


    
      Il le pourrait. Et il l’a fait. L’adolescente excitée tremblait violemment avec une série d’orgasmes et le chien a continué à lui lécher la chatte jusqu’à ce qu’elle soit sortie de sa jeune tête avec des plaisirs atroces.
    


    
        

      

    


    
      Excitée par le léchage de chatte, elle retomba sur le lit et demanda au chien de lui lécher la bouche. Elle suça sa langue avec excitation, faisant croire que c’était celle d’un garçon. Elle a poussé ses seins vers le haut et l’a fait les lécher pendant un long moment.
    


    
        

      

    


    
      Elle s’est roulée sur ses mains et ses genoux et lui a fait lécher la chatte et le cul. Elle s’ébattait avec lui sur tout le lit, allongée dans un sens et dans l’autre, lui ordonnant toujours de lécher ceci ou cela. Haletant et gémissant de plaisir extrême, elle bossait, se tordait et se branlait beaucoup, éjaculant fréquemment. Elle est tellement venue et a tellement aimé tout cela qu’elle n’avait qu’à rendre les faveurs.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, Ace, » haleta-t-elle, se tordant toujours comme un diable sur le lit. « Laisse-moi te faire ! Oh, laisse-moi te faire beaucoup jouir !"
    


    
        

      

    


    
      Il y avait une nouvelle faim dans ses jeunes yeux alors qu’elle regardait le chien sur le lit. Sa soif de satisfaction sexuelle n’avait été que temporairement apaisée, et maintenant elle avait faim de plus de sexe avec le chien.
    


    
        

      

    


    
      « Couche-toi, Ace », dit-elle d’une voix épaisse. Son excitation se manifestait dans l’élévation de ses jeunes seins mûrs et dans l’étincelle de ses jolis yeux. Elle était tellement excitée !
    


    
        

      

    


    
      Ace obéit à l’ordre. Il se laissa tomber et roula sur le dos. Ses quatre pattes s’ouvrirent lâchement et les yeux affamés de Sherry dansèrent sur ses couilles lourdes et son fourreau de bite poilu. Sa langue rose clignota sur ses jeunes lèvres boudeuses.
    


    
        

      

    


    
      Respirant chaudement, elle se pencha et posa ses doigts sur ses couilles. Ace se contracta et émit un grognement alors qu’elle traînait le bout de ses doigts de haut en bas sur ses couilles.
    


    
        

      

    


    
      « Ça fait du bien ? » ronronna-t-elle en souriant à l’animal. "Je parie que c’est le cas. Une chienne ne peut pas jouer avec vos couilles, n’est-ce pas ? Est-ce que Diane joue avec eux ?
    


    
        

      

    


    
      Elle roucoulait en caressant les couilles et le fourreau du chien. Ses doigts tremblaient un peu et elle taquinait lentement son fourreau de bite.
    


    
        

      

    


    
      Elle a appuyé plus fort avec ses doigts et s’est penchée davantage sur son ventre pour pouvoir voir ce qu’elle voulait voir - sa bite sortir ! C’était ce qu’elle recherchait : sa pine !
    


    
        

      

    


    
      Elle sentit sa pine osseuse se glisser sous la peau douce de son fourreau et elle la frotta lentement de haut en bas au début, puis plus rapidement quand elle la sentit bouger à l’intérieur. Cela l’excitait de sentir sa trique s’agrandir, s’épaissir et prendre vie à l’intérieur de la poche poilue. Elle déglutit nerveusement et garda les yeux collés à l’extrémité de son fourreau où pendaient des cheveux mouillés.
    


    
        

      

    


    
      Elle toucha la partie humide du bout des doigts et joua dans le jus qu’elle savait être un mélange de son sperme et de son jus de chatte. Le toucher là la faisait vibrer. C’était sexy !
    


    
        

      

    


    
      Ses doigts taquins ne pouvaient que faire réagir la pine du chien. Sherry regarda l’extrémité de son fourreau s’ouvrir. Puis elle vit le bout rouge de sa bite cachée.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, comme c’est mignon ! » s’est-elle exclamée.
    


    
        

      

    


    
      Ses yeux dansaient alors que ses doigts jouaient avec le bout de sa pine collante pour la faire ressortir davantage. Elle a cajolé sa bite d’un pouce et a senti la chair visqueuse de sa pine rouge et a soupiré de bonheur.
    


    
        

      

    


    
      Elle passa ses doigts de haut en bas dans son fourreau de bite puis, appuyant plus fort pour exciter sa pine. Ses yeux s’élargissaient à mesure que sa bite devenait plus épaisse et plus longue. Centimètre par centimètre, sa bite bombée émergea de son fourreau protecteur pour palpiter humidement dans son petit poing.
    


    
        

      

    


    
      Sherry a attrapé la pine du chien quand elle était complètement sortie et a haleté.
    


    
        

      

    


    
      « Maintenant, ce n’est pas mignon ! C’est un monstre ! Mon Dieu, comme tu deviens grand ! Je n’arrive pas à croire que tu as baisé cette grosse bite dans mes petits trous ! Waouh !
    


    
        

      

    


    
      Ace grogna bruyamment. Son postérieur se secoua. Sa pine s’épaissit et palpita de manière menaçante - une bite de taille normale prête à l’action ! Sherry a été impressionnée. Sa bouche s’ouvrit et ses yeux s’écarquillèrent alors qu’elle regardait sa propre main coquine transformer une pine en croissance en une bite solide, épaisse et palpitante !
    


    
        

      

    


    
      « Oh, bon sang... Elle respirait chaudement.
    


    
        

      

    


    
      Elle tendit les deux mains et caressa ses couilles chaudes tandis que son autre main secouait lentement et amoureusement sa pine. Tout cela a fait gonfler ses seins et sa chatte fuir, mais elle voulait se concentrer sur cette chose magique et ahurissante appelée une bite, ce n’était pas tous les jours qu’il avait l’occasion d’examiner une bite raide. Mais jouer avec les couilles et la bite du chien était quelque chose pour elle. Elle a eu très chaud. Elle a fait travailler son poing de haut en bas sur sa longue et épaisse tige de bite et a taquiné ses couilles avec ses autres doigts. Son poing se déplaça plus vite et Ace gémit de plaisir animal. Cela plut à Sherry et elle lui sourit.
    


    
        

      

    


    
      « Je veux que tu te sentes aussi bien que tu me fais sentir », a-t-elle avoué excitée. "Tu as fait de si belles choses à ma chatte. Maintenant, je vais faire de belles choses à ta bite. D’accord ?
    


    
        

      

    


    
      Ace aboya comme pour répondre. Les mains de la fille le rendaient fou ! Tout ce qu’il pouvait faire, c’était aboyer. Ça et baiser sa pine dans sa douce jeune main. Sherry aimait ça aussi.
    


    
        

      

    


    
      « Ewwww », roucoule-t-elle, fière d’elle. "Je t’excite, hein ? Bien !"
    


    
        

      

    


    
      Ace frissonna sous ses mains et ses doigts alléchants. Plus elle branlait vite sa bite, plus son corps tremblait. Sherry sourit à nouveau, aimant ce qu’elle pouvait lui faire. Elle pouvait voir l’effet qu’elle avait sur lui.
    


    
        

      

    


    
      « J’adore tes grosses couilles », ronronna-t-elle lubriquement, se sentant maintenant très sensuelle avec le chien.
    


    
        

      

    


    
      Elle prit en coupe ses couilles douloureuses et les pressa doucement, sachant très bien qu’un tel traitement exciterait davantage sa pine de pierre. C’est ce qui s’est passé. Sa bite palpitait comme du fer chaud dans son petit poing pompant et elle adorait ça !
    


    
        

      

    


    
      Elle avait l’intention d’avoir une petite fête privée, juste pour profiter de sa grosse. Mais ses passions, récemment éveillées par son buste de cerise, lui firent bientôt penser en d’autres termes. Plus elle frappait sur l’énorme érection du chien, plus son esprit s’attardait sur l’idée de sucer sa bite.
    


    
        

      

    


    
      Après quelques pressions supplémentaires de cette bite géante - si rouge, humide et raide - elle a été poussée par la pure luxure féminine à la sucer. Elle ne pouvait pas plus résister à lécher sa pine qu’elle ne pouvait résister à lécher une sucette quand elle était petite.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, mon Dieu ! » a-t-elle haleté. "Ace ... As... J’ai envie de te sucer !
    


    
        

      

    


    
      Ses jolis yeux étaient maintenant écarquillés sur le beau coq de chien dans sa jeune main fiévreuse. Elle reprit son souffle, elle était si impatiente de faire ce qu’elle voulait.
    


    
        

      

    


    
      Se baissant, elle a râlé : « Je veux ta bite dans ma bouche. »
    


    
        

      

    


    
      Elle baissa son visage à quelques centimètres de la bite visqueuse du chien. Elle tira sa langue rose et elle frappa comme un petit serpent la pine rouge et palpitante. Ensuite, elle a donné à toute la longueur de la viande de bite un long coup de langue sexy et elle a gémi au goût et à la sensation de celle-ci. Elle voulait cette chienne dans sa bouche sexy, voulait s’abandonner complètement à ses passions.
    


    
        

      

    


    
      Elle posa ses lèvres humides sur la tête de coq rouge et lui caressa le piss-ole du bout de la langue. Elle a senti sa pine de sperme si près et l’arôme a fait gonfler ses narines alors qu’elle donnait à la bite un autre bon coup de langue. Elle poussa un soupir et glissa sa bouche humide sur la tête du coq.
    


    
        

      

    


    
      Ace trembla violemment et sa langue sortit de sa bouche alors qu’il haletait. La douceur de la bouche chaude d’une femelle humaine sur sa pine était le summum de sa vie sexuelle !
    


    
        

      

    


    
      Respirant chaudement par le nez, Sherry prit plus de la pine d’Ace dans sa bouche et fit tourner sa langue en rond avec une malice coquine. Le grand danois grogna et gémit à plusieurs reprises alors qu’elle suçait sa pine. Et elle gémissait et gémissait avec lui, parce que c’était extrêmement excitant pour elle aussi. Elle était sûre que c’était la chose la plus excitante qu’une fille puisse faire à une bite !
    


    
        

      

    


    
      Avec un gémissement et un gémissement, elle ferma sa bouche sexy autour de la bite bombée et commença à glisser sa tête de haut en bas, même si ses doigts jouaient avec ses couilles qui se resserraient. Un instant plus tard, ses doigts pressèrent ses couilles et sa bouche aspira plus fort de haut en bas, de haut en bas, avidement maintenant. Elle haletait et suçait sa bite voracement, doigtant ses couilles et fouettant sa langue comme une petite chose sauvage. Saisie par la luxure de la baise, elle retira sa bouche humide de sa pine avec un fort bruit de gorgée et lécha et suça ses couilles chaudes avant de lécher son chemin jusqu’à sa tête de bite. Elle a ensuite repris sa pine dans sa bouche et l’a sucée encore plus vite et plus fort qu’avant, gémissant tout le temps. Ses seins et sa chatte se sentaient merveilleusement bien alors qu’elle suçait la bite du chien.
    


    
        

      

    


    
      Ses yeux se fermèrent dans un ravissement secret alors qu’elle enfonçait sa bouche jusqu’en bas sur la du chien. Elle a pris toute sa pine dans sa bouche et a laissé sa tête de bite baiser sa gorge ouverte et humide. Elle a serré et pressé ses couilles encore et encore et elle a aspiré la vie de sa.
    


    
        

      

    


    
      Hornieuse, obscène, emportée par sa fièvre de désir, elle glissa un doigt dans le trou du cul du chien et Ace hurla. Sherry ne pouvait pas s’en empêcher. Elle devait le faire. Si sa pine se sentait si bien dans son cul, son doigt ne se sentirait-il pas bien dans son trou du cul ?
    


    
        

      

    


    
      Quand elle chercha à nouveau ses couilles, elles avaient pratiquement disparu contre la base épaisse de sa pine palpitante. Alors elle a recommencé à lui baiser le trou du cul avec les doigts alors qu’elle glissait furieusement sa bouche juteuse de haut en bas sur sa bite raide.
    


    
        

      

    


    
      Elle aspira ses joues et tira sur sa pine de pierre jusqu’à ce qu’il hurle à nouveau. Elle claqua son joli visage contre terre et laissa sa putain rigide lui enfoncer la gorge pendant qu’elle suçait. Ace gémit et baisa toute sa pine dans sa bouche douce et sexy, ses yeux noirs scintillant de luxure animale.
    


    
        

      

    


    
      Sherry sentit sa bite se branler sauvagement et elle sut qu’elle allait le faire jouir. Tout son corps était prêt à profiter de l’expérience d’une énorme bite de chien qui tirait, crachait et jaillissait du sperme chaud.
    


    
        

      

    


    
      Elle resserra ses lèvres autour de la pine d’Ace. Elle a fait une petite chatte serrée de sa bouche et l’a laissé la baiser ! Elle poussa vers le bas alors qu’il poussait vers le haut et elle mit toute sa pine dans sa bouche chaude. Sa tête de bite s’enfonça dans sa gorge et elle suça plus vite.
    


    
        

      

    


    
      Ace est devenu fou sur le lit. Tout son corps se secouait et se fouettait. Sherry devait le maintenir au sol, appuyer sur son ventre gonflé et garder sa jeune bouche de succion collée à sa pine. Spasme après spasme déchira l’animal, et sa pine jaillit de grandes quantités de sperme brûlant dans sa gorge dévorante.
    


    
        

      

    


    
      Sherry poussa un cri de joie alors que la chienne lui lançait sa charge. Elle balança sa jolie tête de haut en bas de plus en plus vite, riant érotiquement en le suçant. Elle a pressé ses doigts contre ses couilles douloureuses et a forcé plus de sperme dans sa jeune bouche de succion. Elle déglutit si vite et si assoiffée que pas une goutte de sperme ne s’échappa de ses lèvres.
    


    
        

      

    


    
      Sa petite bouche se remplissait de crème pour bite, mais elle l’avala pour que sa bouche puisse se remplir à nouveau ! Elle suça fort la pine déchaînée du chien et plus de sperme jaillit entre ses lèvres serrées et suçantes. Elle gémit chaudement, lubriquement, obscènement, et se laissa aller complètement avec la pine crachant du sperme.
    


    
        

      

    


    
      Ace glapit et hurla alors que son corps se retournait. Mais Sherry était folle de désir féminin pour une bite raide et crachant du sperme. Alors elle a pressé ses seins durs contre lui et l’a maintenu en place pendant que sa bouche sexy faisait son travail. Sa langue léchait et effleurait tout le blanc, exclamant davantage de sperme des couilles douloureuses du chien, et elle suçait voracement, buvant tout son sperme.
    


    
        

      

    


    
      Elle a vidé ses couilles en un rien de temps, mais elle ne pouvait toujours pas s’arrêter de sucer sa. Elle semblait hypnotisée par l’acte interdit. Libre et lâche maintenant, elle voulait sucer une bite !
    


    
        

      

    


    
      Elle ne relâcherait pas le chien gémissant et bosselant tant que ses désirs obscènes ne seraient pas complètement satisfaits. Et ce n’était pas trop tôt ! Dans un accès de passion provoqué par la succion fiévreuse, elle a soudainement jeté une patte sur le chien et lui a fait lécher la chatte pendant qu’elle continuait à lui lécher les couilles et à sucer sa pine !
    


    
        

      

    


    
      Elle a bossé sa chatte humide de haut en bas contre sa langue rouge qui clapotait et a aspiré sa bouche de haut en bas sur sa pine épuisée. Sa bouche sexy a gardé son baiseur dur même après qu’il n’ait plus pu tirer de sperme. Elle a séché ses lèvres de son sperme et a gémi de plaisir tout en continuant à apprécier la sensation d’une bite raide entre ses lèvres.
    


    
        

      

    


    
      Ace ne pouvait répondre qu’en fouettant sa chatte avec sa langue épaisse. Elle a tordu sauvagement sa chatte sur son nez humide et s’est assurée d’avoir de bonnes sensations dans son clitoris, son trou du cul et sa bouche de chatte.
    


    
        

      

    


    
      Elle se tordait et se tortillait et gémissait chaudement sur la langue du chien pendant qu’elle suçait sa pine épuisée.
    


    
        

      

    


    
      « Immmm cummmiiinnnggg ! » a-t-elle gémi.
    


    
        

      

    


    
      Elle a écrasé sa chatte sur la langue léchée du chien et en a sorti une bonne qui l’a laissée à bout de souffle. C’était vraiment bon de jouir alors qu’elle avait encore une pine dans la bouche. Il y avait quelque chose de spécial à cela.
    


    
        

      

    


    
      Ce n’est qu’après avoir secoué violemment et écrémé sur toute la langue du chien qu’elle a libéré Ace. Puis elle tomba essoufflée sur le lit et fixa le plafond, à moitié droguée par le sexe, et reprit son souffle.
    


    
        

      

    


    
      Elle tourna son visage vers le chien haletant à côté d’elle et lui sourit. Elle tendit la main comme elle l’aurait fait à un bon amant et caressa sa pine épuisée, qui se rétrécissait maintenant dans son fourreau.
    


    
        

      

    


    
      « C’était sympa, Ace », ronronna-t-elle joyeusement. "Merci. Tu as aimé mon suck-job ? Vous êtes certainement venus souvent. Mais je voulais que vous le fassiez. Tu me fais jouir si gentil. Rien que d’y penser me donne envie de jouir un peu plus.
    


    
        

      

    


    
      Elle n’avait pas besoin d’y réfléchir à deux fois. Cumming était une obsession pour elle maintenant. Maintenant, il n’y avait plus de cerise pour l’effrayer, pas d’inexpérience sexuelle pour lui donner des doutes sur elle-même. Elle était chaude et excitée, même si elle n’était qu’une enfant.
    


    
        

      

    


    
      Elle s’est mise à quatre pattes et a ordonné au chien de la monter. Ace avait l’air réticent, mais Sherry insista.
    


    
        

      

    


    
      « Allez, Ace », a-t-elle cajolé. "Diane m’a dit qu’un chien peut baiser et baiser et baiser. S’il te plaît, monte sur moi et baise-moi. Je veux ta bite dans ma chatte et mon trou du cul aussi ! Allez. D’abord baise Sherry gentille, ensuite je te nourrirai. Nous n’avons même pas pris le petit déjeuner et c’est l’heure du déjeuner !
    


    
        

      

    


    
      Il s’est avéré que Sherry n’a jamais eu son déjeuner non plus. Elle a demandé à Ace de la baiser, d’accord, il l’a baisée bêtement ! Elle a de nouveau rigidifié sa pine et il a baisé sa chatte chaude et son petit trou du cul serré à sa guise.
    


    
        

      

    


    
      Le seul déjeuner qu’elle ait jamais eu était le jism d’Ace. Cela s’est produit beaucoup plus tard, après qu’elle l’ait baisé pendant des heures. Elle l’a fait baiser sa chatte sans relâche parce qu’elle voulait voir combien de fois une adolescente pouvait jouir sans s’évanouir ! C’était très amusant pour elle !
    


    
        

      

    


    
      Pour le déjeuner, elle a mangé la bite d’Ace. C’est ainsi que sa sœur l’a trouvée à cinq heures du soir... en suçant la pine du chien sur le sol du salon.
    


    
        

      

    


    
        

      

    


    
      CHAPITRE DIX
    


    
        

      

    


    
      Sherry ne s’était jamais sentie aussi baisée de toute sa vie. Elle l’a dit à sa sœur le dernier jour de sa visite. Ravie et reconnaissante, elle serra Diane dans ses bras sur le canapé où elles étaient toutes les deux assises nues, et embrassa la bouche de sa sœur d’une manière très peu fraternelle.
    


    
        

      

    


    
      « Tu as été si bonne avec moi », murmura-t-elle, se sentant chaleureuse et aimante envers Diane.
    


    
        

      

    


    
      « Et tu as été un régal », a souri Diane.
    


    
        

      

    


    
      Alors que les filles échangeaient des politesses, Ace passait de chatte en chatte, donnant des coups de langue quand il en avait envie. Sherry et Diane ont ri, parlé et siroté un café pendant que leur animal de compagnie commun se déplaçait de chatte en chatte.
    


    
        

      

    


    
      Sherry écarta largement les jambes et laissa Ace lécher toute sa langue de haut en bas dans sa chatte rose et humide. Elle poussa un soupir qui fit se dresser ses jolis seins comme des choses vivantes.
    


    
        

      

    


    
      « Il va me manquer quelque chose de féroce », a-t-elle admis, regardant sa grosse langue fouetter sa chatte. « Penses-tu que je peux demander à papa de m’acheter un chien ? »
    


    
        

      

    


    
      « Je ne vois pas pourquoi pas », a dit Diane en riant. « Tu as toujours été sa petite chérie. Vous l’avez attaché autour de votre petit doigt. Je suis sûr qu’il t’en achèterait un si tu disais joli, s’il te plaît.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, mon Dieu ! » Sherry gloussa. « Alors je le ferai ! Je vais me mettre sur ses genoux et lui donner un gros baiser en lui disant que j’ai juste besoin d’un animal de compagnie !
    


    
        

      

    


    
      « C’est une fille », a dit Diane. « Et n’oublie pas de remuer ton cul juste un peu sur ses genoux pour qu’il fonde. »
    


    
        

      

    


    
      "Oh, Diane, je me sens drôle en faisant ça ! Est-ce que cela trompe vraiment un homme ?
    


    
        

      

    


    
      « Bien sûr ! » s’exclama Diane. « Surtout un père ! Ne pensez-vous pas que papa a des pensées sexy secrètes sur nous ? Vous feriez mieux de le croire. Si vous voulez qu’il rapporte de l’argent pour un chien, faites quelque chose de mignon comme ça sur ses genoux. Vous pourriez porter un petit t-shirt moulant à ce moment-là. Ça marche! Je sais! C’est comme ça que j’ai eu mon premier vélo, même si maman a essayé de l’en dissuader.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, merci, Diane », a soupiré Sherry joyeusement. « Je le ferai à la première heure ! Je veux un gros chien comme Ace. Bon sang, regarde comme il me lèche la chatte ! Allez-vous m’aider à dresser le mien quand j’en aurai un ?
    


    
        

      

    


    
      « Bien sûr », dit gentiment sa sœur. « Ce sera avec plaisir ! »
    


    
        

      

    


    
      « Tu es tellement sexy », a observé Sherry.
    


    
        

      

    


    
      "Toi aussi, chaton. Un petit chaton sexuel. Êtes-vous content d’avoir perdu votre cerise ?
    


    
        

      

    


    
      « Mon Dieu, oui ! » Sherry laissa échapper une réponse. "Je ne savais pas que baiser était si amusant ! Et d’avoir un chien à moi à baiser ! Golly! Rien que d’y penser, ça me rend tout excité. Je veux baiser Ace tout de suite !
    


    
        

      

    


    
      Diane rit et retint sa sœur sur le canapé. « Whoa, whoa, » a-t-elle gloussé. "Ralentissez ici. Peu importe Ace en ce moment. J’ai une surprise pour vous.
    


    
        

      

    


    
      « Une surprise ? »
    


    
        

      

    


    
      « Vous ne pensiez pas que je vous renverrais chez vous sans un cadeau de départ, n’est-ce pas ? » « Ah ! Qu’est-ce que c’est ?
    


    
        

      

    


    
      "Vous le découvrirez. Venez et on va nous habiller.
    


    
        

      

    


    
      Diane se leva, grande, dégingandée et belle nue. Ace renifla sa chatte touffue.
    


    
        

      

    


    
      Sherry se leva en fronçant les sourcils. « Pourquoi devons-nous nous habiller ? » a-t-elle demandé, suivant le cul remuant de Diane dans la chambre.
    


    
        

      

    


    
      « Faites simplement ce que je dis. Ne portez pas de sous-vêtements, cependant. Vous n’aurez pas besoin d’eux là où nous allons.
    


    
        

      

    


    
      « Où allons-nous ? » Sherry voulait savoir, enfilant un T-shirt sur sa tête.
    


    
        

      

    


    
      « Il y a quelqu’un que je veux que tu rencontres », a dit Diane, et elle est entrée dans la salle de bain pour se brosser les cheveux...
    


    
        

      

    


    
      Vingt minutes plus tard, Sherry se retrouva debout dans le salon d’une maison luxueuse et riche, face à une femme élégante nommée Veronica.
    


    
        

      

    


    
      La femme âgée aux cheveux de corbeau évalua la silhouette juvénile de Sherry avec un œil lesbien et elle sourit en signe d’approbation.
    


    
        

      

    


    
      « Elle est chérie, remarqua-t-elle. « Comme tu l’as dit. »
    


    
        

      

    


    
      Sherry rougit sous le regard audacieux de la belle femme. Elle se sentait sexy dans son jean coupé et son petit t-shirt moulant, mais cette femme la faisait se sentir nue !
    


    
        

      

    


    
      « Dis bonjour à Veronica », a dit Diane à Sherry. « C’est elle qui m’a vendu Ace. C’est une amie chère.
    


    
        

      

    


    
      « Bonjour, Veronica », a dit Sherry d’une voix douce.
    


    
        

      

    


    
      La femme sourit brillamment. "Tu es une petite chose sexy, d’accord. J’aime même la façon dont ta langue a glissé sur tes lèvres pour dire bonjour.
    


    
        

      

    


    
      « Je ne l’ai jamais su », a déclaré Sherry d’un ton gêné.
    


    
        

      

    


    
      « C’est ce qui te rend adorable, petit chaton. »
    


    
        

      

    


    
      Les yeux de la femme sondèrent ceux de Sherry jusqu’à ce que l’adolescente pense que ses quelques vêtements allaient tomber de son corps. Ses seins ressortaient dans son t-shirt et la dame ne manquait pas cela.
    


    
        

      

    


    
      « Est-ce que je te rends nerveux ? » Veronica voulait savoir en souriant.
    


    
        

      

    


    
      "Eh bien... oui... un peu.
    


    
        

      

    


    
      « Bien, » dit Veronica en riant. « Si je peux te rendre nerveux, je peux aussi te rendre excité. »
    


    
        

      

    


    
      Sherry reprit son souffle et regarda sa sœur.
    


    
        

      

    


    
      Diane a ri et a dit : « Veronica est très amusante, Sherry. Vous l’aimerez une fois que vous aurez appris à la connaître. Elle aime taquiner, surtout les jeunes filles comme vous. Elle s’amuse à vous faire rougir.
    


    
        

      

    


    
      « Je me sens nue », a déclaré Sherry, rougissant à nouveau. « Montre à Veronica ta chatte », a suggéré Diane. « Quoi ? »
    


    
        

      

    


    
      « Vas-y », a dit Diane en riant. « Baissez simplement votre pantalon et laissez-la voir votre chatte. » « Diane... »
    


    
        

      

    


    
      Diane ricana et prit Sherry par la main. Elle conduisit sa sœur jusqu’à la femme plus âgée et releva sa jupe pour que Veronica puisse admirer sa chatte.
    


    
        

      

    


    
      « Tu vois, comme ça », a dit Diane. « Sois gentil maintenant. Montre-lui ta chatte.
    


    
        

      

    


    
      « Eh bien, bon sang », râla Sherry, perplexe.
    


    
        

      

    


    
      Mais elle ouvrit la braguette de ses coupures et les poussa jusqu’à ses genoux. Les yeux sombres de Veronica s’illuminèrent sur la jeune chatte aux cheveux blonds.
    


    
        

      

    


    
      « Et Ace a baisé ça ! » a-t-elle râlé avec chaleur. « Bien sûr ! » Diane éclate de rire. « N’est-ce pas, Sherry ? »
    


    
        

      

    


    
      « Il m’a cassé la cerise ! Je l’ai baisé toute la semaine !"
    


    
        

      

    


    
      Veronica sourit à Diane. « Elle est tout ce que vous avez dit qu’elle était. Je suis très contente de toi, Diane. C’était gentil de votre part de la partager avec moi.
    


    
        

      

    


    
      « Sh-share m-me ? » Sherry balbutia, confuse.
    


    
        

      

    


    
      « C’est la surprise que j’ai eue pour toi », a dit sa sœur en riant. « Mais Veronica devait d’abord t’approuver. »
    


    
        

      

    


    
      « Tu comprendras dans une minute », dit Veronica. Elle se leva et se dirigea vers une porte qu’elle ouvrit. « Venez ici, les gars ! »
    


    
        

      

    


    
      Les yeux de Sherry s’écarquillèrent lorsque deux énormes bergers allemands sortirent de la pièce pour se tenir de chaque côté de la grande femme brune.
    


    
        

      

    


    
      « C’est Bruno », a dit Veronica. « Et c’est Brutus. »
    


    
        

      

    


    
      Diane a donné un coup de coude à sa sœur aux yeux écarquillés et a roucoulé : « Que penses-tu des animaux de compagnie de Veronica ? »
    


    
        

      

    


    
      Les yeux de Sherry dansaient d’un animal à l’autre et elle râlait : « Mon Dieu, ils sont magnifiques ! »
    


    
        

      

    


    
      « Pourquoi n’apprenez-vous pas à mieux les connaître ? » suggéra Veronica d’un ton séduisant.
    


    
        

      

    


    
      Sherry n’avait pas besoin d’indices. « J’aimerais bien ça », ronronna-t-elle.
    


    
        

      

    


    
      « Enlève tes affaires », a dit Veronica.
    


    
        

      

    


    
      Sherry n’a pas rougi cette fois. Les yeux passant d’un chien à l’autre, elle a enlevé son t-shirt et a laissé ses coupures glisser tout le long de ses jambes. Elle enleva ses sandales et, complètement nue comme une déesse adolescente, elle traversa la pièce.
    


    
        

      

    


    
      Elle s’accroupit et tendit la main ; et caressa des deux mains les magnifiques animaux bien soignés.
    


    
        

      

    


    
      « Mmmm, ils sont si doux », ronronna-t-elle.
    


    
        

      

    


    
      « Elle est un délice », observa Veronica. « Impatient. »
    


    
        

      

    


    
      « Oui, comme moi ! » Diane éclate de rire. « Elle veut déjà posséder son propre chien. »
    


    
        

      

    


    
      « Bien, » dit la femme. « Chaque jeune fille devrait avoir un chien. »
    


    
        

      

    


    
      Sherry entendait à peine les femmes parler au-dessus d’elle. Son jeune esprit était déjà ébranlé par des pensées coquines sur les chiens et leur maîtresse obscène mais belle. Il n’y avait aucun doute dans l’esprit de Sherry sur ce que Veronica faisait avec ces magnifiques chiens !
    


    
        

      

    


    
      Diane a souri lubriquement à sa petite sœur et a dit : « C’est ton cadeau de départ. »
    


    
        

      

    


    
      « Quoi ! » Sherry haleta.
    


    
        

      

    


    
      « Pas les chiens », a ri Veronica. « Leurs ! »
    


    
        

      

    


    
      « Ah ! » Sherry s’exclama, et sa chatte se contracta.
    


    
        

      

    


    
      Elle regarda la femme avec de l’admiration dans ses jeunes yeux. Elle avait aussi quelques pensées coquines à son sujet. La semaine dernière avec sa sœur et le Dogue Allemand l’avait vraiment excitée à la baise brute et sans inhibition. Elle avait l’impression qu’elle pouvait tout faire maintenant. Rien!
    


    
        

      

    


    
      Elle se leva lentement. Elle se tenait debout avec ses épaules en arrière et faisait saillir ses seins fiers. Il y avait un chatouillement familier au fond de son ventre et elle sentait de l’humidité entre les lèvres de sa chatte.
    


    
        

      

    


    
      « Tu es une petite fille très sexy », a dit Veronica d’une voix épaisse, lorgnant son jeune corps nu.
    


    
        

      

    


    
      « Merci », ronronna Sherry.
    


    
        

      

    


    
      Diane l’a regardée et a dit : « Retournez-vous et laissez Veronica voir votre joli petit cul. »
    


    
        

      

    


    
      Sherry a souri et s’est retournée et a posé de manière séduisante pour la femme et les chiens. Les animaux semblaient s’agiter et Veronica a expliqué pourquoi.
    


    
        

      

    


    
      « Quand ils voient un joli cul comme le tien », a-t-elle dit, « ils se font bander. »
    


    
        

      

    


    
      « Ils le font ? » Sherry haleta, surprise par cela. Elle jeta un coup d’œil par-dessus son épaule aux animaux. Oui, ils avaient l’air excités. Elle se demandait à quoi ressemblaient leurs bites par rapport à la pine d’Ace. Elle voulait savoir.
    


    
        

      

    


    
      « Ils veulent te lécher le corps partout », lui a dit la femme.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, » Sherry gémit à la simple pensée.
    


    
        

      

    


    
      « Les laisserez-vous faire ? »
    


    
        

      

    


    
      « Les deux en même temps ? »
    


    
        

      

    


    
      « Oui. Ta sœur et moi aimerions voir une fille comme toi rendue folle par mes animaux de compagnie.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, wow, » souffla Sherry. Son cœur s’arrêta un battement.
    


    
        

      

    


    
      « Ils sont bien formés pour ce genre de choses », a déclaré Veronica. « Ils veulent vous donner du plaisir. »
    


    
        

      

    


    
      Un dernier regard sur les beaux chiens convainquit Sherry. « Je pense que j’aimerais ça. »
    


    
        

      

    


    
      Ses sens vacillèrent à la simple pensée de ces deux grandes langues rouges fouettant son corps nu. Sa respiration s’accéléra et ses seins se soulevèrent.
    


    
        

      

    


    
      « Ouvre tes jambes », a dit Veronica.
    


    
        

      

    


    
      « Juste ici ? » Sherry couina.
    


    
        

      

    


    
      « Allez-y », a exhorté Diane. « Je l’ai fait quand j’ai rencontré Veronica pour la première fois. Attendez de sentir ces chiens !
    


    
        

      

    


    
      Sherry déglutit nerveusement, mais obéit. Elle écarta ses pieds et exposa sa petite chatte poilue. Veronica tapota la tête des chiens et murmura quelque chose.
    


    
        

      

    


    
      Bruno et Brutus avançaient en équipe. L’un d’eux renifla sa chatte humide. L’autre tournait derrière elle et chatouillait son trou du cul avec son nez humide. Sherry frissonna.
    


    
        

      

    


    
      Soudain, une langue rugueuse lécha ses jambes. Un autre lécha l’une de ses fesses fermes et dures. Sherry haleta. Ses muscles se sont tendus alors que deux langues de chien ont commencé à lécher et à lécher ses cuisses, ses jambes, ses chevilles, ses genoux, ses fesses et son ventre !
    


    
        

      

    


    
      « Oh, mon Dieu ! » s’étrangla-t-elle.
    


    
        

      

    


    
      Ses mains se sont envolées et ont attrapé ses seins durs et elle les a tenus pendant que les chiens la léchaient partout. Elle a serré ses seins parce que d’une manière ou d’une autre, les langues de chien les faisaient aussi picoter.
    


    
        

      

    


    
      Le léchage constant la rendit folle tout d’un coup et ses yeux se fermèrent et sa tête reposa lâchement sur ses épaules. Elle haletait et gémissait et se tortillait alors que les deux langues attaquaient son cul et sa chatte.
    


    
        

      

    


    
      Lorsqu’elle ouvrit à nouveau ses yeux étoilés, elle vit Diane et Veronica, toutes deux complètement nues, assises côte à côte sur le canapé, regardant l’action et se doigtant la chatte. Sherry ne se souciait pas de ce qu’ils faisaient. Les chiens la rendaient folle !
    


    
        

      

    


    
      Veronica a enfoncé deux doigts dans sa chatte touffue et Diane a frotté l’enfer de sa chatte. Leurs yeux étaient rivés sur les grands bergers allemands qui entouraient la déesse adolescente, la léchant et la lapant jusqu’à ce qu’elle gémisse et gémisse impuissante.
    


    
        

      

    


    
      Sherry tordit sensuellement sa chatte et son cul, sa chatte brûlante, son ventre en feu. Elle regarda avec ardeur sa sœur et la dame et elle serra fermement ses propres seins endoloris en gémissant.
    


    
        

      

    


    
      Les deux chiens léchèrent plus vite, Bruno lui lapant la chatte, Brutus léchant son trou du cul qui se tortillait. Bientôt, les deux trous de baise ont été trempés de salive de chien, ce qui a également excité la fille à des sommets de désir.
    


    
        

      

    


    
      Sa tête tomba en arrière alors qu’elle haletait. Ses longs cheveux blonds ondulaient autour de ses épaules tandis que le bas de son corps s’agitait et se cognait contre les langues incessantes des chiens. Les chiens ont ravi son jeune corps avec leurs langues expertes et ont léché sa chatte et son cul comme s’il s’agissait de morceaux frais de viande délicieuse.
    


    
        

      

    


    
      « Oh-oh-oh, » gémit-elle avec un plaisir extrême.
    


    
        

      

    


    
      Sherry cogna son clitoris contre le museau du chien. Elle tordit son trou du cul contre la langue de l’autre chien. Elle commença à saisir et à tordre ses seins endoloris alors que les animaux la transformaient en une masse de chair féminine se tordant.
    


    
        

      

    


    
      Haletant bruyamment maintenant, inconsciente de son public torride, elle a baisé son cul en arrière et sa chatte en avant encore et encore, se balançant d’une putain de manière qui a ravi les spectateurs. Sherry était complètement excitée.
    


    
        

      

    


    
      Des sentiments érotiques puis obscènes l’ont submergée. Elle grogna et tendit la main. Elle s’est penchée et a écarté ses fesses pour que la langue de chien puisse lécher sa fente du cul. Elle avait maintenant soif de sensations obscènes, et les chiens pouvaient les lui donner.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, je vais m’évanouir ! » râla-t-elle vivement.
    


    
        

      

    


    
      Elle se balança sur ses pieds pendant un moment, puis serpenta des hanches, tandis que les gros chiens léchaient son corps. Elle était à leur merci. Bruno lui pinça le clitoris comme s’il savait ce qu’il faisait. Sherry a crié. Brutus lécha le bout de sa langue directement dans son trou du cul humide et elle cria. Les deux langues se rencontrèrent sous son entrejambe et se lapèrent si vite et si fort qu’elle faillit s’évanouir de pur plaisir.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, je ne peux plus me tenir debout ! » a-t-elle pleuré.
    


    
        

      

    


    
      Son corps se transforma en gelée et elle se glissa sur le sol. Les animaux l’ont immédiatement attaquée, comme ils avaient été entraînés à le faire pour une fille couchée. Leurs langues chaudes et humides fouettaient son corps comme des fouets.
    


    
        

      

    


    
      Sherry gémit et ses yeux roulèrent dans sa tête. Elle se balançait sur le dos. Ses jolies jambes s’écarquillèrent grandes ouvertes, puis s’élevèrent dans les airs et les langues attaquèrent vicieusement sa chatte et son cul. Elle se tordait, se tordait et se tordait impuissante sous l’assaut sexuel qui étourdissait son jeune esprit.
    


    
        

      

    


    
      Elle a crié qu’elle jouissait. Et elle l’a fait ! Elle jouit sauvagement et pourtant les langues de chien mordirent son entrejambe et léchèrent chaque centimètre de sa chair saccadée.
    


    
        

      

    


    
      Elle leva la tête et regarda au-delà de ses seins saillants et soulevés pour voir les deux gros chiens ramper entre ses cuisses tremblantes pour atteindre sa chatte.
    


    
        

      

    


    
      Bruno a remporté la bataille et a englouti sa chatte juteuse. Brutus se déplaça jusqu’à son visage et lui lécha les oreilles et le cou, puis ses seins mûrs et saillants. Sherry jeta un coup d’œil sous lui. Ses yeux s’écarquillèrent devant l’immense taille de sa bite rouge !
    


    
        

      

    


    
      Elle se retourna pour voir sous l’autre chien. Oui, lui aussi avait une immense érection pour elle ! Deux durs à cuire !
    


    
        

      

    


    
      « Oh, mon Dieu », gémit-elle.
    


    
        

      

    


    
      Elle se retourna, impuissante face à l’excitation, et tendit la main vers l’une des grosses bites du chien. Elle passa sa main sous lui, saisit sa pine et la frappa furieusement. Il glapit de sa brutalité, mais elle était maintenant folle de désir. Elle haletait et pleurait de vraies larmes en tirant sur la bite du chien.
    


    
        

      

    


    
      Elle rampa vers lui et entendit la voix de Veronica. La femme a apparemment ordonné à l’animal de se coucher, ce qu’il a fait. La jeune fille fiévreuse serra sa bouche sur sa pine et commença à le sucer avec passion.
    


    
        

      

    


    
      Derrière elle, un autre ordre envoya un chien sur son dos qui se tordait, et une bite aiguillonnante trouva son trou de baise humide. Sherry gémit sur la grosse pine épaisse qui baisait dans sa bouche et elle faisait tournoyer sa chatte juteuse en rond sur la bite qui baisait sa chatte.
    


    
        

      

    


    
      « Mmmm-mmmm-mmmm ! » gémit-elle chaudement, joyeusement.
    


    
        

      

    


    
      Hors de sa tête de désir, elle baisait et suçait avidement. De temps en temps, elle levait la tête et hurlait parce que la pine dans sa chatte était si excitante.
    


    
        

      

    


    
      « Baise-moi ! » cria-t-elle en branlant l’autre bite dans son poing.
    


    
        

      

    


    
      « Mmmm, elle a du mal, » dit Veronica avec chaleur. Elle a baisé ses doigts dans la chatte humide de Diane.
    


    
        

      

    


    
      « Elle est plus sexy que je ne l’étais quand j’étais enfant », a râlé Diane.
    


    
        

      

    


    
      Et elle a enfoncé ses doigts dans la chatte de Veronica. Ils se sont baisés vicieusement l’un l’autre, excités par la vue de la jeune Sherry suçant une grosse bite de chien et baisant l’autre.
    


    
        

      

    


    
      "Sperme ! Sperme !" Sherry a crié d’angoisse sexuelle.
    


    
        

      

    


    
      Il était difficile de dire si elle voulait dire le chien qui baisait dans sa chatte ou le chien qu’elle suçait. Peut-être voulait-elle dire les deux ! Tout ce qui était certain, c’était que l’adolescente excitée voulait du sperme de chien en elle, et elle le voulait maintenant !
    


    
        

      

    


    
      Pour obtenir ce dont elle avait envie, elle s’est claqué le visage sur le ventre du chien et a englouti sa bite dans sa jeune gorge serrée, et en même temps a baisé sauvagement sa chatte chaude sur la bite dans sa chatte.
    


    
        

      

    


    
      Bruno grogna et bave de salive sur son dos ondulant alors qu’il pompait son sperme épais dans sa petite chatte suceuse. Puis Brutus hurla, et sa pine pompa des liasses et des liasses de crème pour bite dans la bouche léchante et suceuse de Sherry.
    


    
        

      

    


    
      Les deux éclatèrent violemment et Sherry était au septième ciel. Alors qu’elle venait partout sur la pine crachant du sperme dans sa chatte, elle savait qu’elle obtenait ce dont elle avait besoin. Et elle l’a apprécié.
    


    
        

      

    


    
      Elle retira sa bouche de la pine de Brutus et le laissa tirer le reste de son sperme sur son visage et ses seins.
    


    
        

      

    


    
      « Sperme en moi ! » cria-t-elle, baisant son homélie de chatte sur la bite crachant du sperme.
    


    
        

      

    


    
      Elle était folle d’excitation. Et cela a excité les femmes qui regardaient toute cette action de baise crémeuse. Veronica et Diane, avec leurs chattes humides et dégoulinantes, ne pouvaient plus rester assises. Ils ont dû rejoindre le trio sur le sol. Ils devaient le faire !
    


    
        

      

    


    
      Toute la pièce est devenue un foyer de luxure et de sexe. Quand Sherry a vu le corps nu de Veronica à côté d’elle, elle a enfoncé sa bouche entre les jambes de la femme et a aspiré l’enfer de sa chatte.
    


    
        

      

    


    
      « Oh, Veronica ! » haleta-t-elle. « Merci ! Merci! oh, je t’aime !
    


    
        

      

    


    
      Veronica a retenu son souffle et a dit : « Espèce d’enfant chérie. Mange ma chatte. Oh, enfonce cette petite langue profondément dans ma chatte ! Juste pour ça, vous obtenez Bruno en cadeau ! Tu peux le ramener à la maison !
    


    
        

      

    


    
      « Oh, Diane ! » Sherry pleura de joie. « Avez-vous entendu ça ? Je peux avoir Bruno !
    


    
        

      

    


    
      « C’est merveilleux ! » Diane haleta, puis elle retourna à ce qu’elle faisait, sucer la bite de Bruno.
    


    
        

      

    


    
      Lorsqu’elle a retrouvé la pine de l’animal bien raide, elle l’a remise à Sherry. Elle a dit à sa sœur de se mettre à quatre pattes, ce que Sherry a fait avec plaisir, puis Diane a mis le chien sur le dos de Sherry et les deux femmes ont fait en sorte que l’animal baise le mignon petit trou du cul de Sherry.
    


    
        

      

    


    
      Les femelles riaient et ricanaient avec excitation en regardant l’adolescente devenir folle avec la bite épaisse qui baisait dans son trou du cul juteux. Ils se délectaient du plaisir de Sherry.
    


    
        

      

    


    
      Pendant que Bruno baisait le trou du cul de Sherry, Veronica a de nouveau mis sa chatte contre la jeune bouche de Sherry pour plus de sa douce petite langue. Diane s’est mise à quatre pattes et a baisé avec la langue le trou du cul de Veronica pendant que Brutus grimpait sur elle et lui baisait la chatte.
    


    
        

      

    


    
      Au cours des heures suivantes, ils n’arrêtaient pas de changer de partenaire, de bite, de chatte et de bouche dans une orgie de baise qui ne connaissait aucune limite.
    


    
        

      

    


    
      LA FIN
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